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Canada, v'est dé-

claré enchanté de
Inisser là les Ja
ponais, pour venir

parmi les Cana-

dienn. 11 connait

trop bien l’accuell

qu'ont fait les

Canadiens à ln
princesse Juliana,

pour ne pas y
goûter À son teur.
Et il we félicite |.

de pouvoir main- [3
tenant habiter

Montréal
Photo ia “Patrie”

Les membres de
Is Fédération ca-
nadieane des po-
ticiers, section de
Montréal, cholals-
sent aujourd'hui
leur vice-prési-
dent. La volation JN
se terminers à 3 .
heures ce soir. On FN
voit ici le prési-
dent de l’Union.
l'agent Roger Ia-
vigueur (qui vient
d'être réélu), au 8
moment où il dé

. pone son vote
N dans l’uene, On
ä remarque aussi

les officiers d’élec- À
don suivants: do HN
gauche à droite
l'agent Jos. Baril,
serutsteur;

; le Meutenant ges
ton Deschènes, Le

: sergent-détective Kmile Joyal, conseiller. le consiable TP. Ceuchy. gardien constable Lucien Marien.serrétaire, et le constable Lucien Tessier. ' * (Photo la “Patris*) =   
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L'industrie du papierCampagne de volontariat

 

OTTAWA,15. (DN.C.) — Armés d'une directive spéciale en vue

mentpour l'active à effectuer dans les rangsde notre 3

qu'ils sont tenus d'attaquer fermement mais aussi en ex

sion) — tous les officiers comm
ont quitté hier soir, la capitale
G.-L. McNaughton, ministre

A la suite de cette contérence”

convoquées d'urgence, aucuti com-

muniqué n'a été transmis aux ré

présentants des journaux, mais on

croit que le ministre a fait part à

ces oficiers de son plan en matière

de recrutement pour Vactive et
teur à demandé de ge mettre tout
de suite au travail.

La plupart des officiers com-
mandants qui sssismaieni à celle

conférence ont à divers moments,
servi sous les ordres du général

McNaughton pendant qu'il com-
mandait les forces canadiennes our
tre-mer.

OPTIMISME

D'une source indirecte l’on « ap-

pris que certaine officiers ont ma-
nifesté à la conférence un certain
optimisme ausujet des possibilités

de recrutement pour l'active, alors

qu d'autres, après avoir fait re
marquer que le “système du volon-

tariat avait été pratiquement épul-
sé”. ont décidé de remettre à l’es-

de ladéfense nationale.

du recrute-

armée territoriale — (probable
erçant leur sens de

andants des divers districts militaires et de dépôts au pays

rès avoir conféré toute la journée avec le général A.-

21

 

Himmler
ZURICH, 15. — (P.C.) —

Le journal ‘La Suisse", citant une

source ‘bien renseïgnée”, annonce

que le chef de la Gestapo nazie,
Heinrich Hlimuder, à Gé nonmé

fensives de l'Allemagne pendant ‘la

maladie du chancelier Hitler”. En-

tretempe, dans les milieux officiels

de Londres, on est convaincu que le

Füehrer est véritablement malade ou

fou.

commandant en chef des forces dé--

dictateur  
HIMMLER

 

————=ANDORRE
sai le principe énoncé par le géné
ral McNaughton à

Jes y encourager

dans cette voie”.

On dit que le général McNaugh-
ton a insisté auprès deses officiers

jugement
l'égard de leurs

territoiriale,
Leur assurant qu’il n'y a pas de
coercition; qu'ils leur montrent la
nécesité qui existe pour eux d’ac-
cepter leur “honorable obligation”
de servir davantage le pays à cette

pour qu'ils usent d'un
sympathique à
hommes de l'armée

heure tragique.

Après la conférence. un des offi-

elers a déclaré que le aystème du

voluntariat mis en vigueur d'après

les principes exposés à la confé-

rence avaie de grandes chances de

succès.

Démobilisés

Invité g'honreur au déjeuner
e la Légion Cana-

à l'hôtel Mont-Royal, M.

W J. Sheridan, de la section du dé-
économique de la

hebdomadaire
dienne,

veloppement
Chambre de Commerce du Canada

A traité des problèmes que suscite-

va le rétablissement dans la vie el

vile des membres des forces ar

mées canadienne,

M. Sheridan a particulièremen

l'effet qu'on
“ne saurait pousser de force des
hommes au combat, mais on peut

et les conduire

OCCUPÉ
PARIS, 15. (P.A.}) — Le mi-

nistère des Affaires étrangères a
annoncé, aujourd'hui, que des

gendarmes français ont occupé,
tard dens la journée de mardi, la
petite principauté autonome d'An-

dorre, dans les Pyrénées. Un

porte-parole du général de Gaulle

déclare que ce dernier en est venu
à cette décision à titre de co-
prince ex officio d'Andorre et

comme mestre de prévention pour

assurer la sécurité et le maintien

de l'ordre dans la principauté, au

cours des mois d'hiver.

Le porte-parole du chef du

gouvernement provisoire de la

France a dévoilé qu'environ 100

gendarmes, munis de leur équi-

pement normal de police, sont en-

trés dans la principauté d'Andor-

re, sous les ordres du préfet de

Perpignan. LI ajouta que ren ne

menaçait Andorre préesntement,

mais 1 déclara que la neige blo-

qualt les routes, du côté français,

de la fin de novembre au prin-

temps. C'est pourquoi, on avait

jugé sage d'envoyer ke gendar-

mes la-bas maintenant, comme
mesure de précaution.

 

 

- Quinze pour cent de la superfi-

1 cie des Philippines est en culture,

surtout celle du riz.

Chiffons de papier
“Conflants dans Ia victoire

qui s'annonce, les civils ne com-
prennent pas que nous avons
encore grand besoin de papier

de rebut”, déclare M. J-A. Lan-
gevin, président du comité de
Técupération pour Montréal ef
le district.
Les maîtresses de maison de-

vralent se faire um devoir de

mettre de côté tous les vieux
papiers. S'lls ne crolent pas

pouvoir former à elles seules un
de 50 livres, elles pour-

ront y arriver sûrement avec

l'aide de leurs voisins. Appeler

BE, 2545.

LES RADIOS
TORONTO, 15, — (PC) — Per-

lant aux membres de l'Association des

marchands d'appareils électriques, M. S.

L. Capell, gérant de Phalco Corporation

of Canada, a déclaré qu'auseitôt que le

gouvernement permettra le fabrication

d'appareils de radio au bénéfice des civils,

les industriels canadiens seront en mesure

de faire face sur-le-champ à la demande
= ,

 

  

public.
H a également souligné que les modèles

d'après-querre seront ceux que l'on utilise
actuellement. Quant aux prix, selon les rè-

glements d'HOtawa, ils seraient conformes
à ceux de 1941, Si tel doit être le cas, les
fabricants devront réaliser um "iracle” d'économie, car, depuis ce lempe, le coût

“Trop de gens”, a-t-il dit, “ont

l'habitude de penser à l’industrie

comme d'une chose distincte de la

vie nationale comme d'un intrus

ou d'un ennemi dont on parle À la

troisième personne; que l’on cun-

sidère comme un objet légitime à

toutes les formes de restrictions et

que l'on doit soumettre à tous les
procédés d'extraction en ce qui se

rapporte aux taxes”,
Ces pensées a dit le conférencier

font du mal, non pes à un petit
groupe de soi-disant richards, mals

à l'intérêt public et à une grande

industrie basique, telle que celle du
papier et de la pulpe. Puis don-

nant des détails sur cette indus-

trie du papier et de la pulpe, avec

laquelle, il est en contact intime

depuis si longtemps, il a montré

qu'elle est véritablement “un ins

rapporte mieux que le blé»
(CH. VINNING)

 

- Dans une causerie sur la place de l’industrie dans les

affaires nationales, au déjeuner de l’Advertising Club à

l'hôtel Mont-Royal, aujourd'hui, M. Charles Vining pré-

sident de la “Newsprint Association” du Canada a fustigé

la conception que l’on se fait trop fréquemment de l’indus-

trie, non seulement, dans les masses populaires, mais aussi

dans les cercles gouvernementaux.

trument d'intérêt public, la métho-

de employée par notre pays pour

converlic ses ressources naturelles

et potentielles en richesses actuel-

les sous la forme de foyers, de vé-

tements et de commodités de tou-

tes espèces”.
“Notre pays at-il dit, a cinq gran-

des sources de richesses poten-

tielles: ses terres agricoles, ses mi-

nes, ses forêts, ses pouvoirs hy-

drauliques et ses pécheries. L'ex-
ploitation de de ces richesses ne

peut se faire que par l'industrie

sous une forme ou une autre. L'in-
dustrie de la pulpe et du popier,
par exemple, est notre principal

moyen de méttre en-valeur deux de

ces sources de richesses, la “forêt

et les pouvoirs hydauliques”.

“On pourra réaliser l'importance
de cette industrie, dans la vie na-
tionale au regard de certains chif-

tres. Elle emploie à l'année dans

ses usines environ 35,000 hommes.

et durant les opérations de l’ahat-
tage du bois, environ 200,000 hom-
mes dans les divers chantiers à tra-

vers le Canada. Ce qui signifie, sl

l'on tient compte des dépendants

de ces mommes, qu'environ un de-

mi-million de Canadiens prennent
leur source de revenus de cette in-
dustrie, et on pourrait fort bien di-
re qu'ils sont l'industrie, elle-même,
puisqu'ils la mettent en opération
et la font fonctionner.

VIE ECONOMIQUE

*De plus elle nous donne de
l'importance, dans la vie économi-
que du monde. “Nous avons, nous

 
M. Charles VINING, président de

Is “Newsprint Association du Cana

da qui a été. aujourd'hui, le confé-

rencler invité au déjeuner hebdo-

madaire de l'Advertising Club, à

l'hôtel Mont-Royal.

Canadiens”, a dit M. Vining, “I'ha-

bitude de nous considérer comme

une petite nation, et c'est vrai, du

point de vue chiffre de notre po-

pulation. Mais au point de vue

papier et pulpe, nous sommes une

très grande nation, et il ne faut

pas oublier que ces commodités

sont aussi universelles que le blé,

le sel ou le fer. Nous avons quatre

fois plus de moulins à papier à

journal que notre plus proche ri

val, et en fait de pulpe, nous ne

sommes dépassés que par les

Etats-Unis”.
“Notre position devient signift-

cative, sl nous songeens au fait

que nous exportons 94 p.c. de notre

production totale de papier à jour-
nal, Avec l'or et le blé, elle cons

titue notre principale source d'ex-

portation. De fait, en 1840 et 1943,

sans compter les matériaux de
guerre, nos exportations de papier
à journal dépassaient toutes les
autres, en valeur. En temps de
paix, seule l'exportation de Yor
rapportait un plus grand revenu.

“Dans l'échelle des produits ca-
nadiens”, à dit le conférencier, “les
gens sont portés à accorder la pré

 

   
souligné que les patrons doivent se

rendre compte que leur coopéra- de fabrication a augmenté.

 

tion sera alors fort nécessaire et! ml

qu'ils devront se montrer tolérants

et compréhensifs, à l'endroit de

ceux qui voudront se réhabiliter

dans la vie civile. Une impression

 

M. Henri G. Gonthier, président [nante cérémonie

de la section montréalaise de la|a eu leu dans In

Légion Canadienne, présidait celanile municipale

déjeuner. de Ville Saint

Michel alors que

. de nombreux cer-

Cambriolages | 505.pétence ont étu
distribués aux
membres du Cer-

Pendant l'absence de M. Joseph |cle des Incendie«

Geoffrion, 1444 rue Chambly, hier, ide la section

des cambrioleurs sont entrés & l'ai- [Balint - Michel.

de de faussen-clefa et se sont emn-|Cette association

parés de deux manteaux de four-|tondée Il y a

rure et d'un revolver, le tout d'une deux ans est ofti-

valeur de $900. ciellement recon:

Chez M. F. Ramsay, 3029 chemin [nue par les Com-

St-Suipice, les voleurs se sont em- missaires fédérat

paré de $125 cachés dans une boîte

de métal. T

A 2 h. 52, ce matin, M. Léo For

tin, 28 ans, 399, 1ère avenue, Ver-

Ville St-Michel bat la marche
  
 

et provincial dea Incendies et le licutenant-colonel Emile Caron s'est fait un devoir d'assister à Ia remise
den diplômes. Ci-dessus: une photo des personnages Officiels qui ont assisté à la noirée. En avant de gauche
de gauche à droite: Thon. Francois-J. Leduc, député de Laval, l'hon. J.-H. Delisle, ministre dans le cabinet
provincial, M. Joseph Robin, maire de Ville Saint-Michel, M. l’abhé Adrien Bérard, curé de la paroisse, Mtre]

dui, paseait rue Curateau, au sud

|

Joseph Jean, C.R, député de Mercier et secrétaire parlementaire de l'hon. L Saint-Laurent, ministre de la

de Sherbrooke, en compagnie de

deux amis d'occasion, quand ces

derniers ne jetèrent sur lui, lui ces

sant le nes et lui enlevant tune

somme de $288 ainab que, sa montre.

La victime fut’ parisée & "Notre

Dame.
 Justice, et le chef Wilfrid Parent, de Ville Saint-Michel, qui a été le pionnier

avec le lieutenant J.-1), Ouimet, de Is Brigade de Montréal Debout ‘à Farrer:MAlbertMeenilard,ne
M. Armand Vanasse, respectivement trésorier et président de l'Association Canadienne des Pomplers; le
Uoutenant-colonel Emile Caron; le chef 1-8, Temple, de l’Hydro-Québec, qui à donné len cours de sécurité
aux volontaires de Ville Salnt-Michel; M. Emile Saint-Denis, ancien maire de Ville Saint-Michel: le lieutenant
3-D, Ouimet, organisateur, et les échevine Hector Monoette, Ionat Charland et Alphonse Giguere,

«Photo la "Patrie”)

séance au blé, parce que nos gow
vernements depuis plusieurs an
nées, lui ont donné beaucoup d'at-
tention.
“De plus, il y a des sous-pre-

duits come les livres, le papier à
écrire, à envelopper, les tissus, ,les
planches de carton qui ont une

grande Importance sur le marché
domestique et avec lesquels les

gens sont beaucoup plus familiers
qu'avec l'industrie proprement di-

te. Il y a aussi les industries sup-
plémentaires”,
Jetant un regard sur l'après

guerre, il a dit, qu'après quelques
années, cette industrie canadiepne

rencontrera probablement sur les
marchés du monde, la concurrence
de l'industrie européenne. “Sans
nuire à l'entreprise privée, le Ca-
nada devrait, dans sen traités de
commerce, accorder à la pulpe et

au papier, le même considération
que d’autres nations à leur récolte
de café, de sucre, d’bulle ou de co
ton”,

L'hon, C-G. Power |
a quitté l'hôpital

QUEBEC,13, — (PC) — Los.
ce Power, ministre & FAir. qui ï"-

A tion appeadice, i.

ynequitté l'hôpital see

jourd'hui, On croit qu'il prendra souod
m à la Chambre des Communes à lou

vertere de la session le 22 novembre.
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CHUTE IMMINENTE DE METZ

Les troupes britanniques ont fait un gain de 3
milles dans leur nouvelle poussée en Hollande
 

Résistance ennemie modérée
 

Grand quartier-général aHié, PARIS, 15. (B.U.P.) — La grande bataille, qui se
livre présentement aux approches de la forteresse de Metz, semble sur le point de se ter-
miner. Les troueps de la 3e armée américaine du lieutenant-général Pattonse sont empa-
rées de trois autres forts protégeantla cité et se sont frayé un chemin jusque dans la ban-
lieue dela ville. Les soldats étatsuniens sont à moins d'un mille et demi, présentement,
du coeur même de Metz.
 

Antoinette Arsenault
est condamnée à la
prisen préventive
Saine d'esprit. —

l'ordinaire,
 

Antoinette Arsenault, la femme qui se déguise en ;

Vétue comme à
en homme

e et qui porte alors le nom d'André Thérault, a de
nouveau comparu ce matin devantle juge Amédée Monet
pour recevoir sa sentence sous une accusation de vol à
l’étalage. *

 

% Berlin se prépare à annoncer au
peuple altemtand la chute de Metz.
Une émission de la radio nazie a
enfin adm:s, ce matin, que l'éva-
cuation de la population civile de
la ville est commencée depuis p:u-
sieurs jours. Si on en juge, toute-
fois, par la rapidité avec laquelle
w'écroule chacun des 22 forts qui
protègent Metz—forts si puissants
que Metz n'a jamais été conqu's de-
puis plus de deux mille ans—il sem-
ble que non seulement les civils na-
zis ont quitté la cité, mals aussi les
soldats du Führer,

A environ 20 milles au nord
de Metz, les Américain ont pu
relolndre leurs têtes de pont,
au-delà de la Moselle, dans les
secteurs de Koenigsmacher et

de Thionville, Une pointe de la
tête de pont alliée est seulement
À un mille et demi des frontiè-
res du Relch, près de Luxem-
bourg. Quatre armées alllées
sont passées à l'attuque tout le

(Suite à In page 9)

Le commandant
- d’escadre G.-A
Roy prisonnier ?
OTTAWA, 15. (D,N.C.) — On

apprend, ce matin, au quartier
général de l'aviation canadienne
qu'en dépit du fait qu'il n'est pas
retourné à sa base A la suite d'une
envolée en territoire ennemi, le
cominandant d'escadre Georges
Albert Roy, d.f.c., de Westmount,
commandant de l'escadre “Les
Tigres‘. serait sain et sauf mais
qu'il aurait été fait prisonnier de
Kuerre. On aaît que les auires
membres de son équipage ont été
faits prisonniers.

Vétéran d'innombrables raids

(Suite à la page 22)

Le consul de Hollande
a vu les Nippons de près

Le clairon canadien

 

 

Le commandant G.-A, ROY

En 1941, le jour même de Noël, M. D.-G.-E. Middel-
burg était interné par les Japonais, à Hong-King. Aujour-
d’hui, en 1944, il vient d'arriver au Canada. où il agira
comme consul pour la Hollande. Son prédécesseur, M.
George P. Luden, ici depuis sept ans, se rendra à Londres,
où son gouvernementlui détignera un autre poste. 

% Le Canada est un pays qui me 

L'accusée a subi un examen men-
tal et voici le rapport du Dr Da-
niel Plouffe médecin-aliéniste.
“Jal fait Yexamen mddical dela

prévenue et je l'ai vue à plusieurs
reprises. Durant toute mon ohser
vation elle n'a manifesté aucun
symptome d'aliénation mentale. Ce
n’est pas une arriérée au point de |

vue intellectuel et elle n'exprime
aucune idée délirante, A mon avis |
elle est capable de comprendre la,
nature des actes qu'elle commet

et d'en subir les conséquences”.

CLEMENCE

Le ju£e demanda alors à l'accu-
sée si elle avait quelque chose à
dire avant que sentence soit pro-
noncée. Son avocat. Me Alban
Ouellette, déclara ce qui suit :
“Ma cliente est en prison depuis

trois semaines. II s'agit d'un vol
ordinaire pour lequel elle a avoué

(Suite à In page ?%)

HARO SUR
NOËL COWARD
NEW-YORK, 15 (P.C.)—Les gens

de Brooklyn viennent de déterrer la
hache de guerre contre Noël
Coward. Les échos de cette petite
guerre se sont fait entendre jus-
qu'à Washington, et l'affaire & pris
la tournure d’un véritable incident
fnternationel. Pour les citoyens de  New-York, la déclaration de Noël

 

NOEL COWARD
Coward constitue le -
“casus belH*,
Et voici la déclaration de l'au-teur-acteur-compositeur anglais

que l'on peut trouver dans un livre
qu'il a fait publier récemment, et
qui s'intitule "Middle East Diary":
“J'ai causé, écrit M. Coward, avec
de braves soldats du Texas et de

(Suite à La page 23)

classique

 

La «Semaine
du 19 au 2

du 10 sous,
{ novembre

 

La deuxième campagne annuelle appelée la “Semaine da 10 sous”
aura lieu cette année du 19 au 27 novembre.

Les patrons honoraires sont: S. E. Mgr J
chevique de Montréal; hon. Omer Côté, secrétaire de la provine
Adbémar Raynault, maire de Montréal ; lhon. Wilfrid Gagnon;

Charbonneau, ar-

M.

 

Beaudry-Leman, président de la banque Canadienne-Nationale; et M.
T. Taggart-Smyth, gérant général de

Cette "Semaine du 10 sous” se fc #
ceux de

Joliet.
Mont-

te dans sept diocèses:
Montréal, Saint-Hyacinthe,
te Vañeyfield, Saint-Jean,
Laurier et Nicolet.
Cette campagne a pour but d’ai-

la banque d'Epargne.

 

der la Société d'Adoption et de Pro-
tection de l'Enfance à poursuivre
son oeuvre et À pourvoir à l'adop-

(Suite-à 1 page 22)
ui.

 

Adolescent

“Voilà encore un de ces

Voilà ce que nous déclarait M. le.
juge J.-G. Nicholson, de la Cour
des jeunes délinquants, au sujet du
triste cas d'un adolescent de seize
ans, qui, dans une confession, a
révélé l'histoire quasi fantastique
d’un ambitieux projet pour perpé-
trer plusieurs vols & main armée
afin d'obtenir des fonds pour ache-
ter des cadeaux princiers à sa “pe-
tite amie” pour la Noël.
Dans sa confession, nous ont ap-

pris les détectives, le jeune homme
révèle un par un les endroits, de
Montréal à Trois-Rivières, où il
devait commettre des vols à main
armée. Déjà 1] avait commencé sa
série de hold-ups loraqu’it fut arré-

 

Hitler se ferait remodeler
le visage pour assurer

son évasion
LONDRES, 15—(P.A.)—Louls

Lochner, qui fut pendant long-
temps directeur du bureau de In
Presse Associée, en Allemagne,
écrit que le dictateur nazi, dont
on n'a pas entendu parler depuis
In tentative d’assass!nat perpé-
trée contre sa personne, se fait
peut-être remodeler le visage
présentement, afin de pouvoir
s'échapper, au bon moment.

 

 

 

    ACHETEZ Vos
FLEURS 101

La Patrie §& {3
Fleuriste

168 ENT,
STE-CATHERINE

Livraisen partout directe-

  
     

Fronter CHLP

Le jeudt
12 h 16

 

      
  

PL. 1708-1787. 18h30    

bandit pour sa ‘blonde’

reuse jeunesse. Voici un jeune homme, dont le caractére
est très émotif et par le fait même est apte à faire de gran-
des choses dans la vie ou à commettre des crimes.
vant son penchant. C'est surtoutl’influence qui compte sur
ces jeunes. Et c’est le cas actuellement”.

 
 

plait infiniment, nous disait ce ma-
tin, M. Middelburg et je n'ai au
cun doute que je serai très heureux
parmi vous. D'ailleurs, il est recone
ny que le poste de consul 4 Monte
réal fut toujours considéré comme
enviable. Les relations qui existent
entre le Canada et la Hollande ont

(Suite à la page 9)

qui se fait

  

cas infortunés d’une malheu-
LA COLONNE
VERTÉBRALE
ent l'one des pur-
tien du corps Jen
plus importantes.

©

.. sui-

 

  té et avoua sa culpabilité devant le Ardara >
juge Nicholson à deux accusations DIFFORMITE
de vols à main armée. Le juge a

(Suite à la page 22)

 

De Gaulle se rendrabientôt
à Moscou

LONDRES, 13. (P.C} — Radio
Parls à annoncé, aujourd'hui, que

 
 

     

 

C.MARTIN 

ENRG.
le général Charles de Gaulle se ren-
dra bientét A Moscou, & l'invitation Le plus ve du sears
du chef soviétique. Le chef du gou-
vernement provisoire de la France
sera accompagné de son ministre
des affaires étrangères, M. Georges
Bidautt,

a

48 CRAIG EST
CORINNE MARTIN,

seule et unique propriétaire.

Dépt, 45, Montréal, HA. 3787
AUCUNE SLCCURSALE    

 

 
 

Vous aimerez la *

TRUITE DE LAC *
cuite sur le gril

SAUMON — FLETAN — MORUE — *
AIGLEFIN — POISSON BLANC — PE- *
TONCLES — GOLD EYES DE WINNI-
PEG — FILETS FUMES — MAQUE- »
REAU.

HUITRES A LA MESURE

 

 

  
 

Brome et poules à bouillir.

LIVRAISONS »
HUITRES EN LE

AU DETAIL ECAILLES $1 50 PANIER »
VENDBEDI +

Suggestion pour In fin de semaine —
“AM FRAIS TUES: Poulets à rôtir, poulets à

2.30 PM. braiser,* pigeonneaux, cannetons du lao *

- PL. 8121 »
-t *
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de « à d MM. H.

QUE FERA M. KING? 5 FT
on

Respecter la volonté du |...

parlement, dissoudre les

|

E:555

Chambres ou démissionner ?

 

OTTAWA,15. (D.N.C.) — À mesure qu’approche

la réouverture de la session fédérale, fixée à mercredi pro-

chain,il devient de plus en plus clair que lc seul débat au-

quel il nous sera donné d'assister portera uniquement sur

le problème de savoir si le systèmedu volontariat suffira à

fournir à nos troupes outre-mer les renforts dont eHes ont

besoin ou bien si l’on devra

criptionniste quelconque.
Hier après-midi, le conseil dest

ministres à slégé pendant près de

trois heures, mais rien n’a été dé-

voilé de ce qui s’est passé. On est

cependant porté à croire que nos

ministres ont longuement discuté

de la procédure à suivre une fois

que les députés auront repris leurs

sièges. Un des ministres, à la suite

de la séance d cabinet, à déclaré

qu’il ne voyait “aucune autre pro-

cédure à suivre pour le -gouverne-

ment que de faire connaître son

attitude vis-à-vis de la situation

actuelle et puis de demander un

vote de confiance”,

EXPOSE

On apprend par ailleurs que dès

la reprise des séances de la Cham-

bre, le premier ministre M. Kin
placera devant la députation les
vues du gouvernement sur le systè-
me du volontariat et celui de Ia
conscription, et rendra un compte
détaillé des événements qui ont
amené la démission du colonel J.-I.
Ralston, comme ministre de la dé-
fense nationale, et la nomination

du général McNaughton comme
son successeur.
Le premier ministre, dit-on, ou-

vrira alors la discussion, laissant
ministres et députés absolument 11-
bres d'exprimer leurs vues sur la
question. S'il advient au cours du
débat, ou à la "rise d'un vote, que
la majorité opte en faveur de l'en-

voi outre-mer des membres de l'ar-
mée territoriale, le guuvernement

prendra l’une ou l'autre des trois
décisions suivantes: Faire la volon-
té du parlement, dissoudre les
Chambres ou démissionner, ce qui
ouvrira la porte à la formation
d'un nouveau gouvernement. Com-
me nous le dit un vieil observateur

politique: “tout peut arriver”,

A QUEBEC

QUEBEC, 15, — Le cabinet pro-
vincial se réunira cet après-midi,
sous la présidence de l'hon. Mau-
Fica Duplessia, Le cabinet étudiera
alors le rapport de l'enquête de M.
Rosaire Courtois, sur les finances

de la province, Ce rapport est pré-
sentement entre les mains du pre-
mier ministre et de l'hon. Onésime
Gagnon, trésorier provincial.

CONTRE LA CONSCRIPTION

QUEBEC, 15—Le conseil munici-

pal de la ville de Québec tiendra,
vendredi de cette semaine, une
séance. Et alors un échevin présen-
tera une résolution contre l’envot
forcé des conscrits outre-mer. On
êmet ici l'opinion que cette réso-
lution sera adoptée à l'unanimité

des membres du conseil.

MERITE AGRICOLE

QUEBEC, 18 — L'hon. Laurent
Barré, ministre de l'Agriculture,
vient de communiquer les noms des
tauréats du Mérite Agricole juvéni-
se pour 1944.
Dans la classe des diplômés, M.

Roland Pelletier, fils d'Omer, de
Baie des Sables, comté de Matane,

se classe premier et remporte le

trophée de la province, une mé-

daille d’or et cinquante dollars en

argent. M. Régis Marcotte, d'Amos,

Abitibl-Fet. arrive deuxième. Son

succès lul vaut une médaille d'ar-

gent et trente-cinq dollars. En troi-

sième place on trouve M. J.C. vil-

Jeneuve, de Ste-Croix, comté de

Lac-St-Jean. 1) gagna une médaille

de bonze et vingt-cinq dollars en

argent.
Dans la classe des non diplômés,

c'est M. Joa-E. Hudon, de Saint-

Ambroise, comté de Chicoutimi,
{ remporte le palme. Le minis

dre ful décerner les récompenses

recourir à une mesure cons-

 

sulvantes: une bourse d'étude de

2 ans dans une école moyenne

d'Agriculture, le trophée de la pro-

vince, une médaille d'or et vingt-

cinq dollars en argent. M. Elzéar

Henry, de Bonaventure, se classe

deuxième dans cette catégurie. Il

bénéficie d’une bourse d'étude d'un
an et gagne une médaille d'argent

et Vingt dollars. Enfin, en troisième

place, on trouve M. Jacques Laro-

se, de Barraute, Abitibi-Est ; son

succès lui vaut une bourse d'étude

d'un an, une médaille de bronze et
quinze dollars en argent.

Le concours du Mérite Agricole
Juvénile, a précisé M. Barré, se

tient chaque année dans la région
où se tient le Mérite Agricole des

cultivateurs adultes. soit pour 1944.
dans les comtés suivants: Abitibl,
Bonaventure, Charlevoix, Chicouti-
mi, Gaspé-Nord, Gaspé-Sud, Lac-St-
Jean, Matane, Matapédia, Rimous-
ki, Roberval et Saguenay.

Les juges du concours étalent
cette année: MM. Alex-J. Rioux,
chef de la division des Associations
agricoles ,et H. Lauzière, agronome
régional à Charlesbourg. Les vain-
queurs, MM. Pelletier et Hudon,
avaient été entraînés respective-
ment par MM. Gérard Hudon et
Henri Tremblay, agronomes-pro-

pagandistes.

JEUNES LIBERAUX

TROIS-RIVIERES, 15—Nous ap-
prenons qu'il se tiendra vers le 10
décembre, à Trois-Rivières, un con-
grès des jeunes libéraux de Ja ré-
gion. Il s'agit d'organiser la région
trifluvienne pour la Fédération Ca-
nadienne des Jeunes L'béraux,

M. COLUWELL

EDMONTON, 15 (P.C.) — “Le
principal but de la session fédérale
spéciale du 22 novembre prochain
devrait être de permettre A tous les
membres de la Chambre des Com-
munes de pouvoir se renseigner sur
les renforts pour outre-mer et sur

les causes de la sortie du cabinet
King de I'hon, Ralston”, déclare
le chef national du parti C. C. F,,

M. M. J. Coldwell.
“Quatre-vingt-dix-neur pour cent

de la population”, dit-il, “ne connaît
rien de la question des renforts. Et
mol, pas plus que les autres, je ne
possède de renseignements précis.
“Cette affaire est trop sérieuse

pour que les politiciens en fassent
une question de luttte politique, Si

cela est nécessaire, les séances de
la Chambre des Communes de-
vralent être à huis-clos et tous les
documents placés sur la table du
greffier de la Chambre.
“Les politiciens ont une chance

d'or de pouvoir se rattraper pour
leurs erreurs de cinq années. Le
parti C. C. ur les renforts, pren-
dra une décision, lorsque ses dépu-
tés auront été renseignés à la
Chambre des Communes. Mais une
chose est certaine. Nos jeunes gens.
qui se trouvent de l'autre côté des
mers, ont le dtoit d'avoir tout le
support, dont ils ont beso.n",

L'HON, ILSLEY

Clinto, Ontario, 15. (P.C) — Le
ministre fédéral des Finances, l'hon.
Usley, dit qu’il faudra toute l’intel-
Hgence, l'Immagination, le couraxe

et l’habileté du Dominion pour faire
un usage complet et convenable,

 

guerre, de l'immense canacité pro-
ductive découverte au Canada, au
couts du présent conflit,

“Il semble”, dit-ll, "que VAllema-
gne sera défaite avant le Japon,
permettant ainsi au gouv-rnement
de ralentir la production de guerre

 

 année par année, durant l'apris-

Charette, ex-hôtelies
de Melocheville at
P. Alain, hôteliee de
Melocheville, comté
de Beauharnois, Les
deux bêtes furent
abattues dans les fo-
rêts du comté de

Lotbinière.

(Photo la “Potrie”).

 

 

LE Vile EMPRUNT

 

Le total des souscriptions
prés du milliard et demi
 

 

et de procéder A la démobilisation
erf plusieurs étapes plutôt que brus-
quement.

*Ceci nous donnera une chance
de placer la production civile en
bonne voie. Nous pouvons antici-
per des ventes substantielles outre-
mer pour la reconstruction et le se-
cours aux pays d'Europe. Cecil aura
pour effet de donner un bon point
de départ aux problèmes économi-
ques de la paix",

A HUIS CLOS

Ottawa, 15. (B.U.P.) — Les obser-
vateurs politiques sont d'opinion
que les séances de la Chambre des
Communes, du moins une partie, la
semaine prochaine, seront tenues à
huis clos. M. King exposerait la et
alors toute la situation au point de
vue volontariat et conscription, sans
toutefois révéler aucun secret mili-
taire à l'ennemi,

LES CONSERVATEURS

Ottawa, 15. (B.U.P.) — Le prési-
dent du parti conservateur-progres-
siste, C. P. McTague, dit qu'au point
de vue conscription, !1 est absolu-

ment d'accord avec son chef, l'hon.
John Bracken, et qu'il n'existe au-
cun désaccord entre eux, comme le
veut une certaine rumeur,

L'HON. DUPLESSIS

Québec, 15. (B.U.P,) — Comme on
le sait et comme il l'a d'ailleurs
déjà à maintes reprises annoncé,
depuis les élections provinciales du
8 août dernier, la loi électorale pro-
vinciale de 1942, adoptée par l'ad-
ministratiop Godbout, lors de la
prochaine session, subira des amen-

  

Promu capitaine
nm—— 

 
le lieutemant Louis-C. NORMAN-
DIN, dont l'épouse habite à 1178
rue du Fort, A Montréal, qui vient
d'être promu capitaine outre-mer.
Il est le file de M. et Mme Louls Normandin, 1476, rue Closse.

 

: Médaille d'efficacité

 

Le major G. GILL, radiologiste au

dépôt du district militaire No 4,
qul vicnt de se voir décerner la
médaille canadienne d'efficacité
pour ses services depuis 1922. Né à
Pierreville, le major Gll a servi
pendant trois ans outre-mer dans
la présente guerre.

(Photo Blank & Stoller)

dements fort importants. On dit,
aujourd'hui, que le gouvernement
songerait à établir dans la provin-
ce des machines pour enregistrer
les votes, tout comme ccla se fait
aux Etats-Unis.

NICOLET-YAMASKA
M. Lucien Dubois, le député ne-

tuel fédéral pour le comté de Ya-
maska-Nicolet, déclare qu'il sera de

nouveau candidat, lors des prochai-
nes élections générales fédérales,
On sait que les libéraux, lundi der-

nier, ont procédé au choix d’un can-
didat libéral officiel pour ce comté,
Etle choix s’est arrêté sur Me Paul-
A. Trahan. de Nicolet. M. Dubois,

aux élections générales fédérales de
mars, 1940, avait aussi un candidat
libéral officiel contre lui en la per-
sonne du notaire Manzseau, de Nico-
let,
 

ee
Voix au chapitre
LONDRES,15. (B.U.P.) — Le

ministre d'Etat britannique,
Richard Law, à déclaré officiel-
lement, aujourd'hui, que seules
les nations qui auront contrl-
bué à gagner la guerre auront
droit de siéger à la conférence
de In paix. Law a fait cette dé-
<laration pour répondre à une
requête demandant que ni Fran-
co ni ses représentants ne
soient Invités aux discussions
de cette conférence d'après-
Kuerre, 
 

MB |550 proviennent des

OTTAWA, 15. (D.N.C.) — De nouveaux rapports reçus à huit heures ce matin
portentle total des souscriptions au septième emprunt de la Victoire à $1,467,637,600.

Ces rapports sont encore incomplets et le comité national des finances de guerre émet-
tra un autre communiqué à la fin de la semaine.

+ Du total d'aujourd'hul, $747,828,»
“noms spé

ciaux” comparativement & $751,
996,250 à la même périvde du sixiè-
me emprunt de la Victoire, Les
ventes aux particuliers s'élèvent
maintenant à $719,009,060, ce qui

| représente un gain d'environ $115
000,000 sur les chiffres correspone

{ dants du sixième emprunt. Au
| quartier-général du comité natio
i nal des Finances de guerre on noe

i te avec intérét que le total des
souscriptions des particuliers ats
teint presque celui des “noms spé-
ciaux”,
Le nombre des souscriptions au

septième emprunt de la Victoire se
chiffrait ce matin par 29890221,
comparativement à 2,760,820 & la
même période durant le sixième
emprunt — ce Qui représente un
gain de 229,401 souscriptions.
La moyenne des souscriptions des

particuliers durant la récenle came
pagne se chiffre maintenant par
$24047 comparativement & $218.81
au même point des rentrées du sie
xième emprunt de la Victoire.
LE QUEBEC ET MONTREAL
1a province a atteint $410,106-

250. C'est 111.13% de son objectif
de $283,000 000 alors que les dernide
res rentrées démontrent que îe
chiffre total à date est de $303,-
813,200.
Ces chifffres ne sont pas cepen-

dant définitifs et il est peu proba-
ble qu’on puisse donner le résultat
final avant que'ques semaines,

A LA CHAMBRE DE

COMMERCE
Le pot-pourri de charité de Ia

Chambre de commerce des jeunes,

qui doit s'ouvrir demain soir, au
Windsor, pour se continuer jusqu'à
samedi soir, différera des pots
pourris précédents non seulement
le fait qu'il occupera cette fois le
salon Rose et le Peacock Alley en
plus de la salle de bal, mais encore
par une innovation: le kiosque des
timbres d'épargne de guerre.
Bien que l'emprunt soit terminé

et que l'objectif ait été largement
dépassé. 11 ne faut pas oublier qu’il
se vend toujours des timbres d'é-
pargne pour maintenir les envois
d'armes et de munitions & nos mle
ltaires et rapprocher le jour de la

victoire.
Le soir de l'ouverture, l'achat d'un
timbre donnera droit au tirage
d’une oblivation de la victoire don-
née par la Banque d'Fnargne.

à ie)
Dewey félicite Roosevelt
WASHINGTON, 15.—Le président

Roosevelt a révélé, aujourd'hui, à
l'occasion d'une conférence de preæ

se, que le gouverneur Thomas BE.

Dewcy, de l'état de New-York, lui
avait envoyé un message de félict
tations lors de sa réélection à le
présidence. Le président refuses
d'en divu'guer le contenu.

 

Le divorce est permis en Chine
pour cause de jalousie, d'incompa-
tibilité d'humeur, de crime, de haîne 

mou à l'épouse est trop bavarde.

 

 

 



 
 
 

L'Union des métallurgistes d'Amé-
rique. affillée au CLO. vient de
remporter une victoire à Pusine de
Ville St-Laurent de la Continenta)
Can Company.

LI y a quelque temps, l'Union com-
mençait à organiser les ouvriers
de cette fabrique dans ses rangs.
Quelques semaines plus tard, huit
ouvriers étaient congédiés, et les
chefs de l'union prétendirent qu'il
w'agissait de mesures de représailles
de la part des patrons pour forcer
les employés à abandonner leur syn-
dicat
Les officiers du service sélectif

national firent enquête, et à la suite
de renseignements qui leur furent
fournis parles directeurs de l'union,
MM. R. J. Lamoureux et Raymond
Lapointe, recommandérent aux of-
ficiers de la compagnie de repren-
die les employés congédiés.
La compagnie refus et une de-

mande en appel devant un arbitra-
ge fut faite par la compagnie. La
cauxe fut entendue le 8 novembre,
et le 11 novembre, le tribunal d'ar-
bitrage rendait une décision obl-
geant la compagnie à reprendre les
employés congédiés et à leur payer
leur sulaire pour tout le temps per-
du soit depuis le 22 septembre der-
nicr.

AHRAITRE A NT-HYACINTHE

Le Juge T-Adélard Fontaine, des
Bvsr onx de ta paix À Montréal, vient
d'être nommé président du tr bunal
d'arbitrage institué en vertu de la
Toi des différents ouvriers naur ré-
Mier > Hlixe exixtant entre la mal-
Bon JA. CAté & M, Côté Limitée, de
StG-Hyacinthe et le syndicat nat o-
Da! des travailleurs en chaussures,
Tüvorporé, aussi de St-HyacInthe,
Lu nomination & été faite par l'hon
Anton à llarrette, ministre du Tra-
vall + lu législature,

= = ¥

OTTAWA. 15. (P. C.) Une aug-
mentation du nombre des clauses
d'“ateiler d'union”. et le “maine
tien de l'affillation syndicale” sont
constatés dans l'étude de trelze
causes faites par les officiers du
ministère fédéral du travail. d'a-
près une nouvelle qui a été an-
noncée, ce Matin, à Ottawa.
Dans les ententes actuellement

négociées. les syndicats ouvriers,
dans presque tous les cas, deman-
dent le boutique d'union, la bou-
tique fermée ou le maintien de
l'affitiation syndicale.
D'après la clause de ‘boutique

fermée”, les employeurs ne doivent
engager et maintenir à leur em-

LA PATRIE, MERCREDI 15 NOVEMBRE 1944

ploi, que des membres de l'Union
qui fait partie de l'entente,
La boutique d'union est une mo-

dification de ce projet donnant
plus de liberté à l'employeur. Au-
Jourd'hui, tous les employés ac-
tuels doivent demeurer membres
de l’unlon, maïs on peut engager
des non-unionistes. Tls doivent ce-
pendant se joindre à l'union dans
un temps défini.
Le clause décrétant le maintien

de l'affillation syndicale est enco-
re une autre modification. Les
employés quil appartiennent à une
union. ou par la suite peuvent s'y
joindre, doivent continuer d'en

rester membres pendant toute la
durée de lentente, Il n'y a cepen-
dant aucune obligation pour les
ouvriers de se joindre à l'union.
TYFOGRAPHES ET RÉLIKURS
Ce solr aura lieu l'ansemblée ré-

Rullère du Syndicat des typ KTa-
pies et relieurs, Au focal habituel,
1231 est, rue Demontigny.

SYNDICAT DPS PLONBIORS
L'assemblée régulière du Syndl-

vat des plomylers aura lieu ce soir,
A 1231 ent, rue Demontigny.

Défense

 
OTTAWA, 15, (D.NC). — Plus

de vingt endroits publics dans les
principales villes du Canada, re-
connus comme sources de conta-
gion vénérienne sont interdits au
personnel des forces armées. L'ac-
cès à quelques-uns de ces endroits
a déjà été interdit. Les autorités
médicales de la marine, de l'armée
et de l'aviation qui collaborent à
cette fin ont déclaré qu’il était
possible que des mesures sembla-
bles soient prises contre d'autres
établissements reconnus dangereux
si les autorités civiles des ‘villes
concernées n'agissent rapidement.
Des enquêtes sur plus de 10.000

nouvea:ix cas entre le ler juillet

1943 et le 30 septembre 1944 ont ré-
vélé que certains endroits dans
chaque ville étaient des sources
majeures de contagion, notamment

plusieurs grands hôtels, des res
taurants, des salles de danse et des
cafés. 
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Obligé de passer 7 mois à Rome
Je licutenant-aviateur Pat Wilson, de Ann-Arbor, Mich., membre
de Ia R.C.A.F., à engraissé de dix livres grâce au spaghetti.

L'aliment qui fait grossir
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comme prisonnier de guerre évadé,  

  
 

dy aller |
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LE TRANSPORTPAR TRAIN. or

UN appERECEPTION),AIRe

RCHANDises

Les chemins de fer canadiens transportent en ce moment

chaque jour plus de wagons de marchandises que durant

toute autre période depuis le commencement de la guerre.

Le Canada a promis de fournir une partie considérable du

blé et de la farine nécessaires pour nourrir les populations

des pays libérés et ces provisions doivent être dirigées vers

les ports del’Atlantique avantla fermeture de la navigation
sur les Grands Lacs. Il faut de plus transporter de vastes

quantités de munitions, de fournitures de guerre, de même

que faire les expéditions commerciales ordinaires. II s’est

construit bien peu de wagons durant les années de guerre et

le matériel actuel doit suffire pour assurer le service.

Pour que le pays puisse remplir ses obligations, les

chemins de fer prient les expéditeurs et réceptionnaires de
marchandises de charger et décharger les wagons le plus
rapidement possible.

77 RAILWAY ASSOCIATION
OF CANADA
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La Chambre de commerce des Jeunes chez Catelli
 

A l'occasion de la
Semaine  provin-
clale des Cham-
bres de Commer-
ce des Jeunes,
plus de 1.280
membres de cette
association se sont
rendus, hier soir,

sux usines Catel-
M qu'ils ont visi-
téex, sous la di-
rection de M.
Paul Bienvenu,
directeur - gérant,
ct de M. Roméo
Desjardins, ré-
rant de In publi-
cite. Ils ont par-
couru les diffé-
rents départe-
ments où règne
tune propreté mé-
ticuleuse: cette
propreté, tant du
personnel que des
machines ultra

 

modernes que l'on emploie. est l’une des choses qui a le plus frappé les visiteurs. Ceux-ci ont également
remarqué les fameuses presses Buhler, l'étendeur automatique pour le spaghetti dont la compagnie
possède l’exclusivité, les sécholrs, etc. La photo ci-dessus n été prise auprès de l'une des machines qui
venait de livrer ses produits. On remarque de gauche à droite: MM. Roméo Desjardins, Pierre Des Marais,
président de la Jeune Chambre: S.IL M. Adhémar Raynault, maire de Montréal; Paul Bienvenu, Jean
Morin, Paul Vien, président du Comité des Visites de la Chambre; Maurice Rinfret et Jules Trudeau, respec-
tivement ler et £e vice-présidents; Faul Dozois, ancien président et Achille Bienvenu, (Photo la “Patrie’)

Sur 450.000 hommes, 390.000

se sont enrôlés volontairement
 

OTTAWA, 15. (D.N.C.) — Le général A.-G.-L. McNaughton, ministre de la
défense nationale, fait part que dès 450,000 hommes en service dans l’armée canadienne,
plus de 390,000 se sont enrôlés volontairement pour servir n'importe où dans le monde.
Voici en substance le communiqué du ministre qui semble donner la réponse à ceux qui
réclamentle recours à la conscription:
“Tous les membres de la marines

et de l'aviation du Canada et de
son armée outre-mer sont des vo-
lontaires. Des 450,000 hommes et
plus en service dans l'armée ou-
tre-mer ou au Canada, plus de 390,-
000 se sont engagés volontairement
pour service général n'importe où|
dans le monde. Les autres 60.000
ont été mobilisés en vertu de la
loi de mobilisation deg ressources’
nationales pour suivre un entrai-!
nement militaire obligatoire eteer-

vir au Canada et dans certains ter-

Titoires adjacents, tels que Terre-
Neuve et la Jamaïque, qui ont été
désignés par arrêté ministériel. Ces :
hommes ne peuvent être envoyés
dans d'autres réglons que par d'au-
tres arrêtés ministériew. En plus
de ces 60.000 hommes, ii y a envi-

Ton 8500 recrues qui bien quefai-
sant partie des forces de l’armée.
sont en congé prolongé ou en ser-
vice en dehors des dépôts.

85.500 LICENCIES

Ie total des hommes mobilisés
en vertu de ia lot de mobilisation
entre le mois de mars 1941 et le
mois d'octobre 1844 fut de 150.000.
Ces derniers chiffres sont à com-
parer aux 300,000 volontaires et
plus qui se sont engagés pour ser-
vice général durant la même pério
de. Des 150.000 mobilisés, 42.000 se

sont engagés pour service général
Après leur mobilisation, et 6000 ont
passé volontairement i la marine
ou à l'aviation. Les licenciemente,
etc. se chiffrèrent par 33,500.
“En 1944, à la fin de septembre,

environ 15,000 hommes furent mo-
bilisés en vertu de la loi. Durant
la même période 10.000 mobilisés
se sont engagés volontalrement
pour srevice général, Depuis l'in-
vasion de l'Ouest de l'Europe com-
mencée Je 6 juin 1944, le nombre
des mobilisés qui se sont engagés
volontairement pour service outrm-
mer a été plus grand que le nom
bre de recrues mob!lisées en vertu
de ‘A loi durant la même période.
“Environ 975.000 hommes ont

passé par les trols Services armés
durant la guerre. Jo nombre des
recruecs  mobllisées, encore dans
Varniée, et qui ne se sont pas en-
Eagés volontairement pour service
n'improte où dans le monde ent

d'environ 7 p. c. de ce total.
“Buit ensulte un sommaire des

recrues de la loi de mobilisation,
des mobilisés qui se sont engagés
en service actif, des licenciements

 

rée de la guerre, c'est-à-dire depuis
mars 1941 :

ENTRAINEMENT

“Mobilisés, 150,000; pasés au ser-
vice général, 42,000; passés à d’au-
tres gervices, 6,000; licenciés. etc.
33.500 total : 81,500; nombre à la
fin de l'année. 68500; en congé
prolongé ou en Bervice en dehors
des dépôts, 8,500. Total net (à la
fin septembre) : 60,000,
De ces 60,000 hommes, on estime

que 42,000 sont d'âge et de catégo-
rie médicale pour service combat-
tant dans l'infanterie. Quelque 16-

000 sont déjà entraînés pour être
prêts au combat dans un avenir
prochain

Les 26.000 autres qui sont d'âge
et de Catégorie médicale pour l'in-
fanterie. font actuellement partie
des unités des autres armes et ser-
vices où ils poursuivent un entrai-
nement ou ble nsont affectés à des
services nécessités par les exigen-
ce encore existantes, mais que vont
encore diminuant, de la défense ou
bien enservice dans certains terri-
toires éloignés envers lesquels le
Canada 5 amsumé certaines respon-
“abilités.

PAR DISTRICTS
“Le détail, de la mobilisation de

ces recrues, encore dans l'armée
comme recrues, à la fin de septem-
bre 1944, se répartit ainsi per dis-
tricts militaires :

“Dierticta militaires où ila ont
été mobilisés : Nos 1. 2 et 3 (Onta-
rio), 15.000: nos 4 et 5 (Québec),
22,800; nos 6 et 7 (Provinces Mari-
times), 4,300; nos 10, 12 et 13 (Prai-
ries), 13.800; région du Pacifique
(Colombie-Britannique), 4.100. To
tal 60,000,

“Chiffres non ajustés pour la
partie de Québec comprsie dans le
district militaire no 3 et la partie
de l'Ontario comprise dans le dis-
trict militaire no 10,
“les 42.000 hommes aptes & être

employés en qualité de fantassins
sont, par districts d'enrôlement,

comme suit :

Districts militaires où ils ont été
mobilisés : Nombre

Nos 1. 2 et 3 (Ontario) 10.280
Nos 4 et 5 (Québec) 16.300
Nos 6 et 7 (Prov. Marit.} 2.600

 

Nos 10, 12 et 13 (Prairies) 10.000
Région du Pac, Col-Brit) 28%

Total 42.000 ete. depuis le temps où des hom-
mes furent mobilisés pour la du-

æ Chiffres non ajustés pour Ia
partie de Québec comprise dans le

Les Etats-Unis vont
prêter mais il leur
faut des garanties

RYE, 15. (P.A.) — À la con-

férence commerciale internatio-
nale, qui se tient actucllement

ici, 1n délégation américaine à
déclaré qu’il faudrait exercer un
“jugement sain dans les place-
ments d'argent dans les entre-
prises productives en pays
étrangers”, après la œuerre.
On insiste sur In nécessité de

reviner les turifs douaniers, de

façon à encourazer les importa

tions aux Etats-Unis,

 

 

district militaire no 3 et la partie
de l'Ontario comprise dane le dis
trict muitaire no 10.
Les 8500 hommes en congé pro-

longé ou en service en dehors des
dépôts ont été engagés commesuit:

En devoir sur les fermes . . , 200
En congé eur les fermes, con-

gé de commisération . . 5400
Congé de récoltes .. . , . . » LU

Industrie. . . . « + «+» + + + . 400
Forêts .. +. «+ + + + + + + + . 100
Mines... +5 000 ++ » » 2500
Autres congés du même genre 1,400

Total... ...... . 8500
Les langues parlées par les 60.-

000 mobilisés actuellement en ger-
vice sont les suivants :

Anglais seul « . . + « » . 17800
Français seu} .. .. . . , 12100
Anglais et Français . . . . 14400

Langues étrangères . . . . 15,700

Total... ++... 60,000

Les monts Churchill,
Roosevelt etStaline

VICTORIA, Colombie Britanni-
que, 15—(P.C.)—Des pica de ia ré-
gion nord-est de la Rivière-à-la-
Paix et de la Colombie, viennent
d'être baptisés des noma de Chur-
chill, Roosevert et Aixline. Tous
ont une hauteur de 9,500 pieds, Tla
sont situés au nord de la rivière
Finlay, et juste au sud de la route de l'Alaska.

<Les Russes

Windsor, a parlé des atrocité

Il à dit avoir vu en Pologne un
camp de destruction que les Alle-
mands appellent “Vernichtungsla-
rer” à côté duquel, il y avait un
monticule de 980.000 paires de
chaussures qui avaient appartenu
aux victimes de cet abattoir. Il fut
horritié 4 la vue d'un monceau de
cendres humaines de 1,100 pieds
cubiques. Il & questionné un ma-
jor allemand qui avait été pale-
maître à ce camp de destruction.

‘Est-ce vrai qu'on tuait lea gens,
à ce camp”. Il nous regarda, d'un
air pensif, puis déclara “Oui, c'est
vrai, beaucoup de personnes’.

“Est-ce qu'on les fusillait ?"
“Oui”. “Est-ce qu'on les empoison-
naît 7° “Oui”. “Est-ce qu'on les
brûlait vivants ?"” “Cela est arri-
vé”, “Est-ce qu’on les enterrait vi-
vant ?” “Cela aussi est arrivé”,
“Major, que pensez-vous de tout

cela ?” Il haussa les épaules, puin
il dit “On s'habituait à cela”,

Voici ce qui sera, sans doute, l'un
des grands problèmes que devra en-
visager l'humanité civilis‘e, en or
ganisant la paix, après la victoire.
Puis il tente de répondre à la

question qu'on se pose, Au sujet de
la puissance incroyable de l'armée
rouge, “Chaque soldat russe”, dit-
il, “a un intérét personnel, dans
cette guerre. Sa terre a été enva-
hie, sa ville a été bombardée, son
école, son terrain de jeu, sa maison
a été endommagée ou détruite, Ses
parents furent tués. Et le com-
mandement russe a pleinement
réussi à convaincre tout le monde
que la victoire dépend de l'effort
de chacun”.

A L'ARRIERE
“Il y a ausai les gens de l’arriè-

re”, de dire M. Davies. “La vie
n'est pas celle d'un paradis terres-
tre. La guerre a tout pris au peu-
ple, sauf son orgueil, sa confiance
en La victoire, et son esprit gue:-
rier,
sants. Le vêtement est rare. Il y
a disette de chaussures. Les fem-
mes travaillent, et les invalides, et

même les enfants de 14 à 16 ans.
“Les lois sont trés sévères. L'ab-

nie. L'abandon d’un emploi est pas
sible de la cour martiale. Les fem-

la Russie. Elles ont remplacé les
hommes à l'usine, elles fabriquent
leg chars d'assaut, tes avions, répa-
rent et construisent des routes, des
chemins de fer, etc, elles font tout
ce que font les nôtres et un peu
plus”.

NOTRE PAYS
“Les Russes aiment le Canada”,

a dit le conférencier. Ils apprécient
nos produits, l'aluminium de Qué-
bec, le nickel de l'Ontario, le blé
de l'ouest, et surtout notre armée
et nos aviateurs. Ils se croient des
affinités avec le peuple canadien
en raison de ia similitude du climat
et de la position géographique. I!
entrevoit des possibilités commer-
ciales d'environ $200,000,000 par an-
née, entre les deux pays, dans
l'après-guerre.
Selon M. Davies, les Russes ont

un grand amour et une grande ad-
miration pour Winston Churchill,
même s'ils ne partagent pas tou
jours ses vues. Ils sont excessive-
ment reconnaissants pour l'aide

qu'ils ont reque de nous et de la
fitande-Bretagne et des E4ats-Unis.
Muis ils n'ont pas l'intention de re-
tourner au capitaligme”, a-t-il afou-
té.

MENTALITE

Parlant de la mentalité russe, il
a dit: “Les Russes aiment leur
pays, leurs chefs et la liberté. Ils
détestent les Allemands et Ils ent l'espoir d'en finir une fois pour
toutes avec 1a menace qu'ils cons

tituent à la paix du monde. Ils
croient que tout le peuple allemand doit payer pour Ia ruerrg, Tis sont
conscients de leurs forcé et n'ont

Les vivres sont juste suffi:

sence au travail est sévèrement pu- !

mes et les jeunes gens ont sauvé

ne songent-

pas à dominer le monde»
(R. A. Davies)

 

Après avoir décrit les scènes de dévastation qu'il a

visitées pendant son séjour en Russie et dit qu’en certains

endroits, malgré la sépulture des cadavres, l'odeur de la
décomposition des chairs empestait l'atmosphère, M. Ray-
mond Arthur Davies, correspondant de presse quiétait hier
l’orateur invité, au déjeuner du Canadian Club, à l'hôtel

allemandes, en ce pays.

 

; pas l'intention de retraiter devant
personne”.

ATHEES

“Cependant, a-t-it dit. ils sem-
blent comprendre que la paix du
monde dépendra de la coopération
de leur pays avec les Etats-Unis et
la Grande-Bretagne. Ils ne pensent

pas à dominer le monde, mais ils
exigeront leur part de toul ce
qu'on partag«ra, et ils n’endure-
ront pas de pays hostiles sur leurs
frontières. Ils ont fait leur paix
avec les diverses église, mais 1ls
demeurent de fersents athées”.
Les Russes n'aiment pus les

Classez dirigeantes du Japon. et M.

Davies croit qu’aprês la guerre
avec l'Allemagne, la Russie va
écrire un chapitre nouveau au su-
jet de nes relations avec le l’a-

cifique et l'est de l'Asie. Ii croit
que nous devrions établir des liens
plus étroits avec la Russie, dans

l'intérêt du commerce, des routes
aériennes à travers notre région
arctique et la Sibérie. Il dit que
nous devons nous préparer à des
frictions, mais que cela arrive en-

tre les meilleurs amis.
Le sujet de la conférence de M.

Davies était “a l'intérieur de lu
Russie”. Le président du Canadian
Club, le Dr Keith Gordon. oceu-
pait le fauteuil présidentiel. It n

présenté et remercié le confé.en-
cier.

 

 
SOUPE AUX
OIGNONS

 

  treEman
3 c. hl ie Be:

©. & thé de poivre
[HN de pain ec ou d¢

folie, de fromage piquant,   

  

    

             

  

pendant 30 minutes.
dans des

Caueties, sjoutes une roadelle

de pain ou de rôtie à qu

assiette et feu!

z4r

@Crest fait a

l'OXxO
CUSES OÙ EN BOUTRILLES

  

  
   

 
  

 

     

    

     

v

 



 

e
s

LA PATRIE, MERCREDI! 15 NOVEMBRE 1944
 

 

Couleur locale

 

Florence. com-
ment va Phile-

 

Kile ost ségllement un
petit route de ee tempa-

e

  

7
€»    

 

1

 
 

 
 

PRÉSIDENT
DU KIWANIS
ST-LAURENT

M. J.-Théo. Legauit, Jeune, no-
taire a été élu par acclamation

président du Club St-Laurent Ki-
wauis. Il entrera en fonctions le
1qr janvier. ll a été réélu six fois
wcrétaire honoraire de ce club,
vetle année ll en est le ler vice-
président, ll appartient à ce grou-

pement depuis 1933, et a repré-
sents le club à de nombreux con-
grès tant au Canada qu'aux Rtats-
Unis, à titre de délégué officiel.

 

 

M. J.-THE0 LEGAULT, JR.

Cest un ancien du collège Ste-
Marie et des universités de Mont-
réal et McGill. En 1931 il est
admis à l'exercice de sa prufes-
sion par lu Chambre des notaires,

et forme une société avec son
pore, Me J.-Tihéo Leguuil, vi aun
frère, Me Elvin Legault, sous la
raison soclale Legault & Legault,
notaires,

i.e nouveau président du Club}
St-Laurent Kiwanis est directeur
du Last Post Fund, et du comité
civil de la 4ème Escadriile Cho-
medey de Maisonneuve des cadets
de l'air; fl est membre du Club
st-Denis, du Cercle Univereital-
re, appartient à l’Assoclation du
notariat canadien, au Conseil La-
fontaine et a "Assemblée Dollard
des Chevaliers de Colomb,

Agé de trente-buit ans, il est
marté et père de deux fillettes.

C'est un ancien président du
Ctub de tennis La Bohôme et du
Cerele Maisonneuve A,C.J.C. Il est
nussi membre de Ia Chambre de
commerce de Montréal,

Arbres de Noël
 

ts première cunsienation d'ar-
5) dr l'année est arrivée
entrale hier, de Blake

.. A bord de l‘"Exprese
Maritim du Canadien National, A
destitution de Baltimore, M.

    
  

Jeudi, 10 16 novembre, À K h. 15
du soir, dans in salle littéraire de
Taprairle, Me Yves Pelletier, cone
zeiiler Juridique de L'Ocuvre des
Terrains de Jeux de Montréa] et
membre du (Comité Consuitat'f des
Terrains de Joux, sera l'invité de la
Chambre de Commerce ded Jeuner
de cette ville 1 beth i. parole
sure nujek sulvanty, Qu'est-ce que
vor
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ouliers!
1,300,000 PAIRES DE PLUS

—L'ANNÉE DERNIERE

Au cours des douze derniers mois, la pro-
duction canadienne de souliers pour en-
fonts a été 25% plus élevée qu'en 1939-—
ce qui constitue un chiffre record, obtenu
grêce à la rationalisation de la production
sous la surveillance de l'Administration de
l'industrie de la chaussure, Commission
des Prix et du Commerce, et à la coopéra-
tion des fobricants. Et ceci à été accompli
sens nuire à la fabrication de beaucoup
d'autres modèles de souliers plus essen-
tiale, à l'usaie des cuvriers des usines de
Guerre, qui usent leurs chaussures beau-
coup plus vite qu'à l'ordinaire.

  
  
  

    

   

ôles of 11 faut du bon cuir fort pour lesAy moyen de contvice souliers d'enfants, mais il faut
Pa slonnements, la réserver presque tout ce cwrpour
d'Appro' vrvoille la pro- les chaussures de nos soldats.

a va ses Une partie des peaux nécessaires
duction desx civils; ee voit nous venaient l'Amérique du
destinées ov: Sud et d'autres pays. La guerre aà ce qu'à y at outrte
marchandises que -
sur to marché 81 que lo QUE
tiré des produits soit mel
nue. Toutefois, d cause do °
rareté de la main-d'oeuvr

ières premières,
peut

réduit nos importations, et nous
vons des difficultés à nous

‘ocurer suffisamment de peaux
l'étranger et au pays, et à les

faire tanner, faute de main-
d'œuvre. Toutefois, la fabrica-
tion des chaussures de qualité a
été poussée au plus haut point,

 

LE CUIR SERT À LA GUERRE

    
      
      

      

      

    

LES SOULIERS À SEMELLES DE CAOUTCHOUC
DISPARAISSENT PAR ENCHANTEMENT

En temps normal, la plupart des jeunes Canadiens
usaient chaque année au moinsune pairede souliers de
toile avec semelles en caoutchouc. Mais les sources
d'approvisionnement de caoutchouc naturelayant été
coupées parl'ennemi,la fabrication des chaussures re-
guérant du caoutchouc a été sérieusementrestreinte.

emploie maintenant du caoutchoucsynthétique ou
régénéré dans la fabrication de ce genre de chaus-
sures. Le nombre de paires disponibles s'est accru
cette année et il sera plus considérable l'année pro-
chaine, Les souliers à semelles de cuir ont remplacé
les souliers À semelles de caoutchouc, mais les pre-
miers evisont plue de coin, sinon ils s'uxnit sapide-
ment. Par exemple, si les souliers en cuir sont mouil-
lés, on doit les faire sécher lentement, pas trop près
du feu et les cirer. Ce n'est toujours la qualité
inférieure d'un soulier, mais le manque de soin, qui
en raccourcit la durée.

 

en tenant compte dela’ main-
d'œuvre et des matières pre-
mières disponibles. Bien que les
ouvriers de la chaussure aient
fait des heures supplémentaires,
il est impossible, en temps de
guerre, d'augmenter la produc-
tion pour des fins civiles ou de
convertir l'outillage d'une manu-
facture, en vue de fabriquer des
souliers d'un autre genre, par
exemple des souliers pour enfants
au lieu des souliers pour dames, “
Les procédés, les machines et les
formes sont différents.

 

LES PEAUX DE CUIR DEVIENNENT DES SOULIERS
On a grand besoin de cuir en temps de guerre,
surtout pour les chaussures. Un soldat re-
quiert quatre pairesde souliers durant sa pre-
mière année d'instruction militaire, et, en-
suite, trois paires par année, Mais ce qui est
plus important encore, c’est de ressemeler ses
chaussures, quatre ou cinq fois par année.
Les chaussures des militaires sont faites

du meilleur cuir. Les autres catégories de
cuir sont donc employées pour les besoins
civils. On se sert également de cuir pourles
gilets et les mitaines des aviateurs, Il faut
aussi du cuir pour confectionner les courroies
des machines des usines de guerreet les har-
nais dont se servent les cultivateurs. Le
meilleur cuir sert donc à la guerre.

LA COMMISSION DES PRIX ET DU COMMERCE EN TEMPS DE GUERRE

CETTE ANNONCE FAIT PARTIE D'UNE SERIE DE MESSAGES DONNANT LES FAITS CONCERNANT L'APPROVISIONNEMENT DES MARCHANDISES COURANTES
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Nos Parlementaires seront juges.
, #55

Les mandataires du peuple indi-

queront la meilleure manière de

renforcer l'armée canadienne outre-

mer,
.

Accepteront-ils ou rejetteront-ils

la proposition préconisée par le
Général McNaughton, le nouveau

ministre de la Défense Nationale,
qui fut longtemps le commandant
en chef des troupes canadiennes?

> 80

On sait que le successeur du

Colonel Ralston au ministère de la
Défense Nationale esi en faveur du

recrutement de VOLONTAIRES
pour soutenir l'effort de l'armée

canadienne aur les champs de

bataille d'outre-mer.
LI I

Comment le Premier - Ministre

King soumettra-t-il à la Chambre

des Communes la question à régler?

Demandera-t-it un vote de confian-

ce en sa politique de volontariat?

Menacera-t-ll de dissoudre les

Chambres et d'en appeler à l'élec-

torat? Nous le saurons bientôt,
.

La lutte contre le fléau de la

peste blanche se poursuit chez nous

comme ailleurs. Tout le monde

connaît aujourd'hui les dangers de

la tuberculose et les ravages qu'elle

fait à travers le monde. Le dépista-

ge précoce de cette maladie infee-

tieuse est, dans l'état actue) de nos

connaissances, le meilleur des pré-

servatifs. Par l'intermédiaire des

Unités sanitaires surtout, le mtnis-

tère provincial de la Santé et du

Bien-être social poursuit avec

succès une lutte intensive contre le

peste blanche, Ainsi, durant sep-
tembre 43Ut perannnes furent exa

minées au cours de 151 cliniques

antituberculeuses stationnaires ou

Ambulantes.

+. sa
Signulons Ia diminution de la

mortalité infantile dans la province

de Québec. Tandis qu’un très fort

total de naissances à été enregistré

durant 1948, le nombre des décès

infantiles à diminué et la province

de Québec obtient le plus faible
taux jamais atteint dans ce domal-

ue, soit 67.0 par 1,000 naissances.

Durant les sept premiers mois de

1944, cette mortalité Infantile ne

fut que de 63.7. Nous pouvons déjà

entrevoir une nouvelle diminution

pour l'année entière, et ce, tandis

que la mortalité infantile n tendan-

ce à augmenter duns les autres
provinces, comme en témoigne le

rapport fédéral de 1043. Durant

cette année, le Québec, le Nouveau-
Brunswick et Plle du Prince
Edounrd accusèrent seules une

diminution des décès infantiles,

 

Les mots qui vivent
Du temple, orné partout de festons

magnifiques,
Le peuple saint en fouls inondait

Jes portiques.
(J, Racine, AthaNe. Acts I, Be. 1.)

midis 
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     Statistiques irréfutables

Le succès du volontariat

:| par E. LETELLIER de SAINT-JUST

S'il est vrai que l'on peut faire

dire à des chiffres à peu près

n'importe quoi, ii est néanmoins

une conclusion inéluctable et pé-
remptoire qui se dégage des sta-

tistiques que vient de publier le

ministre de la Défense, le général

McNaughton, sur le recrutement

militaire: cette conclusion; c'est

que, contrairement à l'opinion gé-

néralement répandue, la majorité

de notre armée territoriale n’est

pas constituée par des Canadiens

’ 0 de langue française. La publica-

tion des chiffres officiels qui attes-

tent ce fait devrait, une fois pour

toutes, faire cesser les insinuations
à l'égard de.la province de Qué-

bec et écarter du débat les appels

basés sur le préjugé de race.

Les statistiques officielles dé-

montrent également que le volon-

tariat n'a pas été une faillite et

qu'il a même donné les résultats

les plus encourageants au sein de

l'armée territoriale. C'est-à-dire

que la proportion des conscrits de

l'armée territoriale qui s'offrent

comme volontaires pour l’armée

d'outre-mer est suffisante pour jus-

tifler le maintien du présent ré-

Zime de recrutement pour le ser-

vice hors du Canada. Durant lee

neuf premiers mols de l'année

courante, 10,000 des 15,000 cons

crits que l'armée avait appelés pour

faire du service au Canada se sont

ensuite engagés volontairement

pour le service outre-mer,

T1 est un autre fait qui ressort

des chiffres publiés par le minis

tre de la Défense et c’est que Je

rythme des engagements volontal-

res parmi les conscrits de l'armée

territoriale s’est accentué depuis le

mois de juin dernier, date de l'in-

vasion de l'Europe, au point que

le nombre des conacrits qui sont

devenus engagés volontaires du-

rant les derniers cinq mois dépasse

celui des nouveaux appelés que

l'armée territoriale s'est incorpo-

rés depuis juin.

Les statistiques du ministère de

la Défense démontrent donc, hors

de tout doute, que le recrutement

volontaire a fonctionné de façon

satisfaisante et que l'on peut at-

tendre avec conflance de son

Application rationnelle

forts que réclame notre armée ou-

tre-mer.

 

«
Les principes fondamentaux

La civilisation rurale

 

(par Roger DUHAMEL)

De plus en plus, nous prenons une

conception urbaine des problèmes

économiques et sociaux qui se po-

sént à notre attention. Dans notre

analyse d'une situation donnée,

nous négligeons sans peine le fac-
teur rural ou ne lui accordons pas
l'importance qui lui revient. Cette

tournure d'esprit n'est peut-être pas

étrangère à la rupture d'équilibre

entre villes et campagnes que nous

montre chaque recensement décen-

nal. Et nous nous acheminons

ainsl vers un appauvrissement gé-

néral, vers la déperdition de nos

mellleures énergies, vers le paupé-

risme chronique. Nous consentons

sans réagir à le transformation du
chef d'une exploitation agricole en

un simple manoeuvre, en un nuiné-
ro matricule dens m grande man-

geuse d'hommes qu'est l'usine de
nos jours.

TI faisait bon d'entendre rappeler l'autre jour par M. Gérard Filion,
secrétairs général de l'Union catho-

=

les ren-lg

lique des cuktivateurs, les grands

principes qui sont à la base de

notre civilisation rurale, Ce sont:

Ia propriété privée familiale, la

tiberté, la famille et un juste équi-

libre des bénéfices et des obligations

entre Jes populations urbaines et

rurales. La propriété privée du

paysan, qui a fait sa force et son

indépendance sous tous les régimes

comme à toutes les époques ne

laisse pas d'être aujourd'hui sérieu-

sement. menacée par la machine,

par l'endettement et par l'accapa-

rement des terres. On aboutit alors

À ces vastes exploitations agricoles

des Etats-Unis ou de la Russie so-

viétique, où le paysan est décou-

ronné de sa mission personnelle

pour se noyer dans un ensemble

anonyme. Il est alors devenu un

ouvrier agricole, au même titre que

l'ouvrier industriel, § a perdu ce
qui fait sa grandeur et sa noblesse.

M. Filion avait mille fois raison

de souligner devant ses auditeurs

je danger de certaines législations

sociales conçues par des citadins en

vue de pallier des difficultés de

citadins. D est toujours question

de sécurité sociale, et cela est excel-
lent dans une certaine mesure, inuis

#H faudrait enfin tenir compte du
fait que la situation des ruraux est

tout à fait différente, que cette sé-

curité sociale que réclame à grands

cris un prolétariat victime des cri-

ses périodiques de chômage, Les ru-

raux la possèdent déjà. Ce qu'ils

désirent, c'est une organisation mé-
thodique des marchés qui leur per-

mette de ne pas vendre leurs pro-

duits à vil prix, mais d'en retirer

un honnête bénéfice. Quand nous

aurons réussi à obtenir que les prix

de la ferme fournissent une marge

de profit suffisante, {i ne sera plus

nécessaire de parler d'allocations

familiaies pour la population des

campagnes. Dans ce dernier pro-

jet comme pour tant d'autres, nous

procédons d'emblée, sans nous arrê-
ter à des différences et à des dis-

tinetions nécessaires. Procédé sim-

plificateur, trop facile pour donner

de bons résultats.

Ce qui fait la puissance de la civi-

lisation paysanne, ce qui en assure

c'est qu'elle est solidement établie

sur la base familiale. D'où sa vi-

gueur et sa puissance de récupéra-

tion. Elle construit sur le roc, les

vents et les orages pourront se dé-

chaîner, mais ils ne Ventameront

pas.

 

Pourlessceptiques

Témoignages
 

(par Alonzo CINQ-MARS)

Bien des gens hésitent à ajouter

foi aux rapports qui nous parvien-

nent des théâtres de guerre sur lee

atrocités commises par les Alle-

mands. Se rappelant que de pareils

rapports ont été publiés au cours

ou à l'issue de presque toutes les

Guerres de notre temps, et que

parfois ces rapports se sont avérés

exagérés, ces gens préfèrent les

rejeter en bloc, L'énormité même

des crimes imputés aux Allemands

fait que les accusations portées

contre eux sont, sinon rejetées, du

moins accueillies avec assez d'in-

diftérence par un grand nombre.

Il est en effet bien difficile de

croire, par exemple, que des êtres

humains aient enfermé des foules

de leurs semblables dans des églises
et qu'ils y aient mis le feu. «C’est

incroyable, donc c'est impossible ».

Voilà le raisonnement de maintes
‘âmes sensibles qui ne veulent pas
se résoudre À croire à une telie
perversion ches des hommes pré-

tendus civilisés Le massacre de
Lidice, en Europe centrale, fut l'un des premiers actes de ce genre à

la durée sous toutes les latitudes,’

 

nous être révélés. Seulement, cela

s'était passé al loin que les scepti-

ques avaient beau jeu à crier à
l'exagétation, Depuis ce temps, la

guerre s’est faite plus cruelle que

jamais en France. Après l’organisa-

tion de la résistance des maqui-

sards, et surtout après le débarque-

ment des Alliés, les Allemands ont

jugé que le temps n'étalt plus pour

eux de ménager apparemment la

population de la France occupée et

lle ont bientôt fait de jeter par-

dessus je moulin le bonnet de leur

prétendu humanisme temporaire.

On ne peut que frémir d'horreur

à la lecture du récit des représailles

de Dordogne, des maasacres d'Ascq,

d'Oradour et d’ailleura. Ici encore,

pour les aceptiques, l'incroyable

peut paraître impossible, mais les

témoignages sont irréfutables: Le 2

avril dernier, dans ie bourg d'Asca.

département du Nord, à la suite du

déraillement d'un train allemand,

les 8.8, ont pénétré dans les mal-

sons et abattu tous les habitants

qui n'avaient pas eu le temps de

fuir. On compta 88 morts, dont le

vieux curé et son vicaire. Ces jours

derniers, le cardinal Liénart, arche-

vêque de Lille, présidant une céré-

monie commémorative dans le

bourg martyr, disait: «Nous ne

pouvons laisser le voile de l'oubli

s'étendre sur un crime comme

celui-ci Dans toutes les langues,

cette violence s'appelie crime et

massacre. Notre esprit de justice

réclame, non pes une vengeance,
mais le châtiment des coupables».

Eat-il besoin d'un témoignage plus

probant ?

Après le débarquement des Alilés,

cédent, Le crime d'Oradour, l'un

des massacres collectifs les plus

effroyables qui aient suivi le débar-

quement, est l’un de ces actes « in-

croyables», Le 10 juin, de sept à

huit cents habitants de ce village

furent enfermés dans l'église et y
furent brûlés, à l'exception de sept

ou huit qui réussirent à s'enfuir.

Veut-on un témoignage digne de

foi? Mgr Rastouil, évêque de Limo-

ges, parlant dans sa cafhédrale le

16 juin, à flétri «les abominables

atrocités dont cette bourgade à été

le théâtre, atrocités dont la France

n’avait jamais connu d’exemple »

Le 20 août, à la veitie de la libé-

ration, à Saint-Genis-Laval, près de

Lyon, les Allemands ont enfermé

dans une maison une centaine de

Français, y compris des femmes et

des prêtres; ils les ont d’abord

abattus à coups de mitrailiettes,
puis 118 les ont arrosés de pétrole et

ont mis le feu. Ceux qui n'avalent

pus été tués par les bulles périrent

dans les flammes. Deux jours après,

le cardinal Pierre Gerlier, archevé-

que de Lyon et primat de l'Eglise

de France, n visité le théâtre de ce

crime et vu les restes calcinés des

victimes. Il à adressé une protesta-

tion indignée au chef de la garni-

son de Lyon pour fiétrir les auteurs

de ce crime qui, dit-il, «sont à

ce fut un déchaînement sans pré-| 5

"| tion”,

   

   
Région de l'Ou-
taouais et du haut
Saint + Laurent »
nuageux, pluie
aujourd'hui et de-

rovince,

aie Georgionne:
nuageux;  plu-

sdroits.

jamais déshonorés aux yeux de
'humanité »,

Le cardinal Gertier n'est pas un

inconnu chez nous, étant venu à

deux reprises dans notre pays alors

vieux: averses en certains

 

qu’il n’était que Pierre Gerlier,

avocat au barreau de Paris et pré-

sident de la Jeunesse Catholique de

France.

Aprèa ces témoignages de person-

nages assez connus ici, voyons

ce que l'archevêque Damaskinos,

d'Athènes, a dit aux correspordiants

de guerre aur les atrocités commi-

ses par la Gestapo à Athènes et

dans d’autres villes grecques. À

Calabritas, par exemple, dea puiti-

sans avaient attaqué des solduls

allemands. À titre de représailles,

tous les hommes de ce village fu-

rent exécutés sur la place du mare

ché en présence de leurs families,

Les femmes et les enfants furent

ensuite enfermés dans l'église où

ils furent gardés sans eau ni nour-

riture pendant dix jours, après quoi

on mil le feu à l'egiise et tous

périrent dans les flammes.

Nos sceptiques attendent-ils dea

témoignages plus reapectablez pour

croire aux atrocités allemandes?

 

 

B
Ephémérides historiques

Le Huron, Viicent, réclame

la seigneurie de Sillery

LE 15 NOVEMBRE

1884—M. de Billery fut un des

premiers membres de la Compignie

de la Nouvelle-France, qui devuit

travailler à la conversion des Saw

vages. De fait, il consacra une par-

tie de sa fortune à cette oeuvre,

S’étant établi à quatre milles de

Québec, # chargea Le Père Le Jeu

ne, jésuite, d’y établir une “réduc

groupe de constructions né-

cessaires à une mission. La terre

concédée avait une lieue en bordu-

re du fleuve et une profondeur de

quatre Heues. Une des maisons

construites par le Père Le Jeune

(la Maison Bieue) eriste encore.

M. de Billery menait grand trina,

ll ne sortait qu’entouré d’un corté-

ge de yentilshommes, de pages et

d'officters. A une de ses soeurs

qué ul en fit des remarques, à

répondit: “Ma saveur, 4 est urat

qu'aujourd'hui je suis tout au mon

de; mais jeapére étre un four tout

à Dieu”, En effet, {i profita dw

Jubilé de 1625 pour se convertir

sincèrement et entra dans le sa

cerdoce, 
(Suite à Ig page 17)
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LES HEURES
TRAGIQUES
EN

M. Rodrigue Poliquin, 42 ans,
1033, rue Berri, l'a échappé belle,
hier soir, quand il sortit absolument
indemne d'une
terrible collision
survenue entre
sa voiture ct un
tramway, vers 9

heures, à l'angle

des rues Craig
et Berri. II filait
vera l'ouest, rue
Craig, dans son

automobile,
quand à la suite
d'une fausse
manoeuvre il

donna un violent
coup de volant M. R. Pollquin
et alla heurter un tramway du cir-
cuit Notre-Dame, en plein nez. Les
Vitres du tramway volèrent en
éclats et plusieurs voyageurs de la
voiture furent fortement ébraniés.
Des témoins oculaires se portè-

Tent au secours de l’automobiliste
Qu'ils croyaient grièvement blessé
ou peut-être mort. Quelle ne fut
pas leur surprise de le voir émer-
ger des débris de J'auto, absolument
indemne. Le moteur de l'auto, sous
le choc, avait été refoulé sous le
siège du chauffeur. La toiture n'é-
tait plus qu’un amas de débris et
lez garde-boue et le pare-brise
étaient en miettes.

MARIN NOYE

M. Alexandre Rriand, 60 ans, 81,
est, rue De Montigny, qui faisait
partie de J'équipage d'un novire pré-
sentement ancré dans le canal La-
chine, entre les rues Mill et River-
side, à été victime de l'onde, hier
Après-midi. En voulant se rendre à
bord du cargo, !1 perdit l'équilibre
et tomba dans le canal où l'eau a
une profondeur d'environ une tren-
taine de pieds. Peu après, des em-
ployés de Ogilvie Flour M:lls sorti-
rent le malheureux de l'eau et man-
dèrent l'équipe de secours de l'Hy-
dro-Québec, mais on tenta vaine-
ment de le ramener à la vie. Le ser-
gent Léo Brisson, du poste No 9 fit
les constatations d'usage avec les
agents Daly et Ruttenburg et le
sergent-détective Charles Thibauit,
de la Sûreté municipale. Le cada-
vre fut transporté à la Morgue pour
enquête.

BLESSE PAR UN TRAM

M. Robert Mason, 27 ans, 205a
ouest, rue Dorchester, a été blessé
dans un accident qui se produisit
à 7 heures 40, hier soir, rue McGill,
un peu au sud de la rue Récollet.
Il courait après un tramway du cie-
euit Outremont qui filait vers le
nord et donna contre la lourde voi-
ture pour être projeté violemment
sur la chaussée. Transporté d’ur-
gence à l'hôpital St-Luc, il y est
présentement sous observation. Le
lieutenant Gabriel Piché, du poste

 

"central, fit enquête avec les agents
Pau! Deslauriers et Fabien Beau-
din, de radio-police.

FILLETTE BLESSEE

Micheline St-Roch, 5 ans, 6229
avenue de Gaspé, a été légèrement
blessée lorsque l'automobile condui-
te par M. Léonard Ouellette, 308,
est, rue Beaubien, vint en collision
avec celle de son père, dans laquel-
le elle se trouvait, à l'anzie des rues
Beaubien et Henri-Julien, hier
après-midi. Par la force du choc
l'auto de M, St-Roch fut dirigée sur
un camion, propriété de M. Z. Flo-
men, 310, est, rue Beaubien, et l'en-
fant fut projetée sur le pare-brise.

Elle fut traitée à l'hôpital Bainte-
Justine et reconduite à son domi-

cile.

NOYE IDENTIFIE

Un hommet dont le cadavie a été
tetrouvé dans le fleuve, à Coteau-
Landing, à été identifié, hier soir,

comme étant M, George Colter, 52

ans, 108, avenue Roseath, Toronto,
rapporté disparu depuis plusieurs
jours.
Une enquête sera tenue à Coteau

Landing par le Dr J. Clément, coro-
ner,

BIÈRE FATALE

Murray Bay, 13. (P.C.) —Deuxtra-
vailleurs des chantiers sont morts
et deux autres ont été conduits à
Thôpital, hier soir, après avoir ab-
soubé de ‘a bière camme il <'en fa-
brique clandestinement en plusieurs
endroits de la rive Nord.
Les deux morts, Gérard Carré,  
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17 ans, et Joseph Dassypva, 18 ans, |
de St-Fidèle, célébralent eur retour
des chantiers en compagnie des
deux autres victimes, Albert Néron,
18 ans, aussi de St-Fidèle et Joseph
Savard, 20 ans, de Cap à l'Aigle.
+

QUEBEC, 15—Deux jeunes hom-
mes de St-Félix de Charlevoix sont
morts empoilsonnés, tandis qu'un
autre du même endroit malade,
ainsi qu'un quatrième du Cap-de-
l’Aigle, après avoir absorbé de
l'essence de thé des bols. Les vic-
times sont: Gérard Carré, 16 ans
et 8 mols et J-E. DaSylva, 17 ans;
les deux malades: Albert Néron, 18
ans et M. Savard.

Les troupes...
(Suite de la page 3)

long du front de 275 milles à
l'ouest de l’Europe. Nulle part,
les Alliés ne rencontrent de
forté résistance.

Dans l'est de la Hollande, à
Quelque 150 milles au nord de
Metz, les Allemands semblent re-
couler sans offrir de grande oppo-
sition à la nouvelle offensive bri-
tannique de la 2e armée du lieute-
nant-général Dempsey. Une dépé-
che du front mande que les trou-
pes aglaises ont progressé de trots
milles dans leur poussée au sud-
est d'Elndhoven. Des avant-gardes
britanniques ne sont plus qu'à 7
inilles des frontières de l'Allema-
gne.

Les soldats de John Bull ont
élargi trois de leurs totes de
pont et en ont conquis une
Quatrième au-deld du canal
Noorder et du canal Wessem.
Ronald Clark, correspondant
de guerre de Is “Brit'sh United
Press”, écrit que les Allemands
rertuitent et que toutes les dé-
fensea ennemies, à l'ouest de In
Meuse, semblent être beaucoup
plus faibles que ne le croyalent
les Alliés. Le haut commande-
ment alllé décrit la rés\stance
allemande à la nouvelle offen-
sive alliée comme modérée.

Des dépéches du front déclarent
que toute la frontiére hollandaise,
au sud de Venlo. était illuminée,
hier soir, par les feux allumés par
ln poussée britannique contre les
dernières lignes de défenses hol-
landaises des Nazis, à l'extérieur
de l'Allemagne. Des observateurs
croient que les Allemands dor-
maient lorsque le feld-maréchal
Montgomery lança ses chars d'as
saut contre la frontière hollandai-
se. L'ennemi prévoyait cet assaut,
mais pas à l'heure où l’a lancé
le général Montgomery.

Le grand quartier-général
allié annonce que les Aile
mands continuent de retralter
À l'ealcénidlé sud du front
ouest. La 7e armée américai-
ne n progressé de deux milles
au nord-ouest de Baccarut ot
les troupes françaises ont re-
poussé les Nax's de plus d'un
mille à l'est de Bruyères et dans

fosecteur de Ia trouée de Bel-

SUR LE FRONT EST

MOSCOU, 18 (B.U.P.) — Les
troupes soviétiques se sont frayées
un chemin dans la banlieue sud de
Budapest. aujourd'hui, et des dé-
pêches de Muscou annoncent que
la bataille contre la capitale de ia
Hongrie semble être entrée dans
sa phase finale et décisive.

Les Russes se dirigent vers
Budapest de deux directions.
Toute la côte orientale du Du-
nube, de Belgrade, Capitale de
la Yougoslavie, à Budapest, soit
près de 370 miilles, a été net-
toyée de l'ennemi. La Ze armée
ukrainienne a d'abord franchi
le fleuve à environ 42 milles au
sud de Ia capitale hongroise.
En nettoyant la rive est, l'ar-
mée rouge a capturé 7,700 pri-
sonnlers allemands en 6 jours,

À l'ouest de Budapest, les Soviets
ont coupé toutes les voies de re-
traite de l'ennemi vers le nord-
ouest, sauf une voie ferrée et une
route. Le grand centre de commu-
nications de Jaszbereny, 31 milles
a l'est de la capitnie, est menacé
d'encerciement.

Dans le sud-est de lu Yougo-
slavie, le maréchal Tito, chef
des partisans yougoslave, man-
de que le centre de communica-
tions de Skoplje est tomhé aux
muins des forces bulgares ot
sougogiques. La capture de

 

 

tal menant d'Athènes, en Grèce,
à Belgrade.
Au nord-ouest, les Russes signa-

lent que des milliers de soldats en-
nemis ont été tués dans les mon-
tagnes des Carpathes, au cours des
engagements qui ont libéré le côté
est de la Tchécoslovaquie.

Sur le front diplomatique,
une dépêche de l'agence Tass
rapporte que le ministre de
l’intérieur, à Bucarest, & or-
donné l'arrestation de tous les
membres du gouvernement rou-
main qui servirent entre 1904
et 1944. La dépêche dévoile que
l'ex-ministre des Ravitallle-

ments de l'armée et l’ex-mi-
nistre des Finances ont été faits
prisonniers
SUR LE FRONT ASIATIQUE

Grand quartier-général allié dans
le Pacifique, 15. (B.U.P.) — Les

troupes d'invasion américaines sont

sur le point d'étendre leur offensi-

ve dans les Philippines. Les auto-
rités navales étatauniennes, à
Pearl Harbor, attirent l'attention
sur l'attaque aérienne’ effectuée

dimanche dans Ja région de Ma-

nille. Ces autorités déclarent qu'il

s'agit là du prélude à une Invasion
amphibie de l'ile Luzon, la prin-

cipale île des Philippines.

Les av'ateurs de l'oncle Sam

ont abattu 28 apparells eane-
mis et détruit plus de 10
avions au sol, au cours des
raids menés contre les aéro-
ports ceinturant Manille En
même temps, la marine japo-
nalse a ezoa'ssé un autre dur
coup. Deux destroyers ont été
coulés et un croiseur léger à
été endommagé. Au moins JL
cargços nippons ont Égalemant
été piionnés et abandonnés en
flammos dans le port do Ma-
nille.
Dans l'ile Leyte, deux colonnes

américaines, appuyées de chars
d'assaut et d’une puissante artille-
rie. ont lancé de fortes poussées
contre le corridor d'Ormoc, se di-
rigeant directement vers ce port
encore aux mains ennemies. Une
colonne, se dirigeant vers Ormoc,

par le nord-ouest, effectue un mou-
vement de pinces contre une par-

tie des 35,000 soldats japonais pro-
tégeant Ormoc. L'autre colonne,
s’avançant du côté est. a atteint
un endroit situé à moins de 11 mil-
les d'Ormoc. .

L'ennemd redoute, entre-
temps, une invasion américal-
ne éventuelle de Manille. Une
émission de Radio-Tokyo aver-
tit tous les rés'dents de l'en
droit, de 18 à 50 ans, qu’ils de-
vront défendre les contreforts
japonais instalkis sur l'ile lors.
que “la nécessité s’en fera sen-
Hr”.
En Chine, les nouvelle parve-

nant du haut commandement des
Célestes sont de moins en moins
rassurantes, Tchoug-king rapporte
que deux puissantes forces japo-
naises se dirigent vers les derniè-
res bases aériennes en Chine, à
l'est de Kun-ming. Les deux der-
nières bases mont celles de Kwei-
yand et de Nan-ning, toutes deux
menacées par les mêmes forces en-
nemies qui se sont emparées des
villes de Liu-tchéou et de Koué-
lin, dans la province de Kwang-si,
la semainz dernière.

SUR LE FRONT NORD
LONDRES, 15. (B.U.P.> — Une

autre force armée s'est jointe, hier,
aux troupes soviétiques. Des sol-
dats norvégiens, envahissant à leur
tour leur propre territoire, sont dé-
barqués en Norvège. Ils appuient
actuellement les Russes dans leur
offensive contre les Allemands sur
le front de l'Arctique. Cette nou-
velle du débarquement des troupes
norvégiennes en Norvège a êti
annoncée. hier soir, dans la capitn-
le anglaise, par le gouvernement
norvégien en exil à Londres.

Cette force norvégienne
d'avant-garde, que l'on estime à
moins de 100 hommes, à été
placée sous le commandement
du colonel Arne Dahl, comman-
dant du fameux hatalllon Alla
au cours des derniers combats
déscapirés de l’armée norvé-
gienne à Narwsk, en 1940. Je
colonel Dahl est également le
chet de Ia mission militaire
norvégienne qui comprend des

représentants de la marine, de
l'aviation et du gouvernement.
Les soldats qui ront descendus
en Norvège ont été splclale-
ment  cntrainés en  Grande-
Bretagne pour la tâche qui leur

tanniques ont enregistré une autre
victoire navale Un communiqué
de l'Arirauté britannique révèle
qu'une escadre anglaise a attaqué
un convoi ennemi de 11 navires et
en a coulé 9. L'attaque @ eu lieu
dimanche, soit la même journée au
cours de laquelle fut coulé le fa-
meux navire de guerre nazi "“Tir-
pitz", dans le fjord de Tromso. Les
Allemands admettent les deux atta-
ques alliées: celle perpétrée contre
le “Tirpitz”, de même que ceile
effectuée sur le convol,

Les crolseurs “Kent” et “Bel-
lons”, accompagnés de ¢ des-
troyers, dont le destroyer ca-
nadien “Algonquin”, de Ia clas-
se des “Tribus”, ont répéré le
convoi allemand dans les para-
ges du fjord “Lister”, au sud
d'Egersund, en Norvège, et lui
ont infligé les dommages que
l’on sait sans éprouver, pour
leur part, le moindre dommage
matériel. Le convoi comprenait
plusieurs dragueurs de nrines et
fut pris par surprise.

SUR LE FRONT SUD

ROME, 158. (P.A.) — Un commu-
niqué du haut commandement allié,
sur le front d'Italie mande, au-
jourd'hui, que les troupes britanni-
ques de la 8e armée ont franchi la
rivière Montone à un endroit situé
à un peu plus de deux milles au
nord-ouest de Forli, sur la route
Rimini-Bologne.

Dans les Apennins, au sud, les
Allemands ont effectué un lé-
ger mouvement de repli. L’enne-
mai tente, semble-t-il, de proté-
ger ses positions le long de ls
rivière canalisée de Cosina. La
traversée de la Montone repré-
sente une avance considérable
de ia de armée, dans Is vallée
du Po, en direction de Faenza,
Is prochaine ville d'importance
sur Ils route Rimini-Bologne.
Faenza est maintenant i seule-
ment six milles des unités bri-
tanniques.
Les forces anglaises ont occupé

le petit bourg de Villa Grappa. Sur
le front de la 5e armée, on ne al-

gnale que peu de changement. Il a
plu, hier, sur la majeure partie du
front sud. Les troupes hindoues se
sont séparées du mont San Bartolo,
sur la route menant à Modigliana,
deux milles plus au nord-est,

CONVOCATIONS
C'est dimanche prochain, 19 no-

vembre. à 8 h. 30 du soir, dans la
salle du Plateau, qu'aura lleu la
conférence de M. Félix Desrochers,
bibliothécaire général du l’arlement
d'Ottawa, sous les auspices de l’Eco-
le Sociale Populaire.
Le conférencier parlera qes luttes

de l'Eglise pour la justice sociale,
en particuller pour le relèvement de
louvrler et contre Ja dictature éco-
nomique, 1) sera présenté par M.
Fernand do laerne, préaident de
SATEONV, «tre lé par Shonoen-
ble Umer Côté, rétaire de la pro-
vince,

 

    
 

,Jæ Se banquet aux hultres de
l'Amicale des anciens normaliens
nura jleu, le vendredi, 17 novembre.
l'hon. O, Côté, secrétaire de la pro-
vince, 8. H. te maire de Montréal,
M. Adhémar Raynault, le surinten-
dant de l'Instrûction publique, M.
Victor lroré, ancien normalien er le
résident de Ja Commission des
Jeoles calholiques de Montréal, M.
Alfred Larose, seront préeents.
prézident des Anclens, M. l'ins
teur Téapold Carrière, et te prin
pai, M. l'abbé A [cemay attendent,
nombreux, les anciens et leurs
amis. Tes dames seront admises.
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Le consul...
(Suite do In page 8)

toujours été excellentes, et 11 sem-
ble bien qu'il en sera toujours ainsi,

SA CARRIERE
Le nouveau consul de la Hollande

est âgé de 37 ans. I à fait des étu-
des à Paris et à Londres, et Il nous
fait remarquer que M. Luden était
vice-consul à Paris, lorsque lui, n'y
était que simple étudiant.

Après ses études, il entra dans ia
carrière diplomatique, et fut dirigé
sur Hong-Kong, oil il exerça les
fonctions de vice-consul, puis de
consul. De temps à autre, 1! se ren-
dait à Londres ou à Paris, et pen-
dant son séjour cans ces deux vile
les il se métarmophosait en vice-
consul, à l'un ou l’autre des deux
endroits.

Mais c'est encore à Hong-Kong
qu'il séjourns le plus longtemps, et
il #'y trouvait lorsque les Japonais
exécutèrent le coup de Pearl-Har-
bor. Inutile de dire que les Japo=
nais s'empressèrent de l'interner,
dès qu’ils investirent l’importante
forteresse britannique. En août
1942, les belligérants procédèrent à
des échanges, et M. Middelburg
put regagner Londres.

ETAIN OU MALARIA
Je ne doute pas. qu'après le

guerre, le Canada et la Hollande
pulssent se livrer à des échanges
commerciaux, et non pas à des
échanges de prisonniers, comme
avec les Japonais, Le Canada a
pris, depuis le début de la guerry,
un essor industrie: de grande en-
vergure; et ses usines pourront
sans doute utiliser l'étain et le
caoutchouc que nous avons en
grande quantité dans les Indes
Néerlandaises.

Et c’est surtout sur ves Indes
Néerlandaises que nous, Hollan-
dais, fondons de grands espoira
Nous pourrions aussi vous vendra
À très bon compte un peu de ma-
laria, car il n'en manque pas dans
cette région, Malis, inutile d'’insise
ter, c’est un produit invendable, et
nous essaierons plutôt de le dé.
truire, ,

LE CLAIRON CANADIEN
Pour terminer cet entretien, le

nouveau consul nous raconta une
petite anecdote canado-hollandaie
se. Lorsque nous fûmef internés
par les Japonais, dit-ll, le premier

endroit où l'on nous enferma, était
une maison qu'avait dû abandor-

 

ner un sujet britannique. Et dau
cette mème maison, les soldats
canadiens avaient logé quelque
temps auparavant, comme nous le
constatimes par l'équipement
qu'ils y avalent laissé,

Je découvris donc, au milieu de
toutes ces choses, un clairon; et
je dénidei que se vlairon cana-
dien ne passerait pas aux mains
des Nippons, et je le mis dans mes
bagages. Ce clairon me suivit par-

tout, et quand je retournai à Lon-
dres, j'ailai le remettre aux autos
rités canadiennes.
J'avais déjà commencé à m'at-

tacher au Canada.

  

Le jeu de polo, le plus ancien
ancien sport à se pratiquer avec une
balle et un bâton, donna naissance

 

 au cricket et au hockey.
 

Vous toussez

2 délicienara naveurs
CERIRK MAUVAUE
EUGALYPTOL—MIKI. est présentement dévolue. Skoplje “donne aux Allics is

- posscssien -du -chousie de-des-nbe li Buf 1a côte Horvégitnne, jus Brl-

pouvez dormir ?

 

Soulagement rapide et sûr — avec
les pastilles à la

GLYOERINE

  

toute I" nuit et ne

   

    

    
  
 

Yaltes-em I'esnal vons-méme. Faites
dinsoudre une pastille & da Kiycérine
de Pine Broa duns votre bouche, M0
votre feux est atiribuable au rhume
oedianire, vous obtiendrez un prompt
soulagement, C'ent parce que In glye
cérine pure des pastilles Fine Bres
tapisse len membranes vèches et
leritérs de In gorge d'une peilicale
moîte adoucinsante. Pas de drogues
vielenies... ai bouleversement dans
Vestomng,

Reuenumée depuis 702 -
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Cot enfant verni! heureux sil avait un foyer comme tous les autres enfants. M n’a que son petit lit pour
» de jeu, B1 y passe ses jours et ses nults. Aidez-dui à trouver un père vt une mire en souscri-

 

 

vant à la «Semzine du 10 Sous», du 19 au 27 novembre. La Société d'Adoption et de Protection de l'En-
fance verra ensulte à trouver un foyer à ce petit. Cette campagne ne tiendra dæns l+« diocèses de Mont-
réal, Saint-Hyacinthe, Jollette, Valleyfield, Saint-Jean, Mont-Laurler et Nicolet,
 

Réponse à Tous
Q.- Depuis cing ou six six mois

mes cheveux qui étaient châtains
clair brunissent à vue d'oeil. J'en
ai pourtant blen in, je les lave
chaque semaine, mets toujours du
citron duns l'eau du rinçage, mais

je n’'Ai pas de succes.
SOLEE.

R—I n'y a pas de quoi vous
dénoler. El arrive tous les jours
que les cheveux châtains bru-
nisssent, les brunettes sont sou-
vent des femmes qui ont eu les
vheveux  châtains et même
blonds déjà. Les unes hrunis-
sent plus tôt, les autres plus
fard, mais Je ne crois pas que
votre santé uit quelque chose
à faire avec cet état de vos che-
veux, Il se vend des poudres
spéciales pour ajouter à l'eau
du rinçage, ces poudres sont
pour toutes les teintes de che-
veux. Si vous teuez à porter
vos cheveux plus pales, server
vous de ces poudres qui n’af-
fectent pas le cheveu comme la
teinture et s'appliquent facie
ment chez soif, Brossez vos che
veux régulièrement sole et ma-
Un, Auxsl, si vos cheveux man-

e vie, de lustre, lin re
dront plus souples, plus
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Q— Est-ce que les restrictions
sur les chaussures sont lorvées, en
ee qui concerne l'emploi des cuirs
de couleur 7 Vous avez dit quel-
que chose sur ce sujet dans votre
eourrier récemment. MADAME 8.

R.—J'ul dit & une correspon.
dante qui devait se marier le
printemps prochain ue peut-

à ce moment-là, les res-
trictions sur les teintures se
Talent levées et qu'elle pourrait
faire t-indre ses soullers de sa-
tin où de broché de Ia même
couleur que sa toilette, J'ai
ajouté: “cent un peüt espoir”.
de n’al rlen affirmé ni annoncé
d'autre.

Voici toutefois ce que In Com-
mission des Prix et du Commer-
ce en temps de guerre public
sur ce sujet:

L'ordonnance qui relâche cer-
taines restrictions sur la pro-
duction des chaussures, souliers
@ pantoufles, permet un nom-
Wee limité de nouveaux modèles
de chaussures.
On permet de nouveau aux

fabricants l'usage du métal pour

MIM] DE-

Dame Justice parodiée
au théâtre français
 

‘Le Palais de Justice est le plus beau et le plus émouvant des théa-
tres”

partiale et non aveugle, comme on

DANS L'ANTIQUITE

C'est depuis fort longtemps que
don met en scène des juges et des
avocats. I} y a d'ailleurs toujours
eu des juges et des avocats, Jes
Egyptiens avaient leur procès
 
 

peigne. des chaussures pour da-
mes, pourvu que le cuir ainsi
employé ne dépasse pas 30 p.
100.
Le “visole”, autrefois réservé

pour les semelles de chaussures
d'enfants, pourra dorénavant,
être utilisé pour tous len genres
de chaussures.
Comme substitut au caout-

chouc récupéré, ce nouveau plas-

tique est plus cher. La produc-
tion du “visole” est plus cons-
dérable que les hesoins des mu-
nufacturiers de chaussures
d'enfants,

Q-— Quand les dents sont-elles
Upposées pousser chez le nourris
on? :J'AIMERAIS SAVOIR.

R.—L'apparition des dents se
fait ordinairement vers le sixiè-
me mois,

Réponse à Berthe :

Ce que vous avez promis dans un
wment d'exaltation et de cha-
rin ne peut être considéré comme

Ur: voeu. Voyez un prêtre, il vous

€'liera de cette promesse qui ne
ut pas faite en connaissance de
ause. Il y a un temps pour les

pleurs, il y en & un pour la joie
aussi, 8i toutes lea femmes qui ont

“(prdu leur mari à 1a guerre pro-
mettaient de ne pas se remarler, il
fiudrait ouvrir de nouveaux cou-
vents. Sous l’empire d'un grand dé-
s‘epoir, on fait de ces promesses
jt méraires, mais la vie nous dé-
nontre bien vite que l'on ne vit
as avec les morts, mais avec les
ivants. Voyez donc qui de droit, on
ous dira la méme chose que mol, ous verrez.

fins ornementales; ils peuvent
sum ne servie de cuir blanc 4 2
pour les res d'hommes 7
et do garc.™. et utiliser plus “3 Sac
d'une couleur + cuir dans 'em- - .

a. :

déclarait hier M. Jean-Charles Bonenfant devant les membres de
la Société d'étude et de conférences. M. Bonenfant avait donné comme
titre à sa causerie: “La balance sur les tréteaux”. Il expliqua tout d'abord

que Thémis la déesse de la justice, cat représentée tenant une balance
et un glaive. Elle à un bandeau sur lca yeux pour prouver quelle est im-

l'a aouvent répété avez lronie, Le
Barreau a fourni de grands auteurs dramatiques, ainsi Corneille était
avocat, Molière possédait une licence en droit.

  

uvec juges et certain proverbe
égyptien dit qu'il existait des avo-
cats pour obscurcir leu causes, Les
Egwptiens ne nous ont cependant

pas laissé de pièces à ce sujet. La
première oeuvre du genre, on la
trouve chez les Grecs et c'est Aris
tophane qui nous l'a laissée. Elle

s'intitule “Les Guépes”. (“sat yne
attaque cruelle contre l'organisa-

tion judiciaire. Le conférencier ou-
vre ici une parenthèse pour expli-
quer la marche de la justice à
Athènes et la passion de certaines
gens pour l'emploi de juré. La pié-
ce d'Aristophane ridiculise sur-
tout cet emploi. Chez les Romains,

la justice était plus digne, il y a-
vait pléthore d'avocats que Cicé-
ron appelait “chiens enragés” et Sé
néque “chiens affamés”. Les Ro-
mains n'ont cependant pas laissé

de pièce importante où la justice a
été mise en scène,

AU MOYEN AGE
Après l'écroulement de la civili-

sation gréco-romaine, nous arri-
vons au début du Moyen Age, en
France, Le théâtre comique fran-

çais trouve son épanouissement au
Palais de Justice. La Basoche, as-
sociation de clercs atlachés au Pa-
lnis de Justice, met en scène le
monde du Palais avocats, plai-

deurs, juges, clercs, ete. Des Far-
ces nous sont demeurces de cette
époque dont “Le Plaidoyer entre
la Simple et la Rouée”. Pierre Grin-
goire écrit "Le Vieux Monde”, mais
la grande comédie du Moyen Age
est la fameuse ‘’Farce de Patelin”.
Le mot “farce” a été employé par
analogie. Comme la vlande est em-
ployée pour faire la farce dune
volallle, la farce était employée
dans une pièce, pour faire rire ies
spectateurs. La ‘Farce de Patelin”,
date de 1464, c'est une comédie au
sens moderne du mot. On l'a at-
tribuée faussement à François Vi-
lon, c'est encore un problème lit.
téraire non résolu mais son au-
teur connaît le monde qu’il décrit
avec finesse et rouerie, M. Bonen- 

(Suite à la page 13)

Pour lesGourmets
SOUPE AUX POMMES

DE TERRE

«pommes de terre,
grosseur,

13 oignon de moyenne grosseur,
? cuillerées à soupe de graisse,
1 pinte de lait,
2 culllerées à soupe de farine,
1 culllerée à thé de sel,
% cuillerée à thé de poivre.

Pelez les ponimes de terre blen
mince et faites-les cuire dons assez
d'eau pour les couvrir jusqu'à ce
qu'elles deviennent molles. Retirez-

les de l'eau mais conservez celle-ci.
Pilez-les jusqu'à ce qu'eiles soient

sans grunieaux. Faites chauffer le
lait au bain-marie avec l'eau des
pommes de terre (à peu près une
tasse), et l'oignon, Enlevez l'oignon

et ajoutez-le aux pommes de terre.

Faites fondre la graisse avec la fa-
rine. Ajoutez-les À la soupe chaude.
Assaisonnez et servez chaud. Deux
cuillerées à soupe de persil coupé
fin ajoutées au moment de la ser-
vir, la rendent plus appétissante.

RAGOUT DE BOEUF

Coupez en dés de la viande de
flanc, de croupe, de poitrine ou de
collier; saupoudrez de farine assai-

sonnée, et faites saisir dana un peu
de graisse, dans une poêle à frire
chaude eu biussant constamment
jusqu'à ce qu'elle soit bien dorée.
Rincez la poèle à frire avec de l'eau
bouillante, et faites mijoter la vian-
de pendant environ 3 heures, ou
jusqu'à ce qu'elle soit tendre Avec
chaque livre de viande employez 4

tasses de pommes de terre, coupées
en dés, ?4 petit oignon tranché, 2 3
tanse de carottes et de navets cou-
pés en dés, 3» tasse de farine mé-
langée avec de l'eau, ‘4 cuillerée à

thé de se), et ajoutez au ragoiit pen-
dant la dernière heure de la cuis-
son. Si vous ajoutez des poudings
tdumplings), faites cuire pendant
15 minutes.

SALADE AU JAMBON

Hachez une petite quantité de
Jambon bouilll. Ayez soin de pré-
parer d'avance 1 tasse de bouillon

assaisonné de poivre. 1 feuille de
laurier et céleri (pas de sel‘. Faites
dissoudre une ': boite de gélatine
dans le bouillon chauffé. Mélangez
ceci avec le jambon. Veraez ce mé-
lange dans un plat et déposez sur
la giace. Quand ce sera pris, tour-
nez sur des feuilles de laitue, et
servez avec mayonnaise,

 

moyenne

RETHAITES A VETHANIE

A Héthanie, 80 est. rue Laurier,
TH), 8026, retraitens pour dames du 20
au 24 novembre et du 27 au 30, par
te ft. P, Clémentien, OFM. Four
Jetinen filles du 24 au 26 par le IL.
I. Harr. a.m.: du 4 au 7 atérembre,
pour Jeunes,fuites par le RP. Chie

MIL du 11 au 14 pour in-
firmen} du 15 au 18 décembre, pour
fiancées par le R 1 nachagrin,
O.M.L: du 19 au 22 décembre, pour
f êven, par un R. I. Oblat. S'inscrire
À l'avanne.

 

  

Un jouet pratique

PATRON Nu 32. — Ce char

mant clown asa pace toute trou
vée dans. I'arhre de Noél.. Vous
pouvez le confectionner avec des
tisaux de teintes vives. Ses mem-
bres sont mobiles, ce qui amusers
les tout-petits.
LE PATRON No 526 comprend

un dessin à décalquer du jouet; les

indications nécessairse r con
fectionner La poupée et ses vête
ments,

l’our obtenir tes patrons de la
“Patrie”, envoyez la sonume de
20 sous, mentionnant très Liai-
blement Nons, adresse, taille es
No du l’airon désiré et adresser
le tout à: Bureau des modes,
“La l’atrie”*, Montréal.

La Petite Soeur
de l’Assomption

La Petite Soeur de l'Assomption,
servante et jarde-malade des pau-
vres, est anssi la consolatrice des
miséres morales par gui s'opèrent
les conversions. En prodiguant ses

soins à la mére malade et & la fa-
mille, la Petite Soeur de l'As
somption encourage, réconforte et

entraine irrésistiblement vers le
Dispensateur de toute joie et de

toute consolation. les âmes qui l'a
vaient négligé, oublié ou qui, vo
lontairement, s'étaient soulevées
contre lui. Pour continuer leur
belle oeuvre d'apostolat, Les Peti-
tes Socurs de l'Assomption ont be-
ein d'aide. Nous la leur procure

Tons en assistant à la vente de
charité qui aura lieu le samedi 25
novembre à l'Ecole du meuble, an-

 

 £le des rues Berri et Dorchester.

 

 
L’ART DE BIEN S'HABILLER
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Oeuvre de la Soupe

La grande vente de charité au
profit de Jl'Oeuvra de la Soupe au-
ra lieu dans la salle St-Stanisiss,
rue Laurier est, vendredi et same-

di, les ler et 2 décembre prochain.
Il y aura parties de cartes dans
l'après-midi. Préteront leur con-
cours à cette organisation: Mlles
Madeleine et Francoise Pagnuelo,
Olivette Bourassa, Fleurette Des-
marais, Marie-Estelle Jullen, Jean-
nette Dumont, Claude Beaudet,
Laurette Weil-Brenner, Suzanne
Béique, Madeleine Carrière, Claire
Quesnel, Suzanne Sawyer, Céclle
Pilon, Louise Lussier, Carmen Pé-
Joquin, Suzanne Despatis, Pierret-
te Gagné, Marcelle Virolle, Aline
Fontaine, Thérèse Lapaime, Fran-
çoise Rouleau, Cécile Valade, Jac-
queline Quevillon, Rolande Julien,
Madeleine Cloutier, Gaby Girard,
Rita Perrault, Jeannine Mon-
champ, Rita Bélanger, Lucllle
Sanche, Janine Blain, T. Caillé,
Charlotte et Andrée Marchand.

Latins d'Amérique
La deuxième soirée dansante men-

suelle de l'Union des Latins d'A-
mérique aura lieu samedi soir pro-
chain, le 18 novembre, à 9 heures
précises dans les salles du C.E.O.C.
de l'Université de Montréal, 480 est.
rue Sherbrooke. Pour tous rensel-
Enements, prière de s'udresser à
FI 2763 ou FR 6686.

Fiançailles

On annonce les fiançailles de

Mlle Fernanda Belli, fille de M.
Bramante Eelli, de Ville Mont-
Royal, et de Mme Belli, décédée,
avec M. Yvon Bonin, fils de M. ot
de Mme G.-H. Bonin, de Montréal.

 

On annonce les fiançailles de

Mile Lucile Labonté, fille de M. et
de Mme J. Labonté, & M. Oscar
Séguin, fils de M. E. Séguin, dé-
cédé, et de Mme Séguin.

Prochain mariage
Le mariage de Mlle Ftose-Edna

Btacey,fille de M. et de Mme James

Stacey, de Montréal, avec le signa-

leur Anthony-A, Boire, RC.N.V.R.
fils de M. et de Mme Alfred Boire,
décédés, de Montréal, sera célébré,
dans l'intimité, le samedi 18 novem-
bre, à 9 heures, en l'église Sainte-
Anne. La bénédiction nuptiale leur
sera donnée par le R. P. John-F,
McDonald,

Collège Marie de France

Le vendredi 17 novembre. à trois
heures, M. Pierre Moenaeclaey,

consul général de France pour la
province de Québec, visitera le Col-
lège Murie de France oii il sera
recu par la directrice, le corps
professoral et les membres du con-
sell d'administration. Le consul ge-
ra accompagné de Mme Moense-
claey.

Au Cercle Universitaire
Le commandant d'escadre Baxter

Richer prononcera une causerie

LA PATRIE, MERCREDI 15 NOVEMBRE 1944

Se A OE: OW
déjeuner hebdomadaire. M. Henri
Gaudefroy, secrétaire de la direc-
tion de Polytechnique, présidera
et présentera le conférencier. M.
Richer a fntitulé sa conférence:
“Bombardements de nuit”.

Réceptions
Ces jours derniers avait Meu

une réception organisée par un
groupe d'intimes en l'honneur de
M. et de Mme E. Cushing, à l'oc-
casion de leur départ pour Ha-
litax,

Le maréchai en chef de l‘Air
air Frederick Bowhill et l'officier

 

 

 

Mlle ELIANF MAINVILLE, mer-

bre du comité féminin d'organisa-
tion de la Société Classique qui pré-
senteru dimanche soir prochain, au
His Majesty's, le violoniste polo-
nais Bronlslaw Huberman et Boris
Roubukine. Toute la délégation po-
lonsixe assistera à cette soirée.

d'escadrille Lady Bowhill étaient
les hôtes d'honneur, samedi soir,
à un diuèr donné au Club Mont-
Royal, par l'hon. G.-Gordon Hyde
et Mme Hyde. M. ot Mme Alex
Hamilton, de New-York, étaient
parti le Invités.

Hier, au Club Mont-Royal,
Mme Harry Thorp offrait un dé-
jeuner-buffet en l'honneur de
l'officier d’cscadrille Lady Bow-
hill. Durant leur séjour en ville,
rir Frederick el lady Buwhili sont
également los invités d'honneur
à de nombreuses réceptions inti-
moe.

Ces jours durniers. avait lieu
une ‘“aoirée-surpriee” organisée
rar Mme Louis Malo, à l'occasion
de l'anniversaire de naissance de
Mlle Luclile Levesque,

Parmi les invitée on remar-
quait: Mme Noé Levesque, M. et
Mme Vaimore Lévesque, M. et
Mme Roger O'Brien, M. et Mme
Paul I.<vesque, Mile Pauline Le-
vesque, Mlle Lucie Denis, M, Ray-
mond Thébrge, M. Gaston Rémh-
lard, M. André Audette, M. Léo
Lévesque, M. Gilles Lévesque.

Chez les Pères Blancs Mme Albert Lamalre organise
jeudi au Cercle Universitaire lors du une partie de cartes que présidera
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Mme Jean LeBel, le jeudi 16 no-
vembre, à deux heures et quart, à
la malson d'oeuvres des Pères
Blancs d'Afrique, rue Saint-Hubert.
On remarque parmi les invitées
aux tables d'honneur: Mmes Ed.
Labrie, J. Smith, J-A. Wolfe, J.
Saint-Denis, J. Ferland, J.-P. Au-
bin, R.-B. Perrault, J. Charbon-
neau, R. Masson, T. Cardinal, L.
Boudreau et Paul Pinard.

Joli de Lotbinière-Wilson
En la chapelle de la cathédrale

Sainte-Trinité, de Québec, avait lieu,
ces jours derniers, le marlage de

Mile Mona Wilson, de Londres, avec
M. Seymour Joli de Lotbinière, fils
du général Joli de Lotbinière, de
Brandon Hall, Buffolk, Angleterre.

Après la cérémonie, il y eut récep-
tion chez Mlles Haze! et Olive Bos-
well, cousines du marié. Parmi les
invités, on remarquait: Mme L

Doucet, Mme Richard Temple, Mme

De W. Mackey, de Montréal, le com-

te Henri d'Eltez et Mme G.-F. Hib-

bard.

Purdy-Martin

Le mariage dc Mile Marion

Gordon Purdy, fille de M. Gordon

T. Purdy, MP. de Colchester

Hants, et de Mme Purdy, de Truro,

N.E. avec le lieutenant Stuart

Leslie Martin, fils de M. Charles
O. Martin, de Montréal, décédé, et
de Mme ‘Alice Martin, avait lieu,
cea jours derniera. en ln Calvary
United Church, de Westmount. Le
Dr T-W. Jones présidait la cé-
rémonie nuptiale et Mlie V. Jamie-
son exécuta un programme musi-
cal. L'église était décorée de fleurs
d'automne.

La mariée, accompagnée de son
père, avait comme dame d’hon-
neur, Mme Eric Larson, sa soeur,
et garcon d’honneur, M. Eric Lar-
son. Elle portait une robe de lai-
nage or avec accessoires bruns et
elle tenait un bouquet de roses
rouges et bouvardias La dame
d'honneur portait une robe de lai-
nage rose, un chapeau assorti, des
ncessoires bruns et des roses roses

au corsage.
A l'issue de la cérémonie reli-

gieuse, il y eut réception à l'hôtel
Mont-Royal. Les nouveaux mariés

partirent ensuite pour Québec et de
là pour Vernon, C.B.

Greenwood-Le Maistre

Le mariage de Mlle Phyllis C.
Le Maistre, fille de M. et de Mme
P. M. LeMaistre, de Westmount,
avec le Dr Sydney H. J. Green-
wood, de Sarnia, Ont. fils de M.

et de Mme Peter Greenwood, de

Torontu, autrefois de Montréal, au-
ra lieu- le mercredi 22 novembre,
en la Calvary United Church, de
Westmount. Mile Madeleine Seely
sera dame d'honneur et le Dr R.
V. V. Nicholls, garcon d'honneur.
M. Frank Greenwood, cousin du
marié, placera les invités, A l'issue
de la cérémonie, il y aura récep-
tion chez les parents de la mariée.
avenue Grosvenor,

De passage

Mlle Laure St-Laurent, de comp-
ton, est actuellement à Québec, l’in-
vitée de l'hon. et de Mme Louis St-
Laurent.
 

M. et Mme Fernand Archambault,
de Hull, et leur fillette, Lise. ont
passé la fin de semaine à Montréal.
les invités de M. et de Mme Albert-
P. Dorais.

Miles MarieClaire ot Régina Da-
veluy sont rentrées en ville, aprés
avoir passé quelque temps à Otta-
wa, les invitées de Mme R. J. Ma-
nion.

 

 

—M. et Mme Gustave Francq sont
revenus dun séjour de quelques se-
maines à Toronto, Niagara et Buf-
talo.

 

Mme George Bently fait un sé-
jour à Québec, chez ses parents, M.
et Mnte H. W. Sharpe.

A la Familiale

Ce soir, & 8 heures 30, aura ileu
à la salle de la Familiale, 803 rue
Boucher, angle Saint-Hubert, une soirée récréative, tenue aous les
auspices de la “Boite à musique”.

QUEBEC
Mille Claire Morisset est de retour

à Québec après un court séjour à
New-York.

Le major Edwin Turcot, R.C.A.
M.C., qui a passé quelques jours à
Québec, chex ses parents, M. et
Mme J, Turcot, est de retour a
Montréal,

Miles Lucie Gourdeau et Louise
de Billy ont reçu au Club Universi-
taire, en l'honneur de Mlle Julia
Livernols, dont le mariage avec l'of-
ficier d'aviation Omer Pouliot aura
lleu prochainement,

OTTAWA
Le Dr et Mme Frantisek Pavla-

sek ont reçu à diner ces jours der-
nlers.

Le major général L.-R. LaFléche
et Mme LaFièche ont passé la fin
de semaine à Montréal.

 

 

 

 

Mme Elizabeth Scollard passera
l'hiver chez sa soeur, Mme Paul-J.
Moloney.

Offre de bourses
a

par un collège
- ° . .

féminin américain
Le collège Webster. Webster

Groves, Missouri — institution ca-
tholique d'enseignement secondaire
dirigée par les Soeurs de Lorette
au Pied de la Croix — compte cette
année parmi ses élèves sept étu-
diantes canadiennes françaises qui
se sont inscrites aux divers dépar-
tements d'act, de bivlogie, de diété-
tique et de langues modernes. Ce
sont: Mlles Jeannette Albert, bache-
Tière de l'Ecole supérieure des scien-
ces domestiques de St-Pascal de
Kamouraska; Gertrude Bernard,
graduée du couvent de la Présen-
tation de Drummondville; Pauline

Drolet, bacheliére du collège Belle-
vue, Québec; Georgette Mercier,
graduée du couvent de la Présen-
tation de Drummondville; Marie
Panneton, bachelière du collège
Marie de l'Incarnation de ‘Trois
Rivières; Marguerite Parent, ba-
chelière du collège de Sillery, Qué-
bec: Pauline Rousseau, graduée du
collège des Ursulines, Québec.

Depuis l'inauguration de ce pro-
gramme, il y a quatre ans, douze
Canadiennes françaises ont bénéfl-
cié de bourses d'un an ou plus au
collège Webster. En retour, les
boursières enselgnent le français ou
assistent les professeurs dans les
divers départements et bureaux du
collège. Cette année encore, le col-
lège Webster offrira des bourses
complètes de $800 à des bachelières
et des bourses partielles de $250
{soit $1,000 pendant quatre ans) à
des graduées de tout collège ou cou-
vent canadienfrançais. Les bourses
complètes couvrent tous les frais;
celles de $250 couvrent un tiers en-
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Coupons valides
BEURRE: Coupons 82, 8%

84 et 83.
CONFITURES: Coupons

D-1 a inclasivement.
SUCRE: Coupons 14 à 45

inclusivement ainsi que les
coupons F-1 à 10 inclusive-
ment (dans le carnet no 8),
pour la mise en conserve,
VALEUR DES COUPONS

BUCRE ......... 1 Livre
BEURRE .. … ¥ livre

viron des dépenses de l'année. Cès
dernières sont offertes à toute gra-
duée ayant l'intention d'entrer come
me “freshmen” dans un collège
américain. Pour tous renseigne-
ments ou demandes d'application
au sunjet de ces bourses, on voudra
blen s'adresser au docteur -Georges
F. Donovan, président, Webater Cole
lege, Webster Groves, Missouri,
Douze étudiantes du coliège Web-

ater ont concouru l'an dernier pour
l'obtention de bourses offertes par
l'Université Laval, bourses couvrant
la session des cours d'été, sous la
direction de M, l'abbé A.-M. Parent,
L'an dernier, quatre étudiantes du
coliège Webater ont profité de ces
bourses. Un plus grand nombre,
nous l'espérons, en bénéficieront
l'an prochain.

A l'Ecole des Parents

La titulaire du prochain cours à l'Ecole
des Parents du Québec est Mme François
se Gaudet-Smet. qui traitera de l'éveil des
habitudes chez l'enfant, dans la période
pré-scolaire, en regard de l'émotivité. Elle
exposera le rôle que jouent les émotions
dans la formation de l'enfant, les répor-
cussions qu'elles peuvent avoir sur l'hu-
meur des tout petits Ce cours sera donné
comme d'habitude à huit heures trente,
mercredi soir prochain, quinze novembre,
à le salle St-Stanislas, 1371 est, rue Lau.
rier, Montréal.

CONVOCATION
Messe de requiem.—Le Comité de

Régie de VAssociation des Gurdese
Ma'ades diplômées de l'hôpital Noe
tre-Dame, invite ses membres à ase
mister à une messe en la) chapelle
de l'hôpital, le vendredi 17 noveme
bre, A 7 h. am. Cette messe sera
dite pour le repon de l'Ame des meme
bres défunis de l'Association.

surprise agréable
pour les jeunes
qui détestent les laxatifs

Mère, plus de pleurs, plus de ta
cause du laxatif! . . , &l vous empiresnouveau souligement moderne de la constipation pour les enfants . . , les TablettesChildren's Own. Petites, agréables, facile àavaler

—

lesenfants les aiment. Spécialementcofiques pourles eafants de $ à 15 ans. Douces,ces £208 la violence ni | affablissementcaractéristiques de bien des remèdes désuete.Elles adoucissent l'aigreur d'estomac quidesompagne souvent un dérangement des inetestina, Vous verrez comme les enfants semteront bien après en 2pris. Seulement< 4:Demandes aujourd'hui les Tablettes
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Chronique militaire

“Elle a assez

duré… ”
Soixantemept militaires du dis

trict militaire No 4 ayant combattu
outre-mer sont arrivés, hier soir, à
la gare Bonaventure. De ce nom-
bre, un officier et 12 soldats furent

immédiatement conduits à l'hôpital
où, dans leurs cas, des soins seront
requis. -
La plupart de ces militaires

étaient des vétérans de la bataille
de Normandie.
Le seul officier à débarquer du

train fut le licutenant J.-E. Martin,
des Black Watch, qui combattit
gendant dix-huit mois outre-mer et
Out blessé à Caen.
Un sous-officler, le sergent R.

Brochu, de Kingsley Falls, 'un du
groupe, perdit une jambe à Falaise
où dl combattait dans les rangs du
régiment de la Chaudière. I! avait
auparavant aussi participé aux be-
tailles de Carpiquet et de Colombel-
lo. Un autre, le caporal M. Plante,
2577 Cadillac, fut blessé lui aussi à
Falaise après avoir combattu pen-
dant plus dc quatre ans. Il fut ac-
cueilli à la gare par son épouse et
son jeune enfant de quatre ans
qu'il n'avait pas encore connu.
Parmi les autres Canadiens-fran-

Çais du groupe revenu hier soir ci

tons : le soldat G-E. Bélanger, La-
chute; les soldats M. Desjardins.
Montréal; J.-F.-G. Fleury, Montréal;
M. V. Gingras, Trois-Rivières; A.
Teclerc, Montréal; F. Pétrin, Mont-
réal; W.-H. Raymond, Sherbrooke;
G. St-Amant, Montréal; L. Tétreauit
de St-Hyacinthe; J.-J. Charron et
L. Vachon, Montréal.

* +
Le vice-marécha! de l'Air Adélard

Raymond, commandant de la 3e
région d'entrainement aérien, nous
annonce la promotion de quelques
officiers du Corps des Cadets de
l'Air dont les noms suivent : les
sous-officiers F.-A. Gagnon, Mont-
réal; J. Allard, Montréal; J-P-E.
Villeneave, Trois-Rivières; P.-E.
Poirier, St-Hyacinthe; L.-H. Mont.
petit, Hawkesbury; J.-A-R. Desjar-
dins, Montréal; V-A. Brabant, de
Granby.
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A date, plus de 125,000 hommes
et ‘femmes portant l'uniforme des
troupes canadiennes ont passé par
le centre d'accueil de la Légion Ca-
nadienne à la gare Centrale du Ca-
nadien National à Montréal. Le ca-
pitaine J. St-G. Hall, surintendant
du district des services de guerre
de la Légion Canadienne, qui cite
ce chiffre ajoute que 2,000 soldata
de passage ont utilisé les lits ins
tallés il y a six mois pour permet-
tre aux jeunes gens des trois armes
de se reposer en attendant leur
train. De plus, la consigne du cen-
tre d'accueil a vu passer sur scs
tablettes plus de cent articles, y
compris des carabines.
Depuis l'ouverture de ce centre

d'accueil, la moyenne des visiteurs
par jour est plus de 250 avec un
plus haut pourcentage le vendredi
et le dimanche.
Tout le confort possible est four-

ni aux passants en uniforme.

Rédigé pour la Presse Canadienne
par MAURICE DESJARDINS,
correspondant de guerre dan jour-

naux de langue francaise.

(Tous droits réservés par la
Presse Canadienne).

AVEC LES CANADIENS EN
MOLLANDE, 15. — Dans une pe.
tite maison qui sert de quartier

LA PRATR'E, MERCREDI 15 NOVEMBRE 1944

 

Glorieux amputé
 

 

Le soldat J.-F.-G. Fleury, 3553 est, rue Ontario, photographié hier soir à la gare Bonaventure, en-
touré des membres de sa famille à son retour au pays. Outre-mer depuis un an il prit part à l'invasion et
fut blessé à Caen alors que le “jeep” qu'il conduisait écrasa une mine qui explosa.

(Photo des Relations extérieures de l'Armée).  
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Réfractaires ?
OTTAWA, 15. (D.N.C.)—Par-

mi les 41,344 cas douteux rap"
portés par les employeurs au
cours des $ derniers mois, l'on
à relevé un total de 3,343 hom-
mas non en règle au point de
vue de In mobilisation. C'est ce
qu'a annoncé hier soir, M. A
MacNamara, directeur du ser-
vice gélectif national.
Le patron doit maintenant

signaler, dans les sept jours de
l'engagement, tout nouvel em-
ployé masculin qul n'exhibe
pas les papiers attestant qu'il
s'est conformé aux règlements
de ia moblilaation.

 

général à l'un des batailles cana-
diens-français le signaleur Charles-
André Bélanger, de Montréal, écou-
teurs de TS.F. sur la téte, mordi.-
le le bout de son porte-plume. Ii
est en train d'écrire une lettre ü
ses parents.
Je suls assis devant lui, regar-

dant une blche dans litre, J'at-
tends le colonel, et quand Bélan
ger a mis le point final à sa let-,
tre, je me mets à causer avec lui. :

“Je serais bien curieux, lui dis-

je avec cette indiscrétion propre!
aux reporters, de savoir, mon cher
Bélanger, ce qué tu as dit de bon
à ta mère”.

“SATANEE GUERRE”
“C'est blen simple, répond-il, i.

n'y a pas de secret la-dedans, Tout
d'abord j'ai dit que tout allait bien,
que ma santé était borîne, et que
c'était avec de plus en plus de dé-
termination que jaccomplissais
mon travail au bataillon, afin que
cette satanée guerre finisse le plus
tôt possible. I] y a assez longtemps
Qu'elle dure, n'est-ce pas? Ensuite
j'ai écrit que je demandais à Dieu
de me conserver la santé pour pou-
voir retourner à la maison pour
vivre des jours meilleurs”.

“J'ai aussi appris à ma mère que
j'avais acheté un Bon de la Vie-
toire de $200 et que j'aurais almé
en acheter davantage mais, que
mes moyens ne le permettaient
pas. Je crois que c'est un bon pla-
cement et que c'est pour une bon-
ne cause. J'ai pensé qu'en achetant
ce bon je contribuerais un peu à
une victoire rapide”.

POUR LES CAMARADES
“J'ai raconté, ensuite que nous

avions eu récemment une cérémo-
nie, une messe de requiem, à la
mémoire de nos camarades tombés
au champ d'honneur. J'ai dit que
j'avais été ému car je connaissais
très bien les disparus, ajoutant que
j'étais bien fier d'avoir avec nous
un auménier qui est un bien bon
homme, qui a toujours le sourire
aux fèvres, et qui ne craint pas de
se déranger pour venir nous voir
aux différentes compagnies, I! a

toujours une parole gaie quand
nous avons le cafard, et quand nous
sommes à court de cigarettes ca-
nadiennes nous savons qui aller
trouver”,
‘Sur la deuxième page, J'ai écrit

que j'avais vubeaucoup de pays
depuis que j'ai quitté le Canada.
11 y a trois ans. L'Angleterre, la
France, la Belgique et un petit coin
de la Hollande. J'ai dit à ma mère
Qu'il me restait encore l’Allema-
Rne à visiter mals que j'y serals
avant longtemps”,
“Enfin j'ai écrit que j'avais une

foule d'autres choses à dire, mais
que je voulais en garder pour ra- conter de vive voix & mon retour".

 

Héros de Falaise de retour aufoyer
=

 

Le sergent R. Brochu, blessé à Falaise où il combattt avec le régi-
ment de la Chaudière, eet ici photographié avec sa famille hier soir
à la gare Bonaventure à son arrivée. De gauche à droite: M. Léo
Couture, M. Edouard Brochu et Mme Brochu, ses parents, le ser-
gent Brochu, sa soeur, Mme André Blais, son frère, Guy.

(Photo des Relations extérieures de l'Armée).

 

ses bras,

 

Après plus de quatre ans

 

Blessé à Falaise après avoir combattu en France pendant plus de quatre ans et trois mois, le caporal M
Plante, 2577 rue Cadillac, du régiment de Maisonneuve revoit enfin les siens qui l'ont accueilli hier soir
à la gare Bonaventure. I] y vit pour la première fois son fils de 4 ans. Maurice, que l'on aperçoit dans

(Photo des Relations extérieures de l'Armée).
 

Décision du maire qui provoque
un deadlock au conseil de ville
 

Après une semaine presque en-
tière de discussion sur le projet de
règlement visant à la création
d'une commission du service civil
municipal, on en vint au vote final

sur cette importante mesure,
VOTE DE 50 A #

Quand le greffier eut fini d’ap-
peler le vote, il en fit la compila-
tion et fit rapport au maire que
les conseillers avaient voté dans
la proportion suivante: 59 pour la
mesure et 28 contre.
Cela faisait au total 88 conseil-

lers présents. Mais, il fallait tenir
compte de la présence du maire
Raynault, L'autre jour, un vote fut
pris dans des circonstances sem-
blables, et le maire déclara, à la
suite de ce vote, qu'à l'avenir, mê-

me s'il n'avait pas le droit de voter
il entendait être considéré comme
“membre présent” du conseil de
ville.

Or, partant de ce principe, le
nombre des membres “présents”
n'était plus 88 mais blen 89, et com-
me il fallait un vote des deux-tiers
des ‘membres présents” en faveur
d'une telle mesure pour qu'elle fût
adoptée, 11 eut fallu 60 voix favo.
rabies, au lieu de 59, et le maire
Raynault, après avoir consulté le
greffier, rejeta la mesure, parce

qu'’elie n'avait pas été approuvée
par un nombre suffisant de consell-
fers.

Il edt falln un vote favorable
au moins 60 conseillers, tandis
que seulement 59 ont voté en fa-
veur de la mesure”, de dire le mai-
re, avant de rejeter la mesure.

L'OFINION DE Me ST-PIERRE
L'autre jour, quand se présenta

un cas semblabie, au conseil de
ville, les chefs de l'administration
demandérent une opinion léguie à
Me Guillaume Saint-Pierre, chef d:
contentieux municipal, qui déclara
qu'à son avis, il ne fallait pas con-
sidérer le maire comme un “mem-
dre présent” du consell, quand i
n’a pas le droit de voter.
Après avoir entendu l'opinion de

Me Saint-Pierre, M. Raynault dé-
clara avoir obtenu des opinions d’é-

 

‘Par OVILA LEFEBVRE)

La décision, prise par le maire Adhémar Raynault, l'autre jour, de se considérer
comme ‘““membre présent” du conseil municipal, même s’il n'a pas le droit de voter sur
la majorité des mesures, a eu pour résultat, hier soir, de précipiter le conseil de ville dans
un deadiock d’où il ne pourra sortir qu’à l’aide des autorités légales de la ville,
 

nir, dans les cas semblables, 11 se
{ considérerait comme “membre pré-
sent”, du conseil, et ne décréterait
pas lui-même que le maire, élu par
l'ensemble des citoyens, n'est pas
“présent” au ~onseil quand il est
bien là en corps et en Ame.

“C'EST MA DECISION”
Le maire a expliqué que ce fut

la décision qu'il a rendue, l’autre
jour, ot qu'il s'en tenait à la même
décision, mais que le conseil, par
ailleurs, pouvait en appeler de la
décision du maire, et que même ai
#0n verdict était renversé, il n'en

serait aucunement offusqué.

LE BAL COMMENCE

Le maire n'avait qu'à peine fer-
mé la bouche que plusieurs cunseil-
lers sursuutèrent pour demander la
parole, les uns pour demander que
le conseil ajourne, et les autres
pour ticher de trouver un moyen
de ramener l'affaire sur le tapis et
faire adopter la mesure, que la dé-
cision du maire se trouvait à reje-
ter,

MOTION DE M. ASSELIN

Le président du comité exécutif,
M. J.-O, Asselin, obtint’la parole

(Suite à la page 13)

 

 

 

Wmmm on
Le ministre d'Haïti à Montréal
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  Pac minents avocats qui prétendent le contraire, et il déclara qu'à lave

S. Exc. Dantes Bellegarde, le premier ministre d'Haïti au Canada,
en ici photographié en compagnie de M. Edward-J. Phelan, direc-
teur intérimaire du Bureau International du Tr: il. M. Dantés  
Bellegarde venait de Québec où il a donné une série de conférences
et se rendait à Ottawa. Jusqu'ici, la ré blicue haiti ‘tait repré

sestie & Onawe pg un conval géméral qui était M. Philippe Cactave.

 
  
 



 

 

 
 

LA PAIRIE, MERCREDI 15 NOVEMBRE 1944

A-til perdu la mémoire?
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+ Hallucination

 
 

 

 

Décision...
{Suite de In page 12)

pour proposer d'en appeler de la

décision du maire. Il y alla toute

fois avee bien de l'attention et

beaucoup de respect. Il a expliqué

que vendredi dernier, le principe

de la commission avait été approu-

vé par un vote moins considérable

que celui que les échevins venalent
de prendre, soit 58 a 29, et qu'il se

croyait justifiable de demander au

consell de prendre une décision sur

le verdict rendu par le maire, rela-

tivement A son interprétation de

la “présence” du maire aux séances

du conseil de ville, qui le fait comp-

ter parmi les autres “membres pré

sents” malgré qu'il n'ait pas le

droit de voter.
TOUT NE VA TAS BIER

Ve fut le déclenchement de la

discussion générale. Tout le monde

voulait parler sur la situation, ta-

cher d'apporter de la lumière, mais

les choses n'allèrent qu'en empl-

rant
Le consciller Jeannotte préten-

dit, À un moment donné, qu’il n’y

avait pas de motion sur la table, et

qu'on était hors d'ordre dans la

discussion. Un membre du comité

exécutif voulut lui souffler quel-

ques mots à voix basse, mais il! eut

la réplique suivante:
“Je ne vous parle pas. Je parle

au maire. Mêlez-vous donc de vos

affuires!"
Quelques membres du conseil

protestèrent, alléguant que le lan-

rage de M. Jeannotte n'avait rien

de parlementaire, tandis que d'au-

tres applaudissaient.

TRISTE NECESSITE
Le calme rétabli, le président du

comité exécutif reprit la parole

puur expliquer Qu'il se trouvait

dans la triste nécessité d'en appe-

Jer de la décision du maire. et M.

Raynault lui déclara qu'il n'y

voyait aucun inconvénient, même

qu'au contraire, 11 voyait avec plai-

sir le conseil de ville prendre une

décision au sujet de sa ligne de

conduite.
Mais lea conseillers ne furent pas

 

 
  

 

 

 

 

 
 

“Actuaires latins de l'assurance sociale
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tous de l'avis du maire, “Honte!

Honte!" crlèrent les uns. “C'est

bien sale!” lança le conseiller

Naud.

M. Assclin poursuit que le con-
seil de ville à travaillé ferme de-

puis plus d'une semaine, sur ce

projet. et qu'il serait bien regretta-

ble qu'à la dernière minute, tout

tombât à l'eau,

LE MAIRE CONSENT

M. Raynault, comme il le disait

aux conseillers, consentait à sou-

mettre sa décision Aux conseillers,

mais tous ne l'entendaient pas de

ln même façon, et le conseiller

Pierre DesMarais soumit qu’en

vertu des règlements du conseil de

ville, on n'avait pas le droit de

prendre un vote pour en appeler

de la décision du maire, sur la ré-

solution soumise par M. Asselin.

Le doute fut tel dans l'opinion

du maire, qu'après avoir écouté les

conseillers pendant plus d'une de

mi-heure, il décida d'ajourner la

séance du conseil, afin de pouvoir

soumettre la situation & des ex-

perts en procédures parlementai- Tes et ainsi, prendre une décision

L'Armistice à Saint-Jérôme

Ate wv
+ mue que ew
1 gets On 7e5
reneà hist
Fintan ATW 6
et
a
- mo —

tations sur les problèmes d'assurance sociale avec

vail, aux quartiers-généraux de cette organisation, à Montréal.

 

seil'er actuaire du B.I.T., Edward-J. Phelan, directeur intérimaire du

Moura. du Brésil, le Dr Pedro Thullen, de I'Equateur, et Guillermo Patino Hurtado, du Mexique.

à la lumière des meilleures auto-
rités de la ville,

Le président inuista pour que le

vote fût pris avant l'ajournement,
mais le maire lui signala qu'il n'est

pas le premier président d'une as
semblée délibérante à demander
un ajournement, pour prendre une
décision sur une procédure à sui-
vre, que dans bien des cas, à Qué-
bec comme à Ottawa et dans les
Autres grands parlements, on a dû
ajourner des délibérations pendant

une journée et meme deux, afin de

permettre d'éclaircir certains
points de la procédure.

DES CONSEILLERS FONT
LEUR APPARITION

Pendant que l'on discutait, le
conseiller Flanagan fit son appari-
tion dans la salle de délibérations,
bien qu'il eut été absent lors du
vote sur la mesure. Quelques con-
seillers murmurérent, mais tout se
passa sams protestation.
Quelques minutes plus tard, le

consciller Circé faisait lui aussi
soudain acte de présence, ce qui
provoqua quelques commentaires

peu obligeants.

“On s'est servi du téléphone”,

 
Le personnel de
qui ont fait leur cntraînement à St

érigeant sur le terrain d'exercice du camp,

l'Ecole d'instruction militiire de St-Jérôme a honoréles officiers, nous-officiers et solduts
Jérôme et sont tombés au champ d'honneurdepuis septembre 1840, en

un césotaphe à leur souvenir. Samedi, 11 novembre, ce céno-

taphe n été béni par l’abbé-capitaine honoraire D.-A. Gobeil, aumônier de l'Ecole, au cours d’une cérémo-

nie qui réunissait le personnel militaire du camp et les représentants d'associntions de St-Jérôme et des

environs. Des représentants du camp de St-Jérôme, de Le ville et de la Chambre de Commerce de l'es-

droit, du Club Rotary, du Comité des Finañces de guerre de cette région, vinrent tour à tour déposer des

tributs floraux nu pioé de monument. (Photo Armée Canadienne). ,

 
 
  

Des actuaires éminents en assurance sociale de l'Amérique du Sud ont commencé une série de consul-

des des rep.ésentants du Bureau International du Tra-
De gauche à droite, MM. Maurice

le au B.IT, Rermadina Villa, du Chili. le Dr Emile Scheonbaum, con-
B.I.T.. Gastao Quatin Pinto de

(Photo News Pictures-Sperling).

dit le conseiller Antonio Smith”.
“Attend-on d'avoir une majorité
suffisante pour prendre le vote?”
demande le conseiller Pierre Des
Marais. “On à lancé un S.O.8.” dit
un autre.
Au cours de la séance d'hier, on

a terminé l'étude du projet de ré-
glement relatif à la création d'une
commission du service civil. Que»
ques amendements ont été appor-
tés au projet tel que rédigé par le
comité exécutif, mais le projet fut
adopté dans son ensemble, dans le
texte orginal.
Le conseiller Gagnon a soumis

deux amendements destinés à ren-
contrer les vuez des officiers du
Syndicat des fonctionnaires munl-
cipaux, I était près de 6 heures
quand on termina l'étude du pro
jet, mats la discussion se continua
jusqu'à 7 heures. à cauxe de l'em-
broulllamini, avec le résultat que
la séance fut ajournée sans que l'on
sut à quoi s’en tenir sur le projet
de la création d'une commission
du service civil à l'hôtel de ville de
Montréal.

Le parti travailliste de Belfast.
Irlande du Nord, se propose de
nommer 25 candidats lors des pre-
mières élections générales qu'aura
l'Irlande du Nord après la guerre.
Ce parti n'a présentement que deux
représentants au Parlement.

Les supplémentaires

 

  

du temps des fêtes.
OTTAWA, 18. (D. N.C.) —

L'embranchement de travall-
leurs supplémentaires par les
magasins de détail et le minis-
tère des postes, pour la pério-
de des fêtes 8 été simplifié. au
point de vue du nervice sélec-

tif, par une ordonnance spé-
cin'e du ministre du travail
Fhon. Humphrey Mitchell
Tr 13 décembre ay 3 janvier

19453, les matsons de détall pours
ront, sens permis. embaucher
des étudiants, des instituteurs,
des Institutrices en vacances
de Noël ainsi que toute fem-
me et tout homme ayant cin-

Quante-neuf ans révolus.
1s ministére des postes pour-

ra sans permis. employer des

personnes des mêmes catégo-
mes entrele ter décembre 1944
et le 10 janvier 1944

Les

 

La France deviendra
une alliée profitable

PARIS, 15. (B.U.P.)1—Le prêt-
bail que les Etats-Unis ont con
senti à la France n'a pas servi
Ia cause française uniquement,
car dans trois mois, les Altiés
en retireront un bénéfice consi-
dérable. Jusqu'à date, en effet,
la France avait surtout fourni
la main d'oeuvre civile, mals
l'industrie se réorganise apie
ment depuis la libération de ls
France, et ceci permettra aux
Alllés d'économiser beaucoup
d'espace sur les navires trans-
atlantiques.

Deux hauts officiers de l’ar-
mée étataunienne ont déclaré
qu'avant Ia fin de février, la
France apportera aux A'liéa
une alde matérielle ausst consi-
dérable que celle de Ia Grande-
Bretagne.

“Magnifique travail”
OTTAWA, 15. (D.N.C.)-—Les fem-

mes canadiennes qui portent l'uni-
forme blanc, les infirmières du
corps médical de l'armée du Cana-
da, font outre-mer ‘‘un magnifique
travail” et elles sont toutes anxieu-
ses de servir de préférence près
des champs de bataille, voilà ce que
disait à son passage à Ottawa ie
lieutenant-colonel Agnes Neill, ma-
tronne en chef des infirmières ca-
nadiennes outre-mer.
“Je suia fière de chacune d'eils,

dit la matronne Neill, car elles font
là-bas un magnifique travail qu'el-
les accomplissent toujours le coeur

gai bien que parfois elles doivent
avoir la nostalgie du pays natal
comme tout autre canadien servant
à l'étranger.
La matronne Neill qui est de Pe-

terboro Ont, fait en ce moment ce
qu'elle appelle un “voyage de rou-
tine” au Canada. Elle est entrée
au service en septembre 1939, alors
que le corps médical de I'armée ca-
nadienne ne comptait que 300 infir-
miéres, alors qu'aujourd'hui, l’on
en compte plus de 2,000. Elle a
passé plusieurs semaines avec nos
infirmières en France et en Belgi-
que avant de s'embarquer pour le

Canada.
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2 h, 00—Orchesite Ted. Fiorite,
Sh 13—Vuridtis — (Uniteé Advestisers

Agemey).
3h. 36—Les maitres de ln musique,
36 00—L'beure de l'opéra,
G à 06—Fasembie à cordes Stnndaré.
4 bh 30—O7pay
Ch éé-Variétée — United Advertiosrs

Ageney,
Sh 0e or arte, (d.-DD. Vailière

Lite,
6h. 15—:€ thé dansant.
Sh 30—Les deux sapins — (Laboratoire

Vincent ne.)
6h M-—-Busirtims d'
5h. 30—Radio-spéeini (Consen: Bread.
. stating Oe.) « ou

00—Radso-dournai  (Csmmandité
’ Peopias O Jowsilers).
€ n L6—Meli-Malo.
t 26—Rad0-Bporte.
L. 30—L‘heure précise.

8h 30—Vagues musicales  (Oummasd.b
par 1a anison Deals).

an, -—Fuéio-sananire, tChasseusstte

7 & 00-—L'teure Section.
Zh 00--L'heure famitinle. — Roy

Broadcasting Ce.
: 36—La chansos du soir.

reg Uuandarie Feuy».
3 = &5—Nouvelles.
Sh setbeure orécies (2.-D. Vaillères.

Sh tia Métaurte Ranceurs — (Dépt
des Finances de Guerre).

8h. 15—Le trie Jack Commer,
8h 10—Bil Mills et orchestre
Bh. 43—1a boile à questions — Iépar-

temrné drs finances do guerre.
9h. 0—Les Tragidies de wm Vie
9h. 30—Les variétés militaires ‘64°.

10 nm 06&—L'houre présies J.-D. Vaillires.
>

10% 60—L‘orchestre Hoary Buses
À 16--Nouvetles.

10h 30—L'hears do is dance,
L1 h. 06—L'heure précise (Produits Madelom

Enrg.) — Fim de l'émission.

8 HEURES DU SOIR
c'est l'heure d'un autre épisode

dela

‘METAIRIE RANCOURT |
au poste CHLP

—

FANTAISIES al:
Tous Tes aseting, 1046. 15 4 10k. 30,
présentées par les fabricants des var-

res Corectal.
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Mesdames - Mesdemoiselles

Votre Programme

“Un Brin de Causette”
avec

DENISE DUBAR
A CHLP

Tous les vendredis à 1! Ah 43
Ne manquez pas ce rendez-vous

 

People’s Credit Jewellers
présentent

“C’EST ARRIVE”
TOUS LES DIMANCILES SOIR

Th»
Poste C.H.L.P.

Un résumé capti-ant des évé
nemeats internationaux de Is

semaine.
JEAN FOURNIZR, narrateur,
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8u 50—Nourelles ce l'heure.
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Music,
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16 à 83—Comunentaires de M
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11 bh. 06—Borsois ws spertita.

DEMAIN
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cale. more(738 i.)
Th im
Th is—Déjeuner musical,
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h. 13—Charivan,

» tntermêde musical
3—Corfes Club.
43—Korn Kobblers,
06-—Nouvelles mondiales,

h, 10—1Interlude musical

® hb L5--CGuy de Courcy « ses
chansons. .

9h. 20— Sans tambour ni trom-
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9h. 45—Le coeur drapose.
tek. Ob-—Le chet mystérieux,
10 a, 18&—L'heure récréative
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0h. 45~Les nouvelles.
Wa M—Images do guerre
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tlh, 15—Joan Brooke.
UK 30—Viva America
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9 bh, 00—Tirakive, io
9 h. 320—Studio,
to h. 06--Radio Journat
10m. 15—Le Droit Civii
10 k. 18—Causerie.
16 h. 30 —Orchmatre.
(ER. 00&—Musique ée danse,
11 bh 15—Programme mustesk
11 & 28—Nouvelles,

Bh.066—Frank Morgas Show.
se Mesting of the
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ve—Light Op & Listen.

. 30—Late News
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13 bh. 06—Fermeturs.
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oh see plus belles mélo-

tes.
9h 53-—-Nuuvelles,
10h. 06—Chez Rose,
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10 h. 30—Vie de famlile,
18h 43—Le quant d'heure de

détente.
L1 &. 00—Grande Soeur
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2o—les deux sapins. (Laborataire
Vincent Inc.)

8 bh 25—Bulletine d'informations.
Vk 30—Radio spécims (General Brand

casting Ce»
6 à, 00—Kadio-Jeurast (Oormmandité pat

Feogies Credit Jewellers).
€ h, 15—Méll-méle.

k. 25—Radio-Nports,
sh 30—L'heure précies
6h, 30—taques musicals (Com

mandité pas ia maises Dems.
6 à 8—Domaine 6e ln luite = Made

6m 50—Uhansons françaiete,
1 1. 08—L'beure précise.
7h 60—L'heure familiale, — Royan

Breadcasting Oe.
Th 30—le Pète Nol = (Dupuis &

Frères).
T0 45—i. vncievotre? (Buanderie Treg).
1h. 55—Nouvel!
8 à. 00—L'heure sprécise “J.-0. Vailières,

»
8h. 06—Ls Métairte Rancourt.
8h. l8—L'orchestre Chuck Vester,

 

. 30—Treasure t of Melodies,
00—Lhrure precios: J.-0. Valtivre

. 00— Ha Melatyre of orckestre.
13—Ia guerre et

 

   

“Les Variétés Militaires
“44”, ce soir, à 9 h. 30
“Les Variétés Militaires 44”, une

nouvelle émission de l'armée cana-
dienne au district militaire No 4
passera en première à 9 h.30 ce soir
aux postes CHLP Montréal), CHRC
(Québec), CHLN (Trois-Rivières),

  

  
 

Lh (9—Rauto-J L 10 h. 45—Listent Post. 0e Pi (2h. 39—La ferme ot ses pro.
pa VOULEZ BAVO « 1 = 12Fans populaire. un, 0ù-Tor Fortune Madame it ToRatiodmmer duits. * CHLT (Sherbrooke) et CKCHBR??? Lu. 30—Le carnet de la mé-l11 k, 15—Betty & Boo, 1h àe -Tante Lacie, (3 k. 69—bignai-boraire de l'Ob- (Hull), D'une durée de 30 minutes,Ecoutez tous ‘es soirs du nagère. Al b $5—bor Ladies Only, Lb. 46— Récital aervatoire d'Ottawa, la nouvelle création radiophoniqueLUNDI au VENDREDI LA 65—La Métairie Rancourt 1 A 80—Nouveliss, 2h, 6@&—Colette et Roland. Là 90--Kadio-journs!

2h. 00-Capsules mélodiques. [12 h, 06-—Mélodies 2h. 15—Récitel de piano. Lh 15—The Happy Gang mettra en vedette des artistes pro-les canseries en (rançais de La. 15 Orchestre. soar akole aortst, 24. 30—Ca femme anjurdiut| 1h-MusuClassique, feasionnels et amateurs de l'arméet 2e— se de BC 0e 4 ile1“ONCLE TROY” Fe Bn [12 ne 88rancheon Bighiignte 3h 48Chansonem, Sh 15—Life Cao Be Beauti-| C8NAdienne. Il ne reste plus de bilsa poste CHLP 2h 30—Un pes de tout. t 2 00-——Bu'letine 3 h. 30 —Nouvetles. ful, lets pour le spectacle qui aura leu
Ta Saàètîihs 2h. 65-Radio vedettes 1 15—Correspondents 3h 33—Chefs-d'oeuvre de la, ? H. 30—Vaises. avant et après l'émission dans letu 86-Buibtine d'intorme- Abroad, musique. 3h G—goncert. — Relais és) studio “A” du poste CHLP. On ests tion 1h. 36-Little Jack .dtthe. 4 à. 20—Radio-Collège. Toronto, do fai i t la de-7 3uee—Coftret munca Lu 43—Andrini Continentais. Programme musical, 5% ©—Femmes d'Amécique, PCié de faire dès maintenan »

A . « 3h l&—Oongrés Euchariatique| 3 k %—Budio, Bh. 4b—La bourse et caux'rie| 3 18—"Ma Perkins” mande de billets pour l'émission detention... Attention... duallera-Ordre Fran-| 28 (6-TRe Mystery Chet. gu 00—A Radio-Canada, ee] 3% 3—"Pepour Sousg's Po [ia semaine prochaine, soit ea écri-
CE SOIR seaisithe &Hollywood) 3 b Odie Baer A 32 45—"Right ve , |vant ou en se présentant au posteA 7 h OU au Posts O.H.L.P. 3—Les mélodies que vous| 1h. 30—-Musical Magic Ih1-EadioJournalean 4h 80The Liptonsires, CHLP. Et voici le programme deL'HEURE FAMILIALE veEeraaments u-| 4400Eee à aident, 6h. 45—Programme musical, 3 a 18Entrer la première de cesoir:

Une demi-heure de belle musique < eaux 4 b, 15—Don Norman Show Oh. 88—Causerie des Oeuvresl 4h. 20—Iw compositeurs mo.| 1 Orchestre. “Louise”; 2. Maret de Jolies chauso: 18~-CKAC co som, ih..9 Ime Views tne News. de Charité Canadien- dernes. Buerite Viau, CW.A.C, chanteuse :Jolies € ns 26-—Noureilés. © hl. 45--Berenade. nes-Françaises. 46 d&-Récitel “Amar”; 3. Juliette Huot et le ca-— 2e—tour vous, mecdarses $ à 0e -Terr & the Pirates, 7% 00—Un homme et som Hr) Line¥ | poral Paul-Emile Champoux dans
- ce cques “|

TOUS les SUIRS de Ia SEMAINE | So—Tants Lads, Bh 38—Secret Service Scouts 1 LA—"Métropole”. 8h 30—Relals de Londres. “Les aventures du soldat Hurna-6 h. 90, à CHLP à aB—Piarre et Fiecrette. se & 20--Orchesire of quatuor! 5 à, 48&—Le choix de l'auditeur pompe”; 4. Orchestre, "I'll walk
“y 9 on MadeleineetPere ion poeme suteesiitme emprunt| *™ eres war Malone”; Le soldat Gérard Gélinas,AGUES MUSICALES = 4e—vie de carie: we Bap dela Victoires,. Fran. € h. 88—Chrouique sporiive, basse: “Song of the Flame”; 6.présentées par 2 See mou 4 u. 20—Mélodies chanceuses. c ne, ine § m. 18 Bourse. Quatuor de Longueuil, version fran-“DENIS NECTAB MOUSSEUX du 30-12 piecetu jour 2eMs Donormenux et Robert On dETreeat um, |ERise de “Col, Boghey". Lieutenant* DENIS TROIS ETOLLES* =, 48m Nouvelles. Th I5—L im and Abnes, LHerbier, prunt de la Victoire, [Paul Vermet, directeur et maître… #8Chambrede commerce in 3e—Unce Tron 12 = te—Hadlo-Caraten. Sh 30—"80 thy Mory Goes, |de cérémonies. 30 minutes de spec-B= > pl ve —Radio-Journas 6 à. 46&—Nouvelles de a BBC. tacle à la radio, 90 minutes de spec-EL — —_— a tacle & la scène. Sergent Tom Au-NO 1944 NOEL CE SOLR am = burn, notre Blackstone canadien,Petits enfants attention “VARIETES MILITAIRES “44” Les Produits de Beauté magies.Tons les an CH.LP. — CHRC. TÉILEWe = CHLT. — CKCH ' AVON CHLLP. presenteau Poste Ja Ey
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Au His Majesty’s

MARY HENDERSON DANS
“LA BOHEME”

 

Mary Henderson, ex-Montréalnise

depu's peu attachée à la Compagnie
d'opéra San Carlo, remporta un
grand auccès hier soir, gu His Ma-
jesty’s, par se splendide enterpréta-
tion de Mimi dans “La Bohéme”, Le
rôle de ia jeune couturière est un
rôle en or mais cela ne lui enlève
pas certaines difficultés d'interpré-
tation. La voix de Mile Henderson
présente une grande souplesse; il
faut aussi souligner sa diction.
Quant à son jeu, et nous l'avons
dit hier, Mary Henderson peut être
classée au premier rang des vedet-
tes. Elle est, sur la scène, d'un char-
mant naturel; chez elle. rien de
xuindé ou de déplacé. Dans la se-
maine actue.le d'opéras, nous rele-
vons le nom de Mary Henderson
dans un bon nombre d'oeuvres.
Son excellente interprétation d'hier
nous fait augurer d'autres bons mo-
ments

Mario Palermo jouait Rudolph.
Je poète épris de Mimi. Ce ténor
anit se rendre sympathique et joue
assez bien à la scène, sauf peut-
être dans les moments de chagrin

où ses sanglots ont un son étrange.
Mario Vallé, directeur de la scène,
était aussi sur le plateau; il sut
bien tirer toutes les ressources
qu'offre le rôle de Marcel, le pein-
tre, garçon spirituel et avenant.
Leona Turner nous donna une Mu-
setta très divertissante. Un vété-
ran de la San Carlo, Harold Kra-
vitt, nous présenta le philosophe
Colline, dans un style convenable.

Frank Richards, Fausto Bozzo et
Richard Vivaldi faisaient aussi par-
tie de In distribution.

Nicholas Rescigno dirigeait l'or-
chestre avec sa maîtrise coutumiè-
re. Les décors sont à noter: ils
étaient très bien faits et à point.

Aujourd'hui, la San Carlo Opera

Company présentera en matinée le
Barbier de Séville et en soirée "Ai
da”. de Verdi.

La revue des

Blue Bell Bullets

Le personnel de la Cie de Télé-

nhnne Rell a foneni quelque 160

contributions de temps et de ta-

lent par suite de l'activité de la

revue des Blue Bell Bullets, selon

le rapport d'octobre de l'Assoc.a-

tion Auxiliaire de Secours, funds

des employés du téléphone de

Montréal, Outre les répétitions con-

rantes, les Bullets ont donné des

représentations à Longue-Pointr

Joliette, Farnham et St-Polycarpe

devant une assistance totale dv

4,300 membres de l'active, au cours
d'octobre. Ces spectacles sont pri-

sentés en callaboration avec le prê-

sident Grattan D. Thompson et son
Comité de divertissements du Con-

se!l de Coordination des Services de

guerre de Montréal.

 

 

L'Horaire du Fim

AU SAINT-DENIS — “Les Ota-

ges” à 1200, 3.17, 614 et 9.41;

aussi, “Mademoiselle Mozart” à

1.27, 454 et 8.21,

PALACE — “Janle”: 11.05, 1.45.

 

 

4.25, 7.05, 9.45.

CAPITOL “Gipsy Wildcat":

11.20, 2.00, 4. 7.20, 10.00. “The

Singing Sheriff": 10.05, 12.45, 3.25,

6.95, 8.45.

PRINCFSS — “Song of the Open

Road": 11.40, 3.05, 6.30, 10.00. "Thun.

der Rock”: 9.55, 1,15, 4.45, 8.10.

A L'IMPERIAL: — "Mr. Winkie

Goes to War" et "The Ghost
Catchers”.
LOEW'S — “Dragon Seed” : 10.10,

12.55, 3.40, 6.25, 0.10.
ORPHEUM “Tu es toujours

dans mon coeur”: 10.05, 12.13, 2.43.

5.00, 7.28, 9.55.

   

  

efiv 1ninva nent invitées 

Raoul Jobin au

Plateau le 18
 

L'automne le plus fertile en évé-
nements artistiques de toutes sor-
tes, nous ramènera samedi soir le
18 novembre à l'Auditorium du Pla-
teau, l'un des favoris des foules
montréalaises, le premier ténor
Raoul Jobin du Metropolitan Opera
de New-York. Depuis quelques an-
nées le grand artiste canadien-fran-
Cris & prété volontiers le concours

de an voix puissante à quelques
oeuvres nationales, en plus de
chanter à la saison d'opéra du
théâtre Saint-Denis, mais ses mil-
llers d'admirateurs ne l'ont pas en-
tendu en récital à Montréal depu:s
mars 1941.

Monsicur Jobin a insicrit à son
programme paru dans les journaux

cn fin de semaine des oeuvres
pour tous les goûta, depuis les plus
célèbres extraits d'opéra où sa voix
riche et superbe excelle si bien,
jusqu'aux vieilles mélodies françai-
ses. Un télégramme reçu ces jours-
ct de San Francisco oli Jobin tui-
mine sa Se saison d'automne à l'o-
pé:a lezal, nous fait part d'une
nouvelle qui réjouira les nombreux
amis de Monsieur Raoul Paquet,
organiste à l'église St-Jean-Baptis-
te, dont la Chorale a patronné !e
prochain Récital. En effet, mon-
sicur Jobin chantera une jolle mé-
lodie de monsieur Pâquet, “La
Croix Douloureuse” qui mérita les
éloges de la critique musicale lors

de sa création en 1925,

Au postedegérant
M. R. M, Brophy, gérant-général

de 1a compagnie Canadian Marconi,
annonçait nujourd'hui la nomina-
tion de M. Douglas Forrest Bowie,

de Toronto, au poste de gérant du
Service de Télégraphe de cette com-
pagnie. M. Bowie compte déjà à
son actif. une carrière de vinet-cinq
années au service des différentes
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M. R. M. BROPHY

compagnies de télégraphe. Né à

Londres en 1904, Il entrait comme

étudiant en 1920, à l’école de télé-

graphie de la Compagnie Eastern

Telegraph. Nommé opérateur un an

plus tard, !l travaillait d’abord à

Malle et À Suez puis revint à Lon-

dres où il séjourna pendant cing

ans.
En 1930, ja Compagnie Cable &

Wireless Limited qui, un an plus

tôt, avait acheté la Compagnie

Eastern Telegraph, le nommait au

poste de directeur de son bureau

de Newcastle, Angleterre,

M. Bowie arriva à Montréal en

1933, à titre de représentant de la

Compagnie Imperial Cables. Ti dé-

ménagea plus tard à Toronto où il

occupa les mêmes fonctions jusqu'à

ces derniers temps.

CONVOCATION
Union P-onemique d'Hebitations:

   
A 8h, jeurli noir, le 16 novembre,

A 4214 rue Bordeaux, ro len.

ments ep enuserie aur Ia Cité-Jar.

 

din du Trieentenatre, Entrée libre,

 
“nuyants.
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A l'affiche
- -

A L'ORPHEUM
“Tu es Toujours dani mon

Coeur” la version francalze du
film américain “Always in My
Heart”, qui met en vedcite Kay
Francis et Walter Huston, pren-
dra vendredi ça quatrième sentai-
ne au cinéma Orphéum.

L'intrigue relate la vis des

Scotts, avec Kay Francis en mere,
Gloria Warren et Frankie Tho-
mas dans les rôles des enfants,
et Walter Huston comme pore.
Celul-zi, condamné au bagne, a
exigé que sa femme demande un
divorce et laisse croire à ‘aurs
enfants qu'il est décédé.

“Tu es Toujours dans Mon
Coeur” a attiré des milllers de
cinéphiles les deux semaines der-
nières, à l’Orphéum. L'original
en anglais, “Always in My Heart”,
avait déjà ontenu un grand sue-
cès, et ia chanson-titre est depuls
Quelques années très populaire.

AU CAPITOL
“Gypey Wildcat” que gard:ra

4 V'aftiche nne autre semaine, le
cinéma Capito), est un spectacie
en couleurs dans la même tradi-
Con que ‘All Baba and the Forty
Thieves” et “Cobra Woman’. Ma-
ria Montez et Jon Hall n'y sont
ni plus beaux ni plus laids, ni
plus intéressants ni plus en-

Le film lui-même, en
revanche, contient un aspect tot-
veau. Un a lalseé de côté l'Orient
Olussique, les déserts inceondiés
par leg feux du couchant, les Ara-
bos et jeurs chameaux pour nous
transporter dans une caravane de
Hohémiens aux vêtements bario-
lés à Une époque moyenâgeube.

Les chants et jee danses y ont Un
caractère vraiment tzigane qui
donne à l'ensemble du tilm ia
couleur locale qu’il fallait.

AC IP'RINCESS

Vendredi on verra à l'Impéria!,
prendront Jl’affiche au cinéma
Princess. Ce sont ‘Cry of the
Werewoll” et “The Soul of à
Monster’. De tels films sont très
appréciés d'un certain public et
les amateurs de ce genre s’en
donneront à coeur jole dès ven-
dredi au milieu de ces émotions
fortes. i'ne forte distribution a
éré usgemblée dans cvs deux films
qui feront glisser un frisson le
long de l'épine dorsale des ciné-
philes.

AU PALACE
“The Impatient Years’ pren-

dra l'affiche, vendredi au cinéma
Palace. Ce film Columbia 1aconie
I'histoire d'un soldat absent de-
nie denx ane et qui revient vera

une fiancée qu'il n'avait connue
que depuis quatre jours, Jean
Arthur, Lee Bowman, Charles
Coburn eont en vedette dans cette
production.

A IMPERIAL

Vendred ion verra à l'Inpérial,
‘Step Lively” avec Frank Sina-

tra, George Murphy et Gloria lie
Haven. Le second (ilm sera "Take
It or Teave lt” avec le chanteur
Phil Baker. Ce sont deux comé-
dies musicales que l'un verra à
ce populaire cinéina vendredi.

AU LOEW'S
Claudette Colbert, Joseph Cot-

ten, Jennifer Jones, Shirley Tem-
ple, Monty Woolley, Lionel] Bar-
rymore et Robert Walter sont en
tête de la distribution du fikn
“Bince You Went Away” de Da-
vid O. Selznick que la direction
du Lovw's mettra à l'affiche veu-
dredi 2 moins que le film “Dra-
gon Seed’ ne soit retenit pour
une autre semaine, Selznick a
tourné “Gone With the Wind",
“Since You Went Away” met en
lumière Je conrage dy la fumise
américaine en temps de guerre,

ÉVASION
OTTAWA, 15, (PC) — Au-
 

!rète Robillard, 18 ans, s'est évadé
hier de la prison de cette vilie et
est actuellement recherché par la
police provinciale de la région.

M, 1.-A. Sutherland, gouver-
neur de la prison, dit que Robil-
lurd s'est évadé vers 3 h, 30 hier l'après-midi.
 

Bî

M. CONRAD BERNIER, de Wash-
ington, qui vient d'être chargé des

cours de perfectionnement d orgue
au Conservatoire, en remplacement

de Joseph Bonnet, décédé l'été der-
nier, Il viendra deux fois par mos
au Canads une fois à Québec et
une fois à Montréal

DAME JUSTICE...
(Suite de la page 10)

fant fit une étude détaillée de la
pièce, y exposant le jeu des fi-
nes réparties et l'adrcite peinture
des moeurs du temps. La “l‘arce de
Patelin” fut jouée par Molière et
autres grands acteurs, elle subit
des transformations, fut traduite
en plusieurs langues, servit même
de thème à un opéra-comique. C'est
encore un spectacle populaire que
t'on joue dans certaines universt:#s
américaines et sur certaines scè-
nes françaises.

THEATRE CLASSIQUE

Au 1Te siècle, Molière*ne fut pas
trop cruel pour les magistrats et
tes avocats. Le conférencier expli-
que qu'il en eut peut-être peur.
“Les Fourberies de Scapin” n'est
pas une satire très aiguë”. C'est
Racine, avec “Les Flaideurs”, qui
parodia le mieux le Palais de Jue-
tice. Il en savait quelque chose par
ses interminables procès et po.:r-
suites et l'éloquence ampouiée qu'il
emploie dans certaines répliques est
typique du temps et des dispen-
sateurs de la justice de l'époque.
Voltaire a poursuivi une campa-
gne contre la justice criminelle et
les tribunaux
L'Enfant Prodigue en 1736 et le

“Droit du Seigneur” en 1762 sont
deux pièces à thèse. Au 18e siècle,
nous trouvons surtout Beaumar-
chais, cet nimable aventurier qui
parodia la sottise des juges dans
le Mariage de Figaro, La justice y
est admirablement ridiculisée. A
ta Révoiution, 1! y eut multitude
de pièces où l'on a ri de la justice
expéditive du temps. Sous I'Empi-

re la Justice fut respectée au
théâtre, Napoléon ne permettant
pas qu'on s'en mioqua. Plus tard.

Victor Hugo, dans son drame “Ma-
rion Delorme" fut sévère po In
magiatrature, Musset dans les "Ca-
prices” de Marianne” aborda aussi

le sujet. Casimir Del!avigne, Al:xan-
dre Dumas fils, et surtout Courtell-
ne dans “Messieurs les Ronds de
Cuir” sont autant d'auters qui se
moquércnt de Dame Justice aux
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millions de
personnes
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yeux bandés. Citons également Ang
tole France, de Brieux, ce dernier
avec sa fameuse pièce “La Robe
Rouge”, forte pièce à thèse. Une
autre oeuvre “L'Avocat” traite du
même sujet,
Après avoir cité en passant T'é-

tonnante pièce “Le Procureur
Hallers”, le ccnférencier déclare
que de 1910, à 1939, trop de pièces
ont été écrites sur le sujet pour
qu’on puisse toutes les nommer. Il
ne retient que “Les Plaisirs du Ha-
sard”, de René Benjamin qui tou-
chait avec beaucoup de cruauté et
la Scrbonne et le Palais de Justi-
ce. En terminant, le conférencier
déclare qu'il ne faut pas conclure
à l'absence de justice en France
parce qu'elle fu* ridiculisée dans
sa littérature. “Qn ne rit bien que
de ce qu'on aime et a4mtre dit-l!. 11
aoute qu'au Canada, il y aurait de
belles pièces à écrire sur notre jus-
tice où le formalisme anglais s'unit
du tempérament latin, dans nos
cours de justice. ,
A l'issue de In conférence, les

Comparnons de Saint-Laurent pré-
sentèrent avec leur maîtrise habl-
tuelle, un extrait de l'oeuvre de
Jean Cocteau "Ozdipc-Roi”, qu'ils
donnent à l’Ermitage ce soir, et les
17 et 18 novembre, avec une cutre
oeuvre de Cocteru. “Orphée”

Armande MARC
 

Un Noél moins sévére
TORONTO, 14 (P.C.) — Les ur

bres de Noël qui :lluminaient nos
rues avant Ja guerre feront de
nouveau leur. apparition cette ane
née. à l'époque dem fêtes, les res
trictions sur l'illumination de ces
arbres étant tombées. Les ampou-
les utilisées seront pour la p:upart
celles qui auront été gardées pré-
cvieusement, parce que les manu-

facturiers ne pourornt en mettre
beaucoup sur Je marché, bien qu'ils

alent la permission de les fabri-

quer. Les dindes seront en abondan-

ce, on verra également du raisin

sec et autres nécess:tés du genre

utilisés dans la confe:tion des gâ-

teaux aux fruits. Le papier et les

fantaisies de Noël, de même que

certains jouets en métal, seront de

nouveau sur le marché.
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A l'affiche

MARIS MONTEZ

“GYPSY WILDCAT”
— Aunil —

“SINGING SHERIFF”

J J ET+ semaine
“Song of the Open Road”

— Ausel —

“Thunder Rock”

Katherine Hepburn
“DRAGON SEED”

“JANIE”
TUEoo|
Carmen MIRANDA © Dos AMECHE

“Greenwich Village”
— En plus —

“Secret Command”
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XII eee
| Annie VERNAV © LARQUEY

faturnis FARRE dans

“LES OTAGES”
Aussi Danielle DAREUX of

 

 Pierre MINGAND dame   
 

“Mademoiselle Mozart” |
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Consumers Glass présente son bilan
 

 

Il «'gnale peu de changement quant
à l'allure des cours, sur la
Bourse et le Curb de Montréal.

(Presse Cansdienne).—Les titres
échangés sur la Bourse et le Curb
de Montréal. aujourd'hui, sont ou
inchangés de la veille ou légère-
ment plus faibles.
En recul fractionnaire on signa-

le Noranda, Abitibi privilégié 6 p.c.
et Dosco ‘’B”. Les titres fermes
comprennent Algoma Steel, Power
Corporation, Canada Northern
Power, Murphy Paint. Shawinigan,
B.C. Power “A”, Brown et Cons.
Paper.

Cours fo var la firme
LG RESUBIEN & CIB

 

  

 

  

 

   
Ou: Haut Bas Eh. 30

Algoma Steel ,.. 13 Le . 13
Br. Col, Power A 1914 .. ae 191,
Build. Products , 15 . 18
Can. Cement ,., 9 De . 9
Can. North Power 6 oe . 8
Can. Bteamship . .e ve 101,
Cat. Pac. Rail. , oe . 114%
Con. M, Smeiting . eo B11,
D. steel Coal B. D .. Tr
D. Tar Chemical . 11%
Foundation Co. » 201;
Hamilton Bridge, . 53,
Hudson Bay . at
Hiram Walker , A 73
Imperial Oil Ltd ve 33%
imp. Tobacco …. . 124
Int. Nickel ..... a 334
Mw. LHP . 20%
Zurphy Paint .. . 19
Nat. Breweries 384
Nat. Steel Car.. 11%
Noranda Mines . . 5681,
Power Corp, .... 6 “e 6
Price Bros, ..... 294 … we 2915
Shawinigan ..... 15% .. oo 134
BANQUES
Montréal 14
Royale .. 15

 

Relevé intérimaire
Hollinger G. Mines

TORONTO, 15. (C.P.+ — La pro-
duction de Hollinger Consolidated
Gold Mines Limited, de Timmins,
Ontario, durant le trimestre termi-
né le 30 septembre 1944, s'est élevée
à $2,198,521.
Durant le même trimestre l'an

dernier, elle a atteint $253,398 et
durant le trimestre précédent de
1944. la production avait été de
82.153.640.

Pour les 9 premiers mois de cette
année, la production s'est chiffrée
par $6,771,708 contre $8,445,561 et
742,506 tonnes de minerai furent
traitées, contre 825.535 tonnes du-
rant la méme période l'an dernier.

Un nouveau filon
a Aubelle Mines

On anonce nfficiallamans 4a Au3
Lake que Aubelie Mines a décou-
vert un nouveau filon dont le pre-
mier échantillon a donné à l'analy-
se 357.75 sur une largeur de 35
pieds. ce filon est situé dans la
partie nord-est de la propriété et
peut être un segment faillé du fi-
lon No 1 avec une longueur possi-
ble de 1,000 pieds jusqu'a la limite
est.

 

 

 

Les stocksdepapier-journal
D'après le rapport de Newsprint

Association of Canada, les stocks
de ppaier-journal ont baissé de
14.365 tonnes en octobre, à $9.423
tonnes. En septembre. ils avaient
baissé de 13.910 tonnes. En octo-
bre 1943, les réserves de papier
s'établissalent à 129,467 tonnes.

Les expéditions canadiennes de
papier-journal en octobre ne pla-
cent à 262,998 tonnes. contre 261.
584 tonnes durant le méme mois
en 1943. Les envois dépassèrent La
Production par 4.693 tonnes.
Ins envois de papiers par les

moulins américains durant le cours
du mois dernier, excédèrent la pro-
duction par 543 tonnes,

‘Brewing Corporation
CLEVELAND, 13.— Durant l'ex-

ercice terminé le 30 septembre,
Brewing Corporation of Canada a
réalisé un bénéfice net de $760,009
ou de $5.30 par action, après dé
duction d'une provision de $1,649.-
000 pour les Impôts fédéraux, à
comparer A $806.868 ou $3.58 par
acting pour l'exercice précédent.
L'assemblée générale annuelle

des actionnaires aura Lew A Rich-
mond, Virginie, lo 12 embre pro-
Tot login] veo. $ 1158 --

 

Etat financier
Consumers Glass

 

L'état financier de Consumers
Glass Company Limited, pour l'ex-
ercice terminé le 31 aout 1944, in-
dique une amélioration modérée
des profits d'exploitation et des
profits nets, Au poste du profit net
est incluse Ja partie remboursable
de l'impôt sur les profits extraor-
dinaires, ce qui permet de solder
le dividende de $2 par une faible
marge.
Si l'on exclut la portion rembour-

sable de l'impôt, ie solde applica-
ble au dividende se place à $1.89
par action, cn regard de $1.81 l'ex-
ercice précédent.
Le bilan indique une solide si-

tuation financière, l'encaisse et les
placements formant un total de
$1.750.000, Le capital d'exploitation
s'arrête à $2.250.000, ce qui est une
légère amélioration en regard des
chiffres de l'exercice 1943.
Parlant des résultats de l'année,

le président M. E, J. Brunning dit
que la capacité de production de
la compagnie a été taxée en plein
et que le volume de production a
été de ce fait augmenté. La com-
pagnie a en stock une ample pro-
vision de iuâtièies pueusières, a-
joute-t-il, qui lui permet de pro-
duire à plein rendement et, bien

que la main-d'oeuvre compétente
soit difficile à obtenir, on a cons-
taté une légère amélioration vers
la fin de l'exercice financier sous
observation.

Dividendes payables

D.-A. Stuart Oil Co.: 20 cents par
action privilégiée. payable le ler
décembre aux actionnaires inscrits
au 17 novembre,
Consolidated Bakeries of Cana-

da: 20 cents par action, payable le
2 janvier aux actionnaires inscrits
au ler décembre.
Ford Motor Co. of Canada: 25

cents par action “A” et “B”, paya-
ble le 16 décembre aux actionnaires
inscrits au 25 novembre.
Pickle Crow Gold Mines: 3 cents

par action. payable le 30 décembre
aux actionnaires inscrits au 30 no-
vembre.
Upper Canada Mines: 2 1-2 cents

par action. payable le 15 janvier
aux actionnaires niscrits au 30 dé-
cembre.
Celanese Corp. of America: 50

cents par action ordinaire, paya-
ble le 31 décembre aux actionnaires
inscrits au 13 décembre; $1.18%
pat action de premier privilège et
LTE par activu de deunièlue pui-
vilège, tous deux payables le 1er
janvier aux actionnaires inscrits
au 13 décembre.
Canada Foundrics & Forgings

144: 37'x cents par action “A”,
payable le 15 décembre aux action-
naires (necrits au ler décembre.
$1.28 par action “B”. payable le 16
décembre aux actionnaires inscrits
an ler décembre.
MacLeod-Cockshutt Gold Mines:

5 cents par action, payable le 15
décembre aux actionnaires inscrits
au ler décembre.

Bourse de Toronto

TORONTO, 18, (P.C.)—Les cours
sont généralement stables, sur la
Bourse de Toronto, Aujourd'hui.
Le marché est terme.
Au groupe industriel, Diatillers-

Seagrams avance de 14 de point
à 38 14 et Ford “A” se hausse de
18 tandis que Gypsum et Dom.
Foundries fiéchissent d'une frac-
tion de point.
A la liste des mines d'or, on si-

gnale de légers reculs pour San
Antonlo, McKenzie, Bear et
O'Brien. Bralorne avance de 1-4 de
point A 14 3-4. Lake Dufauit, Steep
Rock et Ventureg sont légèrement
en hausse pour les métaux usuels.
Les pétroles de l’ouest sont In-
changés à l'exception de East Crest
qui faiblit de 1-2 point à 13.

NEW-YORK, 13. (1, C',) = À
l'ouvertnre du marché des changes
étrangers, aujourd'hul, le dollar
canadien recule de 1-16 de polnt
à escompte de 9 7-8 pour cent par
rapport à la devise des [tats
Unis. La livre, sterling au cours

 

 

 

 

 

   
de $4.01 dem 1 ste. 

L'allure de baisse persiste sur la
Bourse de New-York et plu-
sieurs des lomders en sont af-
fectés,

NEW-YORK, 13. — (P. A.) —
Le marché de New-York est loin
de manquer d'activité aujour-
d'hui, mails les cours continuent
de fléchir dans la mesure frac-
tionnaire,

Les titres en recul comprennent
entre autres Chrysler, General
Motors, U.S, Steel, Republic Steel
et North America.
On note toutefois de la résis-

tance chez certains groupes de va-

leurs, mais l'allure est manifeste-
ment à la balsse,
 

Mines non inscrites
GQ. KE LESLIA & OU, Memwres an

Mostreal Stock Exchange of 080

Offre Dem.
 

 

    
   

  

     

   
  

  
     

  

      

  
    

 

   

 

  

  

Albany River 28
Amat, Kirk. 3
Amal. Larder 1.10
Arnifleld -22
Barber - Lard 05
Beaucourt . 42
Brock Gold 14
Central Man. 05
Chemiais -18
Chibmae .. 03

11
16
AT
13
10
20

Grest Bend 18
Hoye .... 12
Hugh Pam 21
Kayrand .. 32
Lake Geneva .08
Lake Rowan
Magnet Couns.
Martin Bird «
Mar. McNeilly’. 17
Moffatt Hall new .02
Natl. Malartice .. .35
New Malartio . 0
Norbeau 70
New Augert 18 20
Obatakt . .09 10
Okknd ., 0e 08
Opem. Copper . -07 0%
Orpit 2.000. 09 11
Pam. 13 In
Pascallis 33 36
Prrshing 25 20
Prewdor 04 08
Privateer 38 -40
Quebec M 23 28
Rand Mal, 36 37
Rainville .. a7 ve
Seventh Mal. 15 a7
Scott Chih. .,. 17 19
‘Thompson Cad, -01; .03
Union Minin, 14 16
Wealey 0 04
Young -33 2e

Montréal-Mexico

Le Mexique a exprimé le désir
d'entretenir des relations commer-
ciales avec les manufacturiers de la
région de Montréal. C'est ce que
faisait savoir, hier après-midi, le
consul général de ce pays, M. Ec-
nesto Martinez Trejo, au cours
d'une visite qu’il rendait à M. Vai-
more Gratton, directeur de l'Office
d'initiative économique et touriati-
que de Montréal.
M. Gratton, tout en ae déclarant

honoré de cette marque de courtoi-
sie, à promis la collaboration du
service qu’il dirige au nom de la
ville, dans le but de faciliter les
échanges culturels et commerciaux.
 

Une panique chez les
financiers allemands

NEW-YORK, 15 (P.A.)—La Ges-
tapo & procédé à l'arrestation des
Administrateurs des deux plus
grandes banques de l'Allemagne,
causant une panique dans les cer-
cles financiers allemands, panique
plus aigué que celle qui suivit le
fracas bancaire en 193t, d'Après le
journal suédois "Stockholmstidnin-
gen" dont l’article a été signalé
par l'Office d'information de guerre.
Les banquiers Arrêtés sont mon-

tionnés comme étant le Dr Oswald
Roesler, administrateur de la
Deutsche Bank, et Karl Goetz, ad-
ministrateur de la Dresdner Bank.
Le journal dit qu'ils furent arrê-

tés pour avoir refusé d'accepter des
billets à vue du Trésor allemand,
exprimant ainsi des doutes quant
À la victoire des Allemande. La
nouvelle ajoute que la foule se rua
sur Îles banques pour en retirer

  leurs fonds et de grands Induatricts
voulurent fermer leurs comptes,

H.-L.-E. Priestman
à un nouveau poste
 

OTTAWA, 15 (D.N.C.) — Le mi-
nistre du commerce, l’hon. James

A. MacKinnon, annonce la nomina-
tion de M. H.-L.-E Priestman com-
me chef du bureau d'administration
de la Corporation d’essurance des
crédits à l'exportation.

M. Priestman qui entre en fonc-
tions le 21 novembre, a fait partie,
depuis quinze anz, du service des
commissaires du commerce à Ot-
tawa, en Nouvelle-Zélande et en
Australle depuis cinq ans. Il était
prêté à la Commission de contrôle
du change étranger, premièrement
À Ottawa, et plus tard à Vancou-
ver, où 1l représentait ja Commis
sion, sur la côte du Pacifique.

En entrant au service du gouver-
nement, M. Priestman avait déjà
dix-sept ans d'expérience des ques
tions bancaires au Canada et à
l'étranger, soit dans l'Ontario, la
Colombie-Britannique, à New-York
et aux Antilles Anglaises.

L'établissement de cette Corpo-
ration, autorisée par une lol adop-
tée au cours de la dernière session
du Parlement, est l'une des mesu-
res prizes vud daider et d'en-
courager le commerce d'exportation
du Canada. Bien que les facilités
rendues disponibles par l'intermé-
diaire de la Corporation seront pro-
bablement d’une importance parti-
culiére au cours des quelques pre-
n..ires années d'après-guerre, qui
constitueront la période de transi-
tlon, la Corporation s'ajoute comme
institution permanente à l'outilla-
Ke que possède déjà le Canada pour
le développement efficare du com-
merce d'exportation.

Les quartiers généraux de M.
Priestman comme chef du bureau
d'administration de la Corporation,
seront à Ottawa. La Corporation
fournira l'assurance sur une base
de primes, permettant ainsi aux ex-
portateurs de s'assurer contre les
pertes causées par l’insolvabilité,
les retards dans les perceptions, et
par les difficultés dans le trans-
port de fonds provenant de pays
étrangers pour le paiement de mar-
chandises canadiennes. L'exporta-
tion est tout A fait libre d'assurer
ces crédits et les risques que com-
porte le transport des fonds.

L'intention est de fixer des taux
de primes aw permettront à la
Corporation de fonctionner par ses
propres moyens, et qui couvriront
un grand nombre de pays et de con-
signataires.

Production d’acier
en gainnde 1 p.c.
CLEVELAND, 15. (P.A.) Les be-

soins approuvés par l'Office de la
production de guerre, qui sont l'é-
quivalent de 110 pour cent de Ja ca-
pacité théorique, assureront vrai-
semblablement le niveau élevé de la
production d'acier durant le pre-
mier trimestre de 1945 aux Etats-
Unis, dit-on dans le relevé hebdo-
madaire de la publication sidérur-
rique “Steel”.

Ce pourcentage de 110 pour cent
sera toutefois réduit, alors que l'Of-
fice s'occupera de l'excédent le 17
novembre. L'avionnerie et la cons-
truction navale aubiront les princi-
pales réductions.

“Steel” signifle que l’on est d'a-
vis que les entrepreneurs ont. par
un optimisme excessif quant aux
succès des Alliés en Europe, trop
tiré sur leurs inventaires, Ils cher-
chent maintenant à reconstituer
leurs réserves.
Le périodique ne croit plus possi-

ble la baisse prévue récemment
dans la production d'acier. Les
achats surpassent dans bien des cas
les annulations. Les dates de livral-
sons s'étendent jusque bien avant
dans l’année prochaine. Le résultat
des élections n'a pas agi de façon
notable sur ie marché.
“Steel” note aussi que la baisse

des prix des riblons est enrayée, les
fondeurs payant des prix plus éle-
véa que les récents bas.
La production natlonale de Hn-

Eots d'acier à gagné 1 point à 965
pour cent du rendement la semaine

  

 dernière. surtout À cause du râgie-
ment des grèves,
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BOURSE DE NEW YORK
Cours fournis par la firme
L-l. BEAUBIKN à CIE
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Amer. T. T..... 163% 183% 163% 163%
Anaconda sy .. ae ..
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Aviation Corp. . 4% .. . PE
Beth. Ste! ..…... 614 61% 614 61%
Chrysler ........ STW STY 57% 857%
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Curtiss Wright A 6% 6% 6% 8%
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General Electric , 33% .. a
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Goodyear Tire 8. .
Houston Ol . .. ve
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Ouv. Haut Bay 11h. 39
Ang. Can. Ol .73 73 «13 TS
Aubelle ...... 53% .534 53 53
Aumaque Mu0
Pear X : 1.5 150 1.50
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T0 <a <a
18 7 TS
310 310 3.10
49 48 49
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Francoeru .... .62 02 03 Ai
Golden Gate , 11 11 211 2
Hardrock .... .90 90 .50 se
Lake Dufault , 1.65 1.70 1.88 170
Leitch... 124 326 1.24 126
Touvicourt 90 90 .90 B.d
Macassa 390 3.90 3290 30
MacLeod 240 280 2.80 2.80
McKenzie R. 70 170 1.70 1.70
Madsen R. L. 232 232 2.32 2133
Negus  ... 112 1.12 1.12 1.12
Northland ,... .14 1 1344 14
O'Brien Cad, , 213 215 211 211
San AZonio . 3.95 3.95 395 393
Bnatér . 35 35 35 35

er Gord: 10 70 70 70
Sladen .. A 52 53 53
Steep Rock 2.70 2.63 265
Trnner farsde 248 223 Des 268
Wass Lake e.. 1.16 1.10 1.10 1.10
West Malartic. 1,12 112 1.12 1.12
¥ast Crest .. .13Yy .13y .12y 124

Marchés des grains
WINNIPEG

¥. ant. Quv. Haut Bas 11.30

S14. ve oe 8
se PR ve . PA
Sly .. ce ne BLY

ax .. ve . “
Tn © oe . at

embre . 64 . a “x “

Mal... 107% 106% 1074 106% 108%
Juillet... 1033 104% 104% 10414 104%
Décembre . 1093 109 1001, 108% 109
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Mal ...... 100 158% 150% 138% 2504
Juiltt ….. 148% 14814 149 1484 168%
Décembre . 164% 1644 164% 164 164%
Mais=

Mai ..….. 106% 108 1064, 105% 108%
Juillet... 106% 1064 10815 106 1064
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Avoine=—
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Juliet... B5% 55% S8Y 55% 864
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Mal, 107 108% 1074 106% 108%
Julitet 031 103° 10314 102% 103%
Décembm

.

109% 108% 1001, 108% 1094

De ririches valeurs
à Aumaque G. Mines
 

M, J.-P. Norrie, directeur gérant
d'Aumaque Gold Mines, annonce
que le trou de sondage No 58 a
donné deux Intersections dont l'une
de 109 pieds a rapporté $10.30 A
l'analyse et l'autre, de 113 pieds,
$3.59. L'intersection la plus riche
est à peu près en ligne avec le
Hisement indiqué par les sondages
À l'ouest et constitue soit un pro
longement soit un nouveau gises ment dans la même zone
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Il frappe sa fille

17
—

Avertissement

 

Ayant perdu la tite, Strang portit
Anne de sa butte.

 

Bout, «Pin:  

 

Gratitude
des Belges
OTTAWA, 15, (D. N. C.) — À la

veille de la libération complète de
la Belgique, l'on se plait en hauts

Neux à reconnaître le rôle qu'y a

à joué l'armée canadienne. En ef-

 

Le prince CHARLES

fet, le gouverneur général du Ca-
nada & reçu hier à ce sujet le
message suivant de S.A.R. le prin-
ce régnant Charles. de Belgique.

"Au moment de la libération
complète du territoire national par
les valllantes armées alliées, je
tiens à exprimer à Votre Excel-
lence ia profonde gratitude et l'ad-
miration eincère que je ressens

ainsi que tout le peuple belge pour
la part héroïque prise par les for-
ces canadiennes à la délivrance du
pays. Le rôle joué par les troupes
canadiennes en Belgique contri-
dbuera à augmenter encore les liens
de sympathies qui unissent le peu-
Ple belge au peuple canadien.

“Je saisis cette cocasion pour re-
Bouveler à Votre Excellence l’ex-
Pression de meg sentiments de pru-

fonde et fidèle amitié”.

Le Gouverneur général a répon-
du au prince Charles per le télé-
gramme qui suit :

“Je vous remercie du message
que vous avez eu la bieuveillance
do m'adresser au moment où le soi
de la Belgique a été finalement !1-
béré de la domination ennemte.
Le Canada tout entier est fier que
tes soldats de l'armée canadienne
aient participé dans cette lutte de
délivrance par les forces alliées.
Je partage entièrement les hautes
espérances que vous caremsez

à

l'e-
ward des nombreux lens solides
d'amitié qui uniesent maintenant
fe Canada et ln Belgique. Je puis
certain que ces liens auront une
signification encore plus grande
avec le rétablissement de Ja paix.

“Je transmets & Votre Altesse
Royale mes salutations chaleureu-
ses et mes meilleurs voeux pour le
bonheur ot Je bien-être de le Bel-
tique”,  

Une voix qu venait d'en    
| ment, Strang
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HORIZONTALEMENT

1—Economie aordide.
1—Saison — Triage — Atmosphé.

re,
3—N3te — Mesure Itinéralre chi-

noise — Partle dure du corps
humain.

4-—Mosure agraire — Rêgle néces-

 

on du problème d'hier
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BUDGET DE
$1,059,785
À LACHINE

LACHINE, 15. — A leur der-

nière séance, sous la présidence

du maire Anatole Carignan, les

vonsetllers municipaux de Lachi-

ne ont approuvé le budget de l'an

prochain, commençant le ler jen-

vier prochain.

Les dépenses prévucs, au cours

de l'an prochain, eont de $1,059.-

186, et les revenue anticipé sont

pour le même moniant. Contral-

rement à ce qui s'est produli, au

cours des quelques dernières an-

nées, le conseil de ville n'a pas

diminué les Impôts fonciers, pour

le prochain exercice financier.

Ces deruières années, les autori-

tés municipales avaient réussi &

réduire la taxe foncière, mais

cette année, on estime que pour

maintenir l'efficacité des services

munécipaux, #1 faut maintenir Jos  t te au même niveau. II ae

>> que l’an prochain, on réus

suire et obl'gatoire — Aride.
$—Arbres abattus par ls vent —

f'e de l'Atlantique.
6—Terminaison — Enlever — Sou

verain.
I—Recuell de bons mots — Mat

que le prêtre prononce & la fin
de la messe.

8—Rentu moins pur — Antonyme
de oui.

9—Papa — Propre.
t10—Petit ruisseau — Deux voyelles
— Petit mur,

l1—Instrument pour serrer les
ohjeis à timer — Blographie —
Note,

VERTICALEMENT
1—Accident.
2—Ftendre, allonger — Ancienne

note.
3—Pronom _personne| — Préposi-

tion — Dans prairle.
é—Vaisseau de buin formé de dou-

ves assemblées, retenues par
des cercles et ayant deux fonds
jats.

S—Dartisan de l'utilitar(sme.
6—Terminalson = Tente avec har-

diesse.
]--Conjonction négative=ltequles-

cat in pace — Note,
8—Nunge.
9—Rendre le calme à.
10—Unze — Enlever.
11—=Etat de tension de certains tia-

sus — Equetre.

‘(sisse à réduire encore une fois
l'impôt foncier qui restera à $1.70
par $100 d'estimation, l'an pro-
chain, comme durant l'exercice
courant.

Le conseil de ville a adopté le
budget après avoir eu les expli-
cations nécessaires du directeur
des finances, M. René Laberge,
qui est également le gérant de in

ville. Le budget avait été préparé
par le directeur des finances, en
coliaboration avec le maire et les
conseillers municipaux.

Travailleursde la mer
 

 

le Bureau international du
travail annonce que la Grande-
Bretagne a ratifié la Convention
internationale concernant l'aseu-

rance maladie des gens de mer
adoptée par la Conférence inter-
nationale du travail en 1936.

La Grande-Bretagne est le pre-
mier pays qui ait ratifié cette
convention. Au B.I.T., on attribue
A la guerre lo fait que la conven-
tion n’a pas encore été l'objet
d'autres ratifications. La conven-
tfon entrera en vigueur Une an-
née après sa ratification par un
deuxième pays. ,

     

 

Sana s'ecenper de l'ayertisave

A

frappa violem-
a fille. .

 

ee mement, Tarsan plunges.

 
 

Ephémérides...
(Suite de ln page 8)

La Compagnie de la Nouvelle-

France concéda la seigneurte aux

Sauvages, le $ mars 1651, et les par-

ticuliera qui y avaient reçu des con-

cessions ne devaient plus relever

que du capitaine chrétien des Sau-

vages. Mais il arriva que pas une

des tribus ne resta définitivement

eur la seigneurie qué fut alors ad-

jugée aux Pères Jésuites, le 23 oc-

tobre 1699.

fl arriva toutefois qu’un capitaine

chrétien des Sauvagez qui ne de

meuraient plus sur les lieux, vou

lant se prévaloir de la concession

Jaite en 1651, se proposa de la re-

couvrer. Le capitaine Vincent se

rendit donc à Londres, le 15 novem-

bre 1884, pour la réclamer. Il vu

sans dire que sa demande fut dé-

boutée.

Eugène STUCKER

SOCIALISME,
DICTATURE
TORONTO, 15. — La liberté de la

ropriété privée est la seule garantie de!
iberté pour toutes les classes sociales: |
toute forme de socialisme ou de coatrôle
centralisé de la propriété priverait de tou-
ve liberté privilégiée ceux qui y ont droit,
a déclaré hier soir M. Gladstone Murray
aux membres de l'Ontario Property
Owners Association. réunis au banquet
spel de leur association à l'hôtel Royal

ark.
L'individualisme, dii-d, est né de la

ehrétienté et de la philosophie. Chaque
individu doit develcpper les talents qui
lui ont été donnés. On a la preuve dins
les pays de dictetures que la liberté de‘
l'homme est constamment étouffée. Si le |
socialisme démocratique existait dans ao- |
tre pays, poursuivit-il, la constitution par-
lementaire serait tout d'abord suspendue.
et ensuite viendrait un règne dictalorial dé-

Université catholique
rouverte en Pologne

MOSCOU, 15. (P.A.) — L'agence
officielle des Boviets, Tuss, annonce
que l'université catholique de Iu-
blin, fermée pendant les cing an-
nées de l'occupation nazie de la
Pologne, a êté réouverte à ia suite
d'une solennelle cérémonie.
 

L'assemblée générule de l'Axsoe
clation canadienne des industries
et du transport aériens aura lie,
iundi prochain, à l'hôtel Monte
Royal. li y aura élection des nffi-
ciera de l'Assoc'ation et une étude
des problèmes de | organisation, rn
vue de ia paix prochaine et de ++
répercussion sur Jes 120.060 Canne
diene employés dans les avi-nn:e
ries.

DIMINUEZ LE DOSAGE
DE LAXATIFS.

DE CETTE MANIÈRE
Voyez Comme Vous Pouvez
Etre Régalier Chaque Matin

Essayez de prendre 1es Pilules
r de cette façon: encez

avec trois, à la même heure tous les
matins. Quand vous allez régulière=
ment chaque matin, diminuez, prenez
deux pilulez Après quelques jours
essayez une pilule.
Puis essayez de prendre les Pilules

Carter tous les deux jours, Vous pou
vez peut-être même continuer à aller
régulièrement sans if,

Pilules Carter sont si petites
qu'il est ble de diminuer dose
= de trois à une — selon les besoins
de votre propre organisme. Sans coe
ique. désappointement.

Pilules Carter nettoient l'appae
Teil digestif non pas & demi mais come
plétement, Elles sont doublement ef=
icaces parce qu'elles se commnsent
de deux herbes végétales spécialee
ment préparées pour Une action come
siète,

peuvent dimie

 

Des milliers de
nuer le dosage de laxatifs suivant
cette méthode Carter. Exigez les vé=
ritables Pilules Carter dans touts les
harmacies — 25e. Commencez la mé= 

QUATRE SUFFIS

ÉPARGNEZ

 
N
N

«

Pour bourrer
Mais l’patriote, à 
  

   
      

le Carter de dose graduée ce soir
© demain sautez du lit frais et dispos,

ENT

PELLETEE

Votre pelle est vraimentutile
le feu de charbon,
domicile,

L'épargne sans hésitation!

MINISTÈRE DES MUNITIONS ET APPROVISIONNEMENTS

Hon. C.D. Howe—Ministes
  

  

e
e
e
e
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Le Futurity de Pimlico, samedi,es Bruins ont raison des Hawks
Boston inaugure sa saison locale

par une victoire sur le Chicago.
— Bill Cowley dans le role-vedette

BOSTON 15. — Les Bruins de Boston ont déclenché une poussée de
cinq buts au cours de la deuxième période et Ils ont triomphé des Eper-
viers de Chicago par le score de 7 à 5, hier soit, inaugurant ainsi avec
succès leur Zle saison dans la ligue de hockey Nationale, sur leur glace.
13,500 personnes ont assisté au duel et toutes les recettes ont été données
au fonds de secours des Vétérans Rlessés de la guerre.

Le vétéran Herbie Cain et l'ai-
lier-recrue Bill Cupolo ont dirigé
l'offensive des Bruins en comptant
chacun 2 points

tandis que l'ha-

hile centre Bill

Cowley a obte-

nu trols assists.
Par cette vic-
toire, les Bruins
sont montés en
quatrième posi-
tion dans le cir-
cuit de Red

Dutton, Pou:
les Eperviers
in recrue Pete
Hureck a obtr-
nu 2 buts et 1 ;
assist. Bill Cowley
En participant à quatre buts, au

coura de a joulte, Bill Cowley est
monté en tête des compteurs de la
N.H.L, sur un pied d'égalité avec
Dave Schriner des Leafs de Toron-
to. Cowley et Schriner ont mainte-
nant chacun 15 points.

Art Ros avait remanié son all-
gnement pour cette partie, postant
Rill Jennings sur la premiére ligne
aux côtés de Cain et Cowley: N a
aussi lancé à l'attaque, une ligne
composée de Art Jackson, centre,
Armand Gaudreault et Rozzini, ai-
liers tandis que la “kid-line” for-
mée de Mario, Cupolo et Ken
Smith fut en action. Les Eperviers
ont par contre fait jouer le centre
Rill Thoms, sur la défense, à la
place de Joe Bretto qui a été vendu
au club Cleveland. Clapper et Craw-
Tord se sont vu décerner les deux
seules punitions de la joute. Kara-
kas et Bennett ont exécuté de
beaux arrêts, même oils ont été
déjoués maintes fois.
Dans la première période, les

avantages ont été partagés. Les
Bruins ont compté le premier point

«du duel quand Bill Cupolo a inter-
cepté des passes de Ken Smith et
Jack Shewchuck pour déjouer
Mike Karakas. après quatre minu-
tes et demie de jeu. Une minute
plus tard, Pete Horeck a égalé le
score pour les Eperviers sur la
passe de Clint Smith.
Dans la deuxième période, les

deux camps se sont lancés dans
une orgie de points. Les Bruins en
«int compté cinq et les Eperviers 3
Hill Cowley a obtenu un but pour
les Bostonnais, Cupolo et Cain ont
réussi leur deuxième point de la
partie tandis que Frank Mario a
compté une fois. Pour les Eper-
viers, Horek a aussi réussi son
deuxième franc but, puis Bill Mo-
sienko et Luke Check ont compté
a leur tour,
Aver un score de 6 à 4 en leur

faveur, dans la trositème période,
les Bruins ont conservé leur mar-
ge. Bill Jennings a réussi le der-
nier point des vainqueurs sur la
passe de Cowley, puis Brayshaw a
compté le dernier point pour les
Eperviers.

BOSTON — Buts: Bennett: dé-
fenses: Egan, Crawford; centre:
Cowley; alles: Jennings, Cain.
Subs.: Jackson, Rozzini, Gaudreauit,
Clapper, Shewchuk, Mario, Cupoto,
K. Smith,
CHICAGO — Buts: Katakas; dé-

fetises: Couper, Thoms; centre:
Harms; ailes: March, Brayshaw.
Subs.: Smith, Mosienko, Horeck,
Selbert, Mitchell, Purpur, Fraser,
Check.
Arbitre: Bill Chadwick. Lignes:

Rill Cleary et A. G. Smith.
PREMIERE PERIODE

1--Boston, Cupolo
(K Smith, Shewchuk) , .

2--Chlcago: Horeck
(C Smithy . . ,...,,

Punition: Clapper,
DEUXIEME PERIODE

8--Chicngo: Mosienko
(C, Smith, Horeck) . , , 36

4—Boston: Mario +
(K. Smith, Cupolo) . . . 808

427

5.16  
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Mercredi. 15 novembre :
Détroit vs Toronto.

riple égalité
pour la tête du
circuit Dutton

Il existe, depuis hier soir, une
triple égalité pour la première
position de hockey National, à la
suite du superbe effort de Bill
Cowley, dse Bruins de Boston,
dans le match contre les Black
Hawks de Chicago. Cowley a pris
part à quatre points, en effet, ot
cet exploit lui donne un grand to-
tal de quinze pour lui permettre
de rejoindre Dave Schriner et Gus
Bodnar, tous deux du club Toront),
qui menaient la ligue en fin de
semaine.
Lorne Carr et Syd Howe sul-

vene avec treize, pendant que Toc
Blake occupe le sixième rang avec
onze et le Big Seven se referme
sur Mud Bruneteau et Clint Smith,
qui a compté trois points, hier,
contre les Bruins. Voici la liste
des compteurs d'élite du circuit
Dutton:

A T.
8 15
10 15
1 1

13
13
1
10
10

Schriner, Toronto . .
Cowley, Boston . . . .
Bodnar, Toronto . . .
Carr, Toronto . . , , .

Howe, Détroit .. . ..
Blake, Canadiens . . .
Bruneteau, Détroit . .
C. Smith, Chivago . .

La demande des
arbitres, rejetée

A l'assemblée de la commission
athlétique, hier, il à été décidé que
le programme de boxe qui devait
avoir lieu, au Marché St-Jacques, le
21 novembre, est cancellé. Le 23 no-
vembre, une date est accordée pour
la lutte au Forum tandis que le 28
novembre, au Forum également, {1
y aura de la boxe. Eddie Quinn se

propose d'organiser deux finales de
boxe ce soir-là entre Lou Alter et
Florian Bibeault, Wilfe Shanks et
Al Evans.
L'augmentation que réclamaient

les arbitres de lutte, a été rejetée
par la commission. Il est mainte-
nant officiel que Dave Castilloux
Ne pourra pas mettre les gants de
boxe avant trois semaines à cause
de aa blessure à la main gauche.

—————————— rs

5--Boston: Cowley (Egan) . 11.20
&--Boston: Cupolo

(K. Smith, Marlo) . , ,
7—Chicago: Horeck

(C. 8mith, Mosienko) .
8—Chicago: Check

{Purpur. Thoms) . . ©
9—Boston: Cain

(Cowley, Jennings) . .
10--Boston: Cain

(Cowley, Bhewchuk) . . 19.06
Aucune punition.

TROISIEME PFRIODE
11—Boston: Jennings

(Cowley) . + , . «4.»
12-Chicago: Brayshaw

(Seibert, March) . , , , 15.08

. 1233

- 1333

+ 14.19

17.53

252

*

TOMMY “WINDY” O'NEIL un
jeune plein d'ardeur, qui aurait fi
KUré sur In troisième ligne d'attaque
des Leafs de Toronto avec David-
son et Mcisan, si Mel Hill n'avnit
fini par se rapporter, après avoir
refusé de signer son contrat. O’Neil
provient du collége Si-Michael de

Toronto.

L'équipe idéale
dans la O.RF.U.
TORONTO, 18. — La ligue de

football des services armés de l'On-
tario, qui vient de terminer sa
première saison d'existence, a été
l'object d'un scrutin de la part

de huit instructeurs et de plusieurs
rédacteurs sportifs en vue de dé
couvrir son alignement idéal. I!
s'avère donc que ce “consensus” a
nommé quatre joueurs du Toron-
to Navy et autant du R.C.A.F. da
Hagersville pour figurer sur cette
équipe d'ali-stars. Chaque ciub a
gugné quatre de ses mitches, ou
cours de la saison régulière,
Les Hurricanes du Camp Borden

(RC.AF.) qui gagnérent trois
parties, eurent trois joueurs de
choisis et les Hornets de Saint-
Thomas, Ont, qui ne gagnerén:
pas un match, n'eut qu'un porte-
couleur de choisi dans la personne
de Ray “Moon” Mullins, qui comp-
ta seize des dix-huit points de son
elub.

Voici la composition de l'équipe
idéale de la ligue des aervices
d'Ontario:

Atle mohile — Sgt Doug. Pyze:.
Demis — LS, Tom Waldon, Navy.
Demis — LAC. Ray Mullins, St.

Thomas.
Demis (seconde défense) — LAC

Doug 8mylie, Hagersville,
Quart — LS. Annis Stukus, Navy.
Centre FO. Jake Gaudauc,

Camp Borden
Intérieur — LS, Hank McMahon,

Navy.

Intérieur — Cpl Fred Lamou-
reux, Hagersville,
Aile médiane — Fit-L£, Mike

Ozarko, Camp Borden.
Alle médlane — FO, Al Langford,

Hagersville,
Extérieur — Sgt Dick Groom,

Hagersville,
Extérieur — LS. Al Upper, Navy.

Transfert du match Army-
Navy à un grand stade
WANSHINGTON, 15, — Le préai-

dent et le secrétaire de la guerre,
Henry Stimson auront un entre-
tien sur la possibilité de transfé-
rer le grand match de footb.i!
Army-Navy, d'Indlanapolis & plus
vaste amphithéâtre. Le stade d'In-
dianapolis ne peut contenir que
dix-neuf mille personnes, alors que
près d'un demi-million de person.
nes veulent assister à cette clas-
alque du football américain. Army
et Navy ont respectivement battu
le Notre-Dame, à date et ces deux
clubs sont maintenant considérés
les plus forts aux Etats-Unis,

JERSEY CITY, 15 — Charlie
Fusari, 141%, Erviogton, N. J., met
K. O. Russell Richter, 141, Pater. Punition: Crawford. won, 1.

Futurity en question est contesté.

d'exceptions près, n'ont pas été des
plus fortunés l'année suivante,
dans la contestation des gros sta-
kes. Un seul, Count Fleet, a gagné

l'ancien Futurity Hiltop pour s’ac-
juger la triple couronne du turf,
savoir: le derby du Kentucky, le
Preakness et les stakes Belmont,
en 1943,
Deux gagnants du Futurity.

Challendon et Bimelech, revinren:
a Pimlico pour gagner le Preuk-
nes mais, ils avaient failli dans
le Derby et, seul, Morvich, en sus
de Count Flcet, s'arrangea pour
gagner le derby du Kentucky.
Pavot et Free For All, les deux

aspirants les plus en vue aux hon-

neurs juvéniles de 1944, n'ont pas
été inscrits dans la classique de
samedi prochain.
On Wattend, toutefois à uns

véritable bataille entre Hail Vic-
tory, The Dodge et Recce, tous des
gagnants récents. Trois autres ins-
erits sont fortement recominandés:
Chronoflite, Baron Jack et Byme-
abond.

Pep, au plancher,
gagne la décision
HARTFORD, Conn. 13. — Char-

les (Cabey) Leviis a envoyé au
plancher Willle Pep, le champion
poids plume du monde, pour le
compte de six, dans la quatrième
ronde d'un match de dix rondes,ici,
hier soir, Néanmoins, Pep se remit
sur ses pieds et réuæsit à mériter la
décision aux points. L'arbitre, qui
était Louis (Kid) Kaplan, n’hésita
pas à le proclamer vainqueur, de-
vant la marge, qu’il avait accumu-
lée.
C'était la quatre-vingt-unième vic-

toire de Pep en quatre-vingt-deux
matches et, sous quelques aspects,
l’une des plus dures batailles que le

*
Les précédents vainqueurs, à peu

aura une douzaine d’inscrits

BALTIMORE, Md, 15, — Le Futurity de Pimlico qui comporte une
bourse de plus de $36,000 semble devoir attirer la participation d'une
douzaine de deux ans, pouf cette épreuve classique, qui sera disputée
samedi, à la piste de Pimlico, Ce sera la vingt-deuxième fois que le

Tableau évocateur
d'un match célèbre
NEW-YORK, 158. — Le comman-

dant Jack Dempaey et l'artiste
James Montgomery Flagg. qui tous
deux ont “peint” de nombreuses fi-
gures sur la tolle, ont paru en ve-
dette, hier, lorsque l’ex-champion «
revécu durant quelques minutes un
haut exploit de sa carrière pugilis-
tique.
L'occasion fut le levé du voile,

au restaurant de Dempsey, d'une

peinture à l'huile de vingt pieds par
six, oeuvre de Flagg, du combat en-
tre Dempsey et Jess Willard, à To-
ledo, le 4 juillet, 1919, dans lequel
Dempsey gagna le championnat
poids lourd et permit au “noble art”
d'atteindre les recettex de $1,000,000,
Toute la gent pugilistique, les ré-
dacteurs de sport et leurs amis
étaient présents lorsque Dempsey

ferma les portes de son restaurant
À la clientèle habituelle.
Willard n’était pas présent, mais

il envoya un télégramme disant à
Dempsey “je vous si trop bien con-
nu il y a vingt-cing ans”.

Phil Palmer, victorieux

NEW-YORK, 15. — Phil Palmer,
de Vancouver, a remporté la dé-
cision sur Julio Galluchi, de Hart-
ford, Conn., dans un combat de
boxe de huit rondes à l'aréna
Broadway. Palmer pesait 141 Hi
vres, Galluchi, 1444.

champion ait encore livrée. C'était
ausai la première fois qu’il était en-
voyée au malvinas depuis que Ruby
Garcia le descendit pour le compte
de neuf en 1941. Au cours d’un pré-
cédent match ici, en septembre, Pep avait knockouté Lew en huit ron-
des.
 

 

La pluie ne diminue pas leur ardeur
 

 Une plutv battante n'a pay diminué l'enthousiasme de milliers de
cltoyens de Washington qul acclamérent le président Roosevelt &
son retour dans la capitale après sa réélection,
adolescents ne mélaient pour souhaiter la bienvenue à M. Roosevelt,

Les adultes et les 
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Bilan du hockey

  

HIER

Ligue Nationale
Boston 7, Chicago 5.

Ligue Américaine

Hershey 4, St-Louis 1.

CK SOIR

Ligue Nationale
Détroit à Toronto

Ligue Américaine

Pittsburgh à Buffalo

Ligue Senior

ull & Ottawa

LE OLASBEMENT

Ligue Américaine

Bection Est

J. G. P.N,P. C,PL

Hershey11 6

Ruffalo .... 11

Providence .

GP

pitsburgh .18 7 6 1 42 43 16

Indianapolis 18 5 3 43124 14

Cleveland .. 11 6 5 13034 11

si-Louis ... 8 2 4 32026 6

 

Les activités

de la Palestre
Samed} soir prochain dana ie

gymnase du National plusieurs

parties de démonstration de Bal-

lon au panier seront jouées. René

tagnon, entraîneur de la xection

féminine, présentera son équipe

Junior qui portera les couleurs du

National dans la Montreal Baskct-

Hall League, les Jeunes filles

s'attaqueront à une équipe de

meme calibre, L'entratneur des

jeunes gens du National, Dollard

Dubois, présentera aussi deux for-

tes équipes, II compte plusieurs

jeunes joueurs qui ont un talent

marqué pour le ballon au panier.

Avec co matériel il aera en mesure

a aligner de bonnes équipes dans

la course au championnat du Bal-

Jon au panier.

Les membres du National sonl

invités à assister à ces joutes qu:

commenceront à 8 heures prévi-

8 +, samedi, le 18 novembre.

NATATION

la première moitié du mara-

thon de nage de 28,000 verges,

organisé pour les membres du

National a pris fin ces jours der-
niers,

Le premier dans la classe des

séniors est Jacques Marle qui a

nagé 14,290 verges. Chez les ju-

niors Luc Allard prit la première

place en parcourant 11,025 ver-

ges tandis que chez les Juvéniles

(en dessous de 14 ans), l'honneur

revient à Guy Blain avec 4,175

verges,
Le total de longueurs parcou-

rues par les nageurs du Nationa!

est de 132.510 verges. C'est dire

qu'il y a eu une grande activité
dana ce département le mois der-
nier.

François-Xavier Grondin, de la

CASA, était l'arbitre en chef
du marathon, tandis que le pro-

feuseur de nage Jean-Pani Dubois
akissait comme régistraire.

Voici le classement:

SENIORS

Jarques Marte ........
Maurice Renaud .
Gilles Léonard
Emile Auger
Louls Rousseau ......

Brisson .......
Lanthler ....... coves

JUNIORS

Tue Allard |
Roger Pilon
ny Rheault

JUVENILES

Guy Blain ............ 4173
Juies Chartier .....
J. Sasseville ...…..…….... 2.870

14,290
.. 12,875

12,600
12,450
12,250
11,150
8,250

  

 

   
M. Latour ...- 2,360
Maheu ........ 0 2275

St-Pierre .... tee 1,875

Lépine ...... vee 1.820
Perreault 1.459
Parent .. i
Laurence  

 

ALBANY, N, Y., 15. — Pete Vir-
xin, 133, Schenectady, met K. O.

Hobby Lewis, 134, Buffalo, 5.
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A St-Hyacinthe

de 3 à 2.

 

Kiosque sportif
au Pot Pourri

C'est demain soir au Windser

Hall et à la Salle Rose de l'hôtel

Windsor, que débutera le Pot

Pourri annuel, organisé par le cn-

mité des oeuvres sociales de la

Chambre de Commerce des Jeunes,

au profit de l'enfance malheureuse.

Ce Pot Pourri de charité se con-

tinuera vendredi solr et samedi

apros-midi et se terminera samedi

soir. Son bu-

reau de direc pg.

tion comprend
Jean Guimond,

président, Ro-

ger Laberge ‘

vice - président, !

C. E. Pelletier.

secrétaire, Jac- 3

 

ques Nadeau,

trésorier, Ro-

salre Armand
et Léo Bernier, :

avec Guimund.
organisateurs

et autres. Par-

mi les quarante-
huit kioskes qui

intéresseront tous les visiteurs au

Windsor au cours de ces trois

jours, il y aura celui des sports qui

sera dirigé par Jean Rolland, Léo

Davignon et Zotique Lespérance.

Un grand convours de hockey est

organisé et est intitulé: “Quel

joueur du club Canadien comptera

 

 
| ='

PAUL BIBEAULT

le dernier point de la joute de

samedi soir contre les Bruins?”

Ce concours intéressera tout le

public et tous les sportifs au plus

haut point. Jeudi soir, le Pot

Pourri et son kiosque des sports

aura la visite du populaire gardien

de buts Paul Bibeault et du solide

Bob Fillion du club Canadien; les

autres joueurs du Tricolore joue-

ront une partie d'exhibition le mne-

me soir & Saint-Hyacinthe, mais 1e

lendemain soir, vendredi, une di-

zaine d'autres joueurs viaiteront

le Pot Pourri, entre autres ws

Maurice Richard, Toe Blake, Léo

Lamoureux, Butch Bouchard, Rol-

land Rossignol, Fernand Gauthier

et Fernand Majenu.

Chicago vend Joe

Bretto aux Barons
—_—

CLEVELAND, 15, — Joe Bretto,

joueur de défense des Black Hawks

de Chicago, à été achetée par les

Barons de la ligue Américaine pour

une somme hon divulguée.

Bretto n déjà joué pour les clubs

Minneapolis et St-Paul avent lo

guerre et avait été mis sous con-

trat par les Black Hawks, cette

saison.

 

 

 

 

Le Canadien est revenu sur la glace, au Forum, hier soir, pour un

exercice préparatoire à aa partie de samedi soir contre les Bruins de

Boston sur lu patinuire locale, Incidemment, les Bruins inaugurèrent la

saison à Montréal, le 28 octobre, et lls ne furent battus que par le score

+ Or, depuis cette première défai-

pour deux jours.

ie, le club d'Arthur Ross a été ren-

Lorcé et plusieurs joueurs sont ve-

nus augmenter sa réserve, doni

deux proviennent du Canada: Ar-

mand Gaudreault et “Gino” Rozzi-

ni. Ces deux derniers, n'ayant pas

été engagés par le Tricolore, le

premier novembre, sont devenus

‘agents libres” et Ross les embau-

cha, de sorte, que, selon toute ap-

parence, ils sont actuellement #a

propriété.
Nils Tremblay, jeune joueur des

As de Québec, s'est rapporté hier

soir et il aura un essai avec les

Canadiens. Il appartient au Trico-

lore, et il se peut que ce dernier

club le prête à un club mineur,

pour la balance de la saison. Ro-

land Rossignol a aussi rejoint le

club hier soir,
L'instructeur Dick Irvin, a fait

pratiquer ses joueurs, hier soir et

comme le Forum sera occupé ce

soir et demain le club se transpor-

tera a St-Hyacinthe pour continuer

son entrainement,

Le Canadien sera de retour dans

la métropole, vendredi soir, où il

complétera son entrainement pour

la joute de samedi soir. L'on ap-

prend que Glen Harmon se rétablit

et il se peut qu'il soit dans les jou-

tes à Toronto et Détroit la nemai-

ne prochaine.

Une seule partie est cédulée ce

soir dans la ligue Nationale, les

Red Wings de Détroit rencontre-

ront les Maple Leafs de Toronto.

Les Red Wings ont été le premier

club à infliger une défaite aux

Leafs et ils ont une bonne chance

de répéter leur exploit ce soir.

Les Canadiens joueront une par- 

 

tie d'exhibition demain solr contre

‘es Marins de St-Hyacinthe et les

joueurs, Glen Harmon, Ray Gett-

life Paul-Emile Bibeault et Bob Fi-

lion ne feront pas le voyage.

Joueurs engagés
par les Cyclones

Alcide Hébert, l'instructeur du

club Cyclone de la Canadian

Wright de Ja ligue Montréal est le

premier de ce circuit à dévoiler les

noms des joueurs qu'il à engagé à

date pour la saison qui s'ouvrira

vendredi soir prochain au Forum.

Hébert a signé sept joueurs dont

le gardien de buts Roger Tousi-

gnant du Royal junior et du Mont

St-Louis, Jean-Paul St-Pierre, Mar-

cel Thuot, Conrad Bourcier, Henri

Bolsvert. Jean Lalande et Gerald

Dupuis,

Sylvio Mantha, l'instructeur des

carabins, a de la difficulté à faire

son choix parmi Je grand nombre

d'aspiranta; Ii affirme qu'il aura

un fort club sur la glace vendredi

soir prochain.

Le programme d'ouverture met-

tra aux prises les club Cyclones et

Carabins tandis que les Maroons

de Notre-Dame de Grâce et Red

Devils se rencontreront dans la

deuxième joute.

 

 

» .
Ligue de quilles Joubert
L'équipe Crème (acée malntient

la 1êre position suivie par l'équipe

Réception en Ze portion aves un

point de moins.
Division des points: Gros 3 pts

Production 1 pt —RMéception 3 pla

Détail 1 pt.—Crème 'acéa 3 ple,

Réfr'aération 1 pl—Hurcau 2 pte

“Expédition 2 pta.
Félicitations à M. I. Prévost qui

a joué la plus haute pattie simple

de 188, Oont rou*é 370 et plus: MM

HH. Lortie 416, T. Prévost 387, PF.

Quintal 387 W. Gigubre 376, G. Fi-

listrault 372.
Clannement des équiper

a. 1, Pia Tota!

 

   

  
  

Crème Glacée .. 16 6 22 13087
Réception ..…….. 16 5 21 12505

Kxpédition .…. 13 9 16 13869

Hureau +++." 0 10 11 16 1264:

Détail LL. 11 10 14 12298

Ratrirératio 9 12 12 ,12151

Production ¢ 15 # 12054

Gros .. 4 17 6 11074

Renco de la nemaine pro-

chaine: Expédition va Détatl-—Pro-

Le Canadien reçoit Boston samedi
Les Champions commencent un dur,
entraînement en vue de ce- match. —

  

Le pari-double
Voici les prix, payés, hier. par le

pari double sur les pistes américaines:
A Pimlico: Gold Beach et Refresh

$165.80,
A Rockingham Park: Leba G. et

On Location $138.60,
A Belmont Pask: Listing et Bold

Jerpulse $4520.

 

Douze nouveaux

joueurs aux
Braves de Boston
NEW YORK, 15. — Les Bra-

ves de Boston ont engagé douze

nouveaux joueurs pour la pro-

chaîne saison de baseball. Ils ont

acheté Tommy Nelson et Dick

CuHer, une combinaison du deu-

xième-but de l'Association Amé-

ricaine, le joueur d'intérieur Ru-

 

 

dy York, le premier-but Joe

Mack, le premier-but Vince

Schuppe du club Hartford, le

lanceur Charley Cozart du club

Atlanta, le lanceur Harry Petty

du club Hartford, les receveurs

Bob Brudy et Mike Ulisney, les

voltigeurs Bill Rameay du Sacra-

mento, Wayne Blackburn d’In-

dianapolis et Stan Wentzel du

ciub Hartford.

22,000 personnes

a Belmont, hier
NEW.YORK, 15. — Une grone fou-

le de semaine de 22,038 personnes à vu

Chief Barker, à B. F. Whitaker rempor-

ter les honneurs du handicap Spitfire à

ta piste Belmont, hier. Cette course d'un

mille était la principale course à l'affiche

de cette avant-denière matinée de la sai-

son newyorkaise et du meeting de la Vic-

toire. Le vainqueur à rapporté $4.30 pour

$2 en battant Magnetic Star et Apro-

 

 

 

priado.
Le jockey Ted Atkinecn n'a remporté

qu'une seule victoire pour porter son fc:

tal de victoires à 266; il a toutefois fini

troie fois dans l'argent dans cinq voyages,
au départ.

NEW BEDFORD, Mass, 15. —

Jean Barridre, 1305, Montréal, bat

aux points Pat Drmers, 131%,

Brogton, 10; Norman Seca, 133

Montréal, met K. O. Pedro Cardel-

ho, 136%, 4.

 

 
 

me res hwitres, fromage,
wiehs, et Ia recette habltuelle, (a

bonne bière?
Qu on se fasse donc   

Omer Dexer

Hershey triomphe
des Flyers,4-1

ST-LOUIS, 13. — Les Hears de

Hershey ont excellé à l'offensive

pendunt deux pér'odes puis iis

ont brillé sur la défensive dans

la reprise finale pour triompher

des Fiyers de St-Louis pur le

score de 4 à 1, hier soir. Billy

Gooden, George Patterson, Peggy
O'Neill et Tom Forgie ont compe
té les points des Beurs tandis que

Nakina Smith a évité le blanchis-
sage aux Flyers dans la dernière

période, Nick Damore du club

Hershey w blogué 41 lancers au
cours de la partie.

 

ST-LOUIS HERSHEY

Franks buts Damore

Holouka défenses Mohns

Doran “ Mercer

Kendall centre Pettinger

Richardson ailes Riley

W. Smith . Patterson

. St-Louis, subs.: Lynn, Baby. N.

Smith, Blake, Hudson, Hergert. O.

Smith, Evanshen, Kovalchuck.
Hershey, subs.: Warwick, Goo-

den, Forgie, Hoch, Strebel, Know-

les, Pozzo, Moe O'Neil.
Arbitres: McVeigh et Dunfield.

1ère période

1—Hershey: Gooden

(Strobel, Warwick} . . . 15.03

2—Hershey, Patterson
(Pettinger, Mercer) . . . 1748

Pun.: Lynn.

2ème période
3— Hershey, O'Neli

(Forgie, Pozzo) , . . . . 1246

sème périvde

4—St-Louls, N. Smith 14.07
5—Hershey, Rogie

(O'Neil, Pozzo) . . . . . 1958

 

 
 

 

verss son chapeau
de vêtements, ec.  duction va Crème Glacée- Bureau

vs irons. Réception va Héfrigération.

+
v

ltation.

 

    
 

C'est dang le chapeau d'un Itallen affamé qu'un officier américain

ple'n de fèves Ike vastes quantités d'aliments,
arnt actncllement élotribuées pour la réhablk-
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Robert reprendra-t-il son titre
contre Gino Garibaldi ce soir ?

LEaaa Lean

Les observateurs du matelas font
Gino Garibaldi légèrement favori
pour triompher, ce soir, sur Yvon
Robert, dans
leur match-re-
vanche pour le
championnat du
monde. Il y a

deux semaines,
Robert souffrit
Je rupture d'un
“cartillage de
conjugaison”

dans le genou
et il dut aban-
donner, perdant
son titre “ipso
facto”. La carte
de ce soir, la
dernière de l'an- fF: BF
née, par le 5° ee
matchmaker de Gino Garibaldi
la Canadian Arena Co, Eddie
Quinn, présentera une pléthore de
lutteurs canadiens. Voici le pro-
gramme intégral de cette séance:
Yvon Robert vs Gino Garibaldi,

2 dans 3. à finir.
Billy “The Whipper” Watson vs

*Legs” Langevin,

Kay Bell, Chicago, va Arthur Le-
grand,
Manuel Cortez, Mexique, vs Geo.

Cagney, Québec.
On assistera donc A un superbe

programme, où l'on sent percer le
penchant régional du matchmaker.

Une rude épreuve
pour Danny Webb
LONDRES, 13. — Danny Webb,

boxeur noir de Montréal, acclamé
comme ia nouvelle sensation de
la boxe en Grande-Bretagne, ten-
tea un grand exploit et mettra en
Jeu sa réputation toujours glands.

sante lorsqu'il fera face & un ad-
verasire de choix dans une arène
de Londres, ce soir, puis fera un
voyage de 400 milles pour un com-
bat à Glasgow demain,
Agé de 23 ans, Webb causa pro-

bablement la plus” grande surprise
du temps de guerre dans la boxe
ên obligeaut le champion polds
mouche Jackie Paterson a aban-
donner la lutte à la fin de la troi-
sième ronde d'un combat non pour
le ttire à Londres le 25 octobre.
Dans l'arène du Queenbury Club,
ce soir, il fera face à Kid Tanner,
Un autre nègre qui détient les
championnats poids plume, poids
coq et poids mouche de la Guinée
anglaise, C'est un match-revanrhe
de huit rundea puisque Webb rem-
porta une victoire aux points sur
Tanner à Bristol avant de ren-
contrer Paterson.
Après son combat contre Tan-

ner, Webb se rendra en vitesse
à la gare Easton pour prendre le
train de nuit afin de remplir un
engagement avec le solide cognevr
Tommy McGlinchey & Glasgow.
demain soir. Vendredi il retour
nera à Londres,
Te voyage en Ecosse signifie

Une affaire à peu près sans som-
meil de 10 à 12 heures au milieu
d'une foule nombreuse de voya-
grurs, avec rien à manger si se
b’est quelques sandwichs,

WEBB REFUSE CE MATCH

Webb, champion polds plume de
Tarmée canadienne il y a deux
ans, a récemment refusé un match-
revanche avec Paterson à Glasgow
à cause de raisons financières. Ie
gérant de Paterson offrit à Webb
400 livres sterling ($1,800) pour
rencontrer Paterson dans un com-
bat de huit rondes à Glasgow le
16 décembre, mais Webb, par la
voix de son gérant, Jack King.
un Londonien, demanda trois fois
plus.
8i Webb, un lance-caporal avec

un régiment de reconnaissance d-
l'armée canadienne, triomphe de
Tanner, un combat sera probable-
ment bâclé entre lul et l'officier
Ben Duffy, l'un des mellieurs d'An-
gleterre, dans la même arène, ie
6 décembre le noir doit ausst conm:-
battre en décembre à Bristol et
Nottingham.

   
   

  

LOS ANGELES, 15. — Manuel
Ortiz, 1174, El Gentro, Calif, met
K. 0. Luis Castillo, 117, Mexico
mm.

 

Lachine engage trois
autres équipiers

Maurice Gagnon, gérant du
club de hockey des Rapides de
Lachine de la Mgue Interprovin-
ciale, annonce qu'il a engagé trois
autres bons joueurs: le centre
Jean Armand, le joueur de défen-
se Rosario Demers ot l'ailier
Phil Piché.

Le calendrier des
joutes de l’Interpr.,
adopté demain
Des représentants des clubs Val-

leytield, Shawinigan Falls et Lachi-
ne se réuniront demain soir & Val-
leyfield, avant la partie qui mettra
aux prises les clubs Shawinigan et
Valleytield, pour remanier le calen-
drier des joutes 4 la satisfaction de
tous les intéressés. Le club Corn-
wall n'a pas à s'inquiéter, vu qu'il
joue tous les vendredis soira chez
lui et qu’il est toujours sur la route
le dimanche.
Le président Bob LeBel dit que la

cédule était tracée presque en en-
tier et qu'on allait l’adopter. On y
verra que le club Lachine pourra
jouer chez lui, à compter de diman-
che prochain et durant quatre di-
manches consécutifs car il n'y aura
pas de hockey au Forum, le diman-
che après-midi, avant le 17 décem-
bre.
Incidemment, les Rapides ouvri-

ront leur saison dimanche prochain
quand lis recevront les Flyers de
Cornwall. LeMel a également an-
noncé qu'à Lachine, les joutes dé-
buteront à 2 h. 30, le dimanche
après-midi et à 8 h, 30, quand les
Rapides joueront le soir, sur se-
maine.
Les Cataractes alignent 2 joueurs

nègres cette année, Mannie Melnty-
re évolua avec les Bearcats de Tru-
ro, l'an dernier et Ossie Carnegie,
Qui porta les couleurs des Woives
de Sudbury de la ligue Senior du
nord de l'Ontario, la saison derniè-
re. On dit que ce sont d'excellents
Joueurs tous deux.
Demain soir, jeudi, le Shawinigan

jouera à Valleyfield, puis les deux
clubs se rencontreront de nouveau
à Shawinigan dimanche après-midi.
Vendredi, le Lachine visitera le
Cornwall et dimanche les Flyerg vi-
siteront le Lachine à l'occasion de
l'ouverture du hockey dans cette
ville.
On nous a également annonce

hier, que tous les clubs de I'Inter-
provinciale étalent prêts à disputer
des séries "home and home” avec
chacun des clubs de la ligue Senior
du Québec, sl on peut trouver les
datest voulues pour la dispute de
ces particst,

Ligue de hockey
des Parcs de I'Est

C'est cet après-midi à 2.30 hres
au chalet du Pare Lalancette, coin
Nicolet et Rouen, qu'aura lieu une
grande assemblée pour former les
ligues de différentes catégories—
ces ligues sont du département
des Parcs et Jeux de la ville de
Montréal, Ces ligues sont formées
alin de faire valoir nos jeunes ta-
lents et en plus de donner, dumeilleur hockey dans les patinoi-
res de l'Est — avee les moniteurs
que l'association mettra afin de
Montrer comment jouer du bon
hockey,
MM. Gagnon, Paré et Tessier

font tout en leur pouvoir afin dedonner satisfaction à tout le
monde,

Les catégories sont intermé-
diaire. junior, Juvénile, midget et
bantam. Done une invitation est
faite à tous les intéressés pour
savoir les conditions, Toutes ces
Wgues sont enregistrées dans la
QUAH.A. C'est avec la coopéra-
tion des gérants des clubs que
nous en viendrons A un succes
complet de cette organisation.

Pour informations: M. J, Ga-

 

 

 

 

 gnon, CH. 3207 on 3404 Hoche-
lagn, M, C.-N, Paré.
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coururs pour le saluer, qu'H était

Hamlin retourne
au club Toronto
PHILADELPHIE, 15, (PA) —

Luke (Hot Potato), Humlin, lan-
ceur droitier de 39 ans. qui gagna
six parties et en
perdit douze
pour les Athle-
tics de Philade!-
phie la saison
dernière, a été
échangé au club
Toronto de la li-
gue Internatio-
nale. Hamlin
retourne aux
Maple Leafs
comme partie
de paiement

pour Luther
Kneer, jeune

lanceur, qui
jouera avec les
Athletics la sai-
son prochaine, Luke fut acheté du
Toronto à la fin de la saison 1943.
Connie Mack a par ailleurs ré

vélé que les As ont complété les
derniers arrangements pour utiliser
Toronto comme clul»-ferme l'an pro-
chain. Les Leafs collaboraient au-
trefois avec les Pirates de Pitts-
burgh de Ja ligue Nationale.

Les Carabins auront
un fort club

Syivio Mantha de l'équipe de hoc-
key des Carabins de l'Université de
Montréal, annonce qu'il a fait si-
gner neuf joueurs et qu'il pourra
recruter ses au*ves équipiers parmi
vingt candidats. Rosaire Cantin
sera le cerbère des Carabins. I a
brillé pour les As-Morton intermé-
diaires de Québec l'hiver dernier.
Bernard Laramée ot Laperrière s-
ront les substituts-cerbéres. Pierre
Miquelon, un colosse de 19 ans, im-
pressionne Mantha sur la défense.
Claude Taillon et Pierre Désautels
seront aussi des blogueurs. Une li-
gne d'attaque est composie de Mar-
cel Armand, Jean Lobel et Yvon
Dion. Ce dernier sera le capitaine
de l'équipe. Roger Pinard de St-
Laurent, Yvon Pepin, Jacques Mo-
rin de Lachine, un jeune frègre de
Pete et Bob Morin et Jacques Cas
tagner bataillent également pour
les positions des deux autres lignes.
Les Carabins ecncontreront les

Cyclones de ln Wright Aircraft ven-
dredi soir au Forum lors de l'ouver-
ture. Ils auront tous leurs suppor-
trurs pour les encourager à le vic-
toire et une parade d'étudiants sera
organisée, rue Guy et se terminera
au Forum.

 

 

 
 

 

 

HOUSTON, Ter, 15. — Cap
Fritsle Zivie, 152, met K. 0. Pte. 

Washington. de sa demeure de Hyde Park. N.
Truman et à ss droite, le vice-président Wall
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Le président Roosevelt retourne à Washington

    tA
>

“très heureux” d’être de retour.

L'ASSOCIATIONPRESIDENT DK
PROFESSION NALLE DR

GOLFBL Its

CHICAGO, 15 — Kd Dudley, du
0 de golf Broadmoor, d'Atlantie

été réélu président de la
lonaal Golf tion
quatrième terme lors de la

emblée annugile de cetie nue
hier, Frank Sprogelk du

untry Club de Grand Rapids,
man, à élé rééla secrétalre et
Mexuire, du Housten t'ouu-

try Club, Texas, a êté réélu tréso-

Victoire des Lions
de Washington

WASHINGTON, 15. — Les Lions
de Washingion ont cauté une surprise
aux Olympics de Boston, en battant ces
derniers par le scote de 7 à 4, dane une
joute régulière de la ligue de l'Est des
Etats-U Boston a ainsi subi sa pre-
mitre défaite en trois parties et Washing-
‘on a maintenant gagné deux joutes contre
deux défaites ,

Baksi contre Knox
PITTSBURGH, 15.—Le boxeur

Joe Baksd fera face à Buddy
Knox dane le principal combat,
lors de l'ouverture de la saison
d'intérienre A Pittsburgh je 20
novembre prochaln. Ce combat
sera limité à 10 rondes. Baksi qui
est natif de Kulpmont, Pennsyl-
vanie, est considéré comme l'as-
pirant numéro 1 chez les boxeurs
poids lourds civils. Knox est na-
tit de Dayton, Oblo.

o> *

Sea, victorieux
NEW-BEDFORD, Man, 15,—Nor-

man Sea de Québec à mis Pedro Cardel-
ho hors de combat en quatre rondes. Le
Forsugais a été envoyé trois fois au plan-

 

?

 

 

 

Barrière batPat Demers

NEW-BEDFORD, Mass, 18, —
Jean Barrière, solide poids-plume
de Montréal et aspirant au cham-
plonnat du Canada a remporté une
autre victoire alors qu'il a décro-
ché la décision sur Pat Demers, de
Brockton, Mass, dans la rencon-
tre principale d'une séance de
boxe disputée NI hier soir.
La rencontre a été furleusement

disputée et des plus intéressantes.

HARTFORD, Conn, 18. = Wil-
Me Yep, 126%, Hartford, bat sux
points Chatles (Cabey) Lewis, 126
M, New-York, 16.

WHITE PLAINS, N. Y, 18 —
Pete de Rueea, 158, Mamaroneck,
N. Y., met K, O. Ballessando Caru-

 

  Chuck Hirst, 151, Détroit, (8), bla, 151%, Astoria, N. Y. (4).

[  

    

 

Le sourire aux lévres, le président Roosevelt est photographié duns son auto comme MH revient à
Y. A ses côtés est le vice-président élu, M. Harry 8.

ace. Le président déclars aux milliers de personnes so-

Joe Louis y va
d’une foudroyante
droite contre Davis
BUFFALO, 15.—Le sergent Louis,

champion poids lourd du monde,a
knockouté Johnny Davis, 190, de
Brooklyn, du premier coup de poing
de sa redoutable main droite, dans
la première ronde, au Memorial
Auditorium, devant 7,107 personnes
hier soir.
Louis, pesant 206 livres, envoya

Davis au plancher aprés 53 secon-
des d'un combat qui devait durer
quatre rounds. Le boxcur de Berouke
lyn ne toucha pas le champion et
ne le menaça pas au cours du bret
combat.

Louis, adoptant le style penché,
à eu recours à une longue gauche
pour porter plusieurs bons jaba,
puis un direct de droite a envoyé
Devis au plancher. Davis à repris
connaissance, trois minutes après le
knockout. Les deux boxeurs util-
saient des gants réglémentaires et
Louis, pour la première fois depuis
le début de sa tournée, n'avait pas
récours aux gants de 14 onces.

Dans la ligue Brousseau
Voioi le résuitat de la ligue, lors

du Se programme régulier, joué àla salle de quilles &t-Henr.John's 1 vs Pepa Cola e161,Pepai Cola gagne points,Impéraile 2114 va Garant 2076.Impéraile ne 4 points.ok Loyer : va T. dea Conaine
G. Loyer Zagne 4 points.
Aber 2534 vs Gauthier 327.Gauthier gagne 4 points.

  

OLASSEWENT

G. P. Pts T.
» 18 9 24 1947
+ 17 18 24 18,971
- D6 11 M 19.242
« 13 14 137 28,504
« 13 16 L6 18.730
+ Ut 26 16 18.446
.

 

12 17 13 18.380

HONNEUR AU MEBUITE
Haut simple: A, Cormier , , , 30gHaut triple: J. Lloyd . 1 2 1 aa

—_—

 

CE SOIR à 8 h. 30
Champ nt mondial de

LUTTE
GINO GARIBALDI
vs YVON ROBERT

3 chutes dans % à finir
8 — autres bons combats — 8

Prier populair: Whe, Wc, $1.98
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MONTPETIT--A Montréal, lo 14

novembre 1944 à l'âge de62 ans est
décédée Mme Herman Montpetit, née

Aurore Emond, fille de feu Norbert
Tmond, maitre-boucher, autrefois du
Marché St-Antoine. à rant à 3516
ouest, rue Notre-Dame,
Les funérailles auront lleu ven.

âredi le 17 courant. Le convol fu-
nèbre partira des salons Urgel Bour-
rie Lt No 2830 rue Notre-Dame
ouest, A 8 h. 30 pour na rendre à
l'église Et-Irenée, où la service sera
célébré À 9 heures et de ià au cime-
tière de la Côte des Neiges, lieu de
le sépulture,
Parents et amis sont priés d'y as-

sister sans autre invitation, 221-3

 

 

   

 

  

Nécrologie
STE - ANNE - DE, - STUKELY, 18.

(DNC) — Eet décédé ces jours
derniers À l'âge de 6 ans et 8 mow
Joseph Bicotte, époux en premidres
noces de Palme isvert et en se-
conJes nocca da Iose-Aima L'Empé-
Fance.

11 lalsse pour pleurer sa perte
son épouse Mme Joseph icotte
(née Rosc-Alma L'Fspérance); deux
Cie: Gérard, de ltorton Falls et
Rosi , de Waterloo, P.Q.; deux
£illes: Mme Richard Folsy de Mont.
réal et Ititu, Ste-Anne-de-Stu-
kely: trols soe Mme Déllste,
Providence, R me Mudon et
Mme Janson de Sherbrooke: sa
bolle-socur: Mme Arthur Sicotte de
Thurso.

° » +.
Mme John-¥rnest Millen,

du président de John Millen & Son,
Ltd, vendeurs en gros d'acessoires
d'automobile, vient de mourlr en
hôpital Royal Victoria A la suite
d'une longue maladie. Elle était
figée de 70 uns et demeurait à 212,
chemin de la Côte St-Antoine.
Née à Invernrss, en Ecosse, Mme

Millen, née Gracn Leslle Cruikshank
Shlvas vint & Montréal encore jeu-
ne et termina son éducation ici,
Ella épousa John-Frnest Millen 1! y
a 51 ans, le couple ayant célébré
sex finces d'or en 1943,
Durant la première grande guerre,

Mime Millen s'occupa activement de
travaux de uarre, particulièrement
pour la Crolx-Rouge et le Y.M.C.A.
Outre son marl, alle laisse trois

filles, Mme M.-T, Pancroft, de Qué-
bec; Mme J.-C. Armour, et Mme P.-
A. Whitthall, da Montréal: deux
flla: E-Lesile Millen et 8.-Lioyd Mil-
len de Montréal ainsi que dix peuits-
enfants,
*

Ce matin ont eu tleu les funé-
rallleg de M. André Reld, décédé sa-
———
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Les patrons

de la ‘Patrie’
 

 

PATRON No 4700.— Rien n'est

plus pratique qu'un joli “jumper”

pour la fikeite qui va A la clusse.

Ce modèle est confortable et at-

trayant. 11 est si facile à confec-

tlonner que votre fillette pourra le
faire elle-même. Une blousette de

tissu à petits pols accompagners
fort bien cette tenue.

Le patron No 4700 est offert

pour les fillettes duns les tailles 6

8, 10, 12 et 14. La taille 10 requiert

pour lo “jumper” 1 1-2 verge de

tissu de 54 pouccs; pour ls blouse,

1 $8 verge de tissu de 89 pouces.
Pour obtenir es patrons de la

“Patrie”. envoyes Is somme de

20 sous, mentionnant tris lisible

ment Nom, adresse, tallle et No du

Patron désiré et adresser Le tout à:

Bureau des modes, “La Patrie”.
Montréal

Epousc| be.
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Un nouveau géant des airs

 

Voici un modèle du DC-7, un avion de transport qui sera mis en usage par Pan American World Alr-

ways aussitdt
aérien actuel, à aussi une expansion d’aile plus considérable.

dix membres et voyagers à 300 milles à l'heure.

medi dernier, 4 Verdun, à l'âge de
50 ans.
Le convot furêbre précédé de trois

landaus de f'eurs, est parti ge sa ré-
sidence pour se rendre À l'église
N.-Dame de Lourdes de Verdun où la
levée du cropa fut faite par M.
l'abbé J. Théorêt, curé de la parols-

Le service fut chanté par M. l'ab-
bé À. Allard, assisté du R. P. Phil.
Lahoxs!ère, o.m.!, diarre, et de M.

l'abbé M. Laurence, sous-diacre, Lin
chorale, sous la direction de M. Al-
bgrt Daoust, exécuta la messe de
Yon. M, Henri Leroux touchait I'or-
gue,
Conduisalent le deull: nes frères:

  
   

Alfred, Ubuald, Eugène, Féllx, Ar-
mand, Albert; son neveu: André
Reld; son once: J. Bourget; sea cou-
sina: A. ReM, J. Bourcler, J. Bouras-
sn, I. Malette; ses beaux-frères: R.
Itichon, A. Dagenals, A. Bourdon, O.
Hourdon: seg cousins: J.-Baptiste
Reid et Valois Rose,
Sulvalent le cortège: ler docteura

M. Laberge et FL. Chèvrefils: le prof.
L. I, l'aré; MM. Henri Lapointe.
Fernand Dchearn. J. E. Lanth er, A.
Nelson, Laurent Turcotte, Kugéne
Joubert, M. l'arrière, A, Paul, C, FE.
Raclcot, Isidore Savard, Marcel et
I. © Fontaine. Jullen David, W., La
Parent, J.-M. Payette, J. Cléroux, R,
Asnelin, L Castle J. R. Bergeron,
W. TLeuzin, D, Guindon, les em-
lopés de la malson Reid: MM. R. Fi-
ion, R. Magnan, (0. Jeannotte, etc.

DEMANDES
DES DOUANIERS
Un salaire minimum d'au moins

$1,200 par année pour tous les

officiers de douanes et de l'accise,

la reclassification et le rétablio-
sement des promotions “gelées”

pendant la durée des hostilités,
l'augmentation de 20% avec un

minimum d'au moins $30 par mols

de la pension acvordées aux veu-

ves, sont autant de demandes fai-

tes au cours de la journée d'hier

par les officiers de ce ministère

fédéral qui tiennent en ce moment

leur douzième congrès annuel en

Fhôtel Mont-Royal.

Les délégués ont aussi étudié le

cas des employés temporaires de

ce département quant à leur status
dans le service civil, soulignant

que plusieurs de ces employés dé-

tenaient des postes temporaires

avant mal 1940 et demandant quile
soient confirmés dans leurs fonc-
tions et reconnus comme employés

permanents.

Quant à ce qui a trait au fonds
de retraite il fut aussi décid*
qu'un employé du département
ayant fait du service dans l'une

des trois forces armées en béné-
ficie, à son retour au pays, s'il
vonsent à verser les contributions
qu'il aurait payées durant son
stage dans l'armée, la marine ou
l'aviation.
Les délégués ont demandé que

le gouvernement rétablisse les cinq
congés abolis depuis la guerre.
Enfin fils veulent que le système

de promotion en vigueur avant la
guerre soit rétabli et que le cas
de tous les employés soit étud'é
de façon à ce que leur statis soit
bien établi,
Le congrès se continue aujour-

d'hui et sera clôturé, ce soir, par
un grand banquet Auquel l’hon.

Colin Gibson, ministre du Revenu
national sera l'invité d'honneur.

Un seul coupon
OTTAWA, 15, (D. N. C.) — La

 

 

 

 

  Commission des prix annonce qu'à
partir d'aujourd'hui les gérants

a

 

Commandant canadien
 

 

Le major-général CHARLES

FOULKES, officier de la force

permanente, dgé de 41 ans, qui

(a annoncé, hier soir, le quartier

général canadien à Londres)

commande Is 2e division cana-

dienne, laquelle vest signalée, ré-

cemment, en HMotlandc. C’est la

seconde division qui a fourni des

hommes pour lu reconnaissance

à Dieppe, en 1942, et qui a pris

Dieppe, cette année, Natit de

Stockton-on-Tees, Durham, An-
gleterre, le major-général Foulkes

habite présentement London, Ont,

Il fait partie de l’Armée cans-

dienne depuis 20 ans.

  

d'hôtels, de maisons de pension et

autres établissements du genre ne

seront tenus d'exiger de leurs

clients qu'un coupon de beurre par

15 jours, au lieu de deux pendant

la période réglementaire.

mu

Les trois bébés   
  

que les conditions le permettront. Cet avion est plus gros que les géants du transport
11 porters 108 passagers, un équipage de

“La guerre durera
encore longtemps”

(Churchill)

LONDRES, 15. (P.A.)—Le pre-
mier ministre Churchill, de re-

tour d'une tournée des champs

de bataille français, à déclaré,

aujourd’hui, à la Chambre des

Communes, que de lourds enga-

gements dérouleront encore

pour un bon bout de temps. Le
chef britannique a fait cette dé-

claration en réponse au député

James Duncan, conservateur, qui

demandait que les hommes de
plus de 40 ans, dans les postes
militaires stationnaires, soient

libérés de l'armée.

Contemplez les
- e .

Léonides, ce soir
La Terre se trouve actuelle-

ment dans le sentier des Léoni-
des, cet essaim d'étoiles filantes

de la constellation de Léon dans

le firmament,
L'on croit que ces météores

sont les rentes de la comète de
Tempel; ls voyagent à une allu-
re très rapide et on peut en voir
à peu près vingt par heure dans
un ciel clair, ce nombre augmen-
tant quelque peu après minult.
Les Téonides seront visibles au

nord-ouest de Montréal ce soir et
les deux soirs qui suivront.
D'après l'observatoire naval

des Etats-Unis, ce feu d'artifice

sera surtout spectaculaire en

1960.

 

 

 

Les mines et les carrières de I'an-
cienne Transylvanie fournissaient à
l'ancienne Rome le marbre et l'or dont elle avait besoin.

=

RIONS UN PEU

CE72>
 

—Anne ne pleure  us depuis qu'elle a regu celle boîte de
cosmétique…elle a peur de gâcher son maquillage.

- 21

£a Patrice
Annonces einssifices comprenant

toutes es rubriques autres que
‘es mentionnéss ci-dessous—2 oene
tins par mot minimum 16 mots
Entête en noir 50e par insertion
tour une ligne de caractère gothique
14 nointa.
Sem: d'apiay- 8e 1a dyna.
Les avis de naissance décès, mas

riage fiançailles messe de requiem,
services annive a car:es re
merciements ot avis In Memoriam
charxés au taux uniforme de Th ces-
tina par + rion.
Les bureaux pour la réception des

annonces ciansifiées sont placés dans
les principales pharmacies par tout
le district 8: Montréal
Emploile demandés! 1 centin par
-* avee minimum de 16 mota

Appelez LAncaster 3121
Service den Petites Annonces

Les annonces classifites sont aoe
ceptées de 8 h 30 am A 6h pm.

A VENDRE
———— eee
COSTUME DBE SKI pour dame. 13
ans. Hottines de ski, 5 pointe à
vendre. 1860 Blvd St-Joseph. app. 7.

216-j.1.0.

   

MEDECINS

A BRISEFOIS M. Médecin Chirure
zien. Gradué de lUn:versité de Pa-
rs Maiadies du voeur, e ac. foie,
reins. peau, sang. Impuissance, atée
rilité; maladies urinaires vénérien-
nes, diahète, œoutte, obésité. 816
poprrooke est près St-Hubert FR

COTE, J.-A. SPECIALISTE: malae
dles sexuelles vénériennes syphilis,
chancre. Aussi traitement par core
respondance. CRescent 4055. 6354 Bt-
Denis s.N.0

DR LAPORTE. apéc'atiste, eczéma
dblennorrazie, svphilis vieux éê-ou-
‘ements, hbouimes femmes, nouveau
tra:tement discret, rapide, sar. Prix

      

 

 

raisonnable, 349, Cherrier, 186-jno

PERSONNELLES

CULTURE PHYSIQUE: GRANDIR
maigrir. améliorsr vue santé, re
zner l'amour, réussir Envoyez 10a,
Loadstone. 3702. Parc Lafontaine
Montréal

TIMBRES POSTE
COLLECTION Dis TIMBRES demane

. lots mélangés. Meilleurs prix
payés. OSTROFF, 757, Côte Place
d'Armes. HA. 2037. 209-1

PROPRIETES A VENDRE

MAISON trois étages Quatre :0g0
ments, construction en brique. Bons
revenus. Située dans l'Est, près Pac
pincau, & proximité des tramwayæ
Vendra à prompt acheteur 37.008,
comptant ou termes S'adresser
i813 Dorchester est s.N.0

FEMMES, FILLES DEMANDEES
FILLE demandée pour travail génée
ral A la man et poser les boutons,
temps partiel. S'adresser à Lazare
& Novek, Ltd, 307 Ste-Catherine
ouest, he étage, 220-3

AVIS JEGAUX
Province de Québec — District de

Montréal — Cour Supérieure — Na
229252. la A. Chagnon, demandeur,
va A. M. F.sson, défendeur,
Le 24e jour de novembre 1944 À

dix heures de lavant-midi au domie
cile du dit défendeur, au No 1510,
rue Bishop, Appt. 7. en la cité de
Montréal, seront vnedus par autorie
té de Justice les b.ens et effets du
dit défendeur saisis en cette cause,
consistant en meubles de ménage,

    

»

    

ete,
Conditions: Argcnt comptant.

Louis GERTSMAN, H.CS,
LA. 0607.

Montréa', 14 novembre 1944,

Province de Québec — District de
Montréal — Cour Supér eure — No
A156145, Willlam Bernard McCars
rick, demandeur, va J'aime Irenée
May Cameron, défenderesse,
Le 24e jour de novembre 1944 à

une heure de l'aprês-inlui au lieu
d'entreposage di gard.en, au NoO
1139, avenue Hotel de Ville, en Ia
cité de Montréal, seront vendus par

eteRutorité de Justice les biens et
fets de la dite défendoresne,
aa en cette caure, consstant en
une autoinob'le Lodæe, sedan, pore
tant llenecé No 86-331 P.Q. 1944, ave@
rad'o et accessoires,

Cond:tiona: Argent comptant.
Louis GERTSMAN, H.C8

LA, 0607,
—Montréa', 14 novembre 1941,

I'rovince go Quéhee — District de
Moniréa! — Cour Supérieure — No
218093, Max Rosen, demandcur, va
WellaRae, défenuur,

2fe jour de novembre 1944, À
onte heures de l'avant-mid! au do-
m'cile du dit défendeur au No 3847
avemin Laval, en la cité de Montréal
scront vondus par autorité de Justie
ce les b'ens et effels du dit défe
deur, sals'e en cetla caure, consi
tant en radio, meubles de ménage,

 

   

 

  

ate.
Conditions: Argent comptant,

Louis GERTSMAN, H.CS8
L.A, 040

Montréal, 14 novembre 1944,

En écrivant aux annonceurs

  

 mentionnez la “Patrie”

 



:
3 accusés du
vol de St-Remi

Trois individus. appréhendés
par la Sûreté provinciale à la
suite d'un vol à main armée com-
mis à-1a banque Provinclale de
Si-Rémi d'Amherst, comparais-
sent cet après-midi devant le ma-
gistrat de district à St-Jérôme. Ce
sont Paul Valiquette, de Mont-
réal; Gérard lévesque, de St-
Hracinthe, et Paul Champagne,
de Bt-Rémi d’Amherst.

Les trois prévenus ont été iden-
titiés par M. Emillen Désormeaux,
gérant de la banque de St-Rémi
Qui, de méme que son épouse, fut
ligoté par les apaches lors de l'at-
tentat. Aucun argent ne fut volé
car les bandiz furent dérangés et
prirent la fuite dans une auto.

Antoinette...
(Suite de la page 3)

#8 culpabillté et je demande la clé-
mence de lg cour.

Antoinette était vêtue comme à
l'ordinaire. des vêtements mascu-
lins qu'elle préfère aux robes et
aux jupons. Elle semblait un peu
fatiguée mais plus que jamais elle
ressemblait à un homme. Elle ne
prononca pas une parole. Ce der-

nier la condamna au temps déjà
passé en prison.
Donald Rankin, 32 ans, chauf-

feur de taxl, accusé d'homicide in-
volontaire à la suite de la mort fe
Jessie Gilfoyle, 19 ans, et de sa
soeur, Margaret. 20 ans, le 9 ju!l-
let dernier, qui ont été tuées à
l'angle des rues Craig et McGill,
Par une auto, devait subir ce tna-
tin son procès en Cour d'Assises
présidée par l'hon. juge Wilfrid
Lazure.
Mais à la suggestion de son

Avocat, il se déclara coupable d'hr

micide involontaire.

Lors de l'enquête, Mile Mary An-
dréa et M. John Robertson, tous
deux de Toronto, qui avaient pris
place dans le taxi de l'accusé. dé-
ciarèrent que l'accident survint
alors que tous trois revenaisat
d'un “blind pig” de luxe, dans
l'Ouest de la ville, et qu’ils avaient
ahsorbé une assez grande quantité
d'alcool. Rankin fut appréhendé
quelques heures plus tard, alors

Alors qu’il s'était engagé en mau-
vaise direction dans Ja Dorchesier
ouest, Il avait été appréhendé par
les constables Blanchette et Per-
ron qui identlfiérent l'accusé et le
reconnurent comme étant l'auteur
de ce double accident après lequel
M négligea d'arrêter,
Tes soeurs Gilfoyle revenaient de

Chambly où etles étaient allées vi-
siter une parente. Elles furent  
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heurtées par le taxi de Rankin
alors qu'elies se tenalent dans une
zone de sûreté.
Le juge Lasure rendra sentence

le 10 décembre. Me John Bumbray
représentait le ministére public.
Déclaré coupable d'avoir volé un

camion et quantité de pneus d'au-
tos, Raoul Cournoyer, 30 ans, 15640,
boulevard Gouin, a été condamné
À 3 ans de pénitencier par le juge
Gustave Perrault. Cournoyer fal-
sait partle d'un groupe de cinq ou
six jeunes gens qiu auraient volé
plus de 400 pneus au cours des der-
niers mois.
René Comtols, 3047, rue Théodore,

s'est avoué coupable devant le juge
René Théberge, d'avoir volé deux
jambonneaux dans la glacière d'un
transatlantique. Il recevra sa sen-
tence le 17 novembre.
Napoléon Dragon, 2473, Sherbroo-

ke est. s'est avoué coupable d'avoir
illégalement pratiqué la médecine.
Le juge Edouard Tellier le condam-
na séance tenante à $200 d'amende
et aux frais, ou, à défaut, à 2 mois
de prison,
John Tapp, 3718 St-Denis. trouvé

coupable de lu même offense, fut
condamné à une amende semblable
par le juge Armand Cloutier.
SHERBROKE, 13—(P.C.)—Après

trente minutes de délibération, un
Jury de la Cour d'Assises présidée
Par le juge Dalma Landry a trouvé
coupable d'avoir nui au recrute-
ment de l'armée, Mme T. Proven-
cher. diseuse de bonne aventure et
âgée de 55 ans. Elle fut toutefois
recommandée à la clémence de la
Cour. Sentence sera prononcée à la
fin du terme des Assises.
Jeudi dernier, Mme Provencher

fut acquittée d'une accusation
d'avoir conspiré dans le but de nul-
Te au recrutement et d'avoir incité
d'autres personnes à dèserter l’ar-
mee.

L'accusée devra faire face à dou-
ze autres accusations de conspira-
tion et d'avoir incité à déserter les
Tengs de l’armée. Ses avocats ont
déclaré qu'ils porteront la cause en

HARO...
(Suite de la page 3)

l'Arizona ils étaient magnifiques.
Mais j'ai moins goûté l'attitude de
quelques petits guerriers de Brook-
lyn qui fondaient en larmes pour
une pauvre petite balle dans la
jambe ou pour un misérable bras

QUI ETFS-VOUS®
cassé”,

Tout le Brookiyn a bondi. Et
tout le Brooklyn est en train de ré-
pondre a M. Coward. Une société,
entre autres, a trouvé ceci: Qu'est-
ce que cet individu Coward con-
naît de Brooklyn? Et aurtout, que
connaît-il de ta virilité?
Le consell de ville, de son côté, a

été saisi d'une résolution visant à
boycotter toutes les pièces et tous
les livres de l'auteur. L'affaire n'en

 

est pas restée là, puisqu'on en a
discuté jusqu'à Washington où le
représentant Bamuel Dicksteen,
président du comité sur l'immigra-
tion, s’est lancé dans une attaque
de fond contre “cette plume venl-
meuse de M. Coward”. La prochai-
ne fois que cet individu, qui s'est
décerné lui-même le titre de génie,
viendra aux Etats-Unis, dit-il, on
ne pourrait mieux faire que de I'in-
terner à l'Île Ellis.

Le commandant...
(Suite de la page 3)

contre l’ennemi, le commandant
Roy est le fils de l'hon. Philippe
Roy, ancien ministre canadien en
France et présentement domicilié
à 822, avenue Roslyn, West-
mount. Il est le frêre de Mme
Southaïñ, épouse du major John
B. Southam, de Calgary, qui est
actuellement outre-mer,

Le commandant Roy a mérité la
croix du Service distingué en juin
de l'an dernier pour avoir part!-
cipé aux bombardements de Co-
logne, Bremen, Essen, Meesine et
notubre d'autres localités en ter-
ritoire ennemi. Au moment où on
lui décernait la C.8.D., {1 avait à
son crédti 32 raids contre l’en-
nomi. Son escadrille a été parral-
née par la Chambre de Commerce
de Hamilton, Ont. Lors de eon
premier raid en pays eunemi il
commandait l'escadrilie des
Alouettes.

La semaine...
(Suite de Le page 3)

tion légale des enfants des crèches.
L'ouverture de la campagne se

fera le soir du 19 au poste CKAC
à 9 heures, par un programme_spé-
cial des Grenadiers Impériaux. Il y
aura aussi à d'autres postes des
programme spéciaux à ce sujet.
Le même soir, au His Majesty's,

la Société Classique présentera le
grand artiste Huberman. Toutes les
recettes nettes de cette soirée ar-
tistique seront intégralement ver-
sées par la Société Classique à la
“Semaine du 10 sous”. C’est un ges-
te qu'il faut souligner particuliè&-
rement.

Adolescent...
(Suites de Ia page 3)

remis sa sentence au 29 novembre,
en attendant le résultat d'un exa-
men médical du jeune homme.

UN PROGRAMME

Le capitaine-détective J. A. Quen-
neville nous déclare que le jeune
homme fut arrêté par le sergent-
détective Charles Forget et le dé-
tective J. A. Jutras, la police agis-
sant rapidement pour éviter que
l'adolescent exécuta au complet le

 

  

  

 

 

pour protéger les citoyens contre

 

Les hult abris géants, offrant 3,000 lita & la disposition de la popu-
lation londonienne et promis par M. Churchill Je 5 juillet dernier,

les bombes-robots, viennent d'être
Inaugurés. On y trouve des médecins, des gardes-malades, des gar-
diens et gardiennes, des restaurants, des postes de secours, des salles

de jeu pour les enfants et enfin des dortoirs. Ils sont construite à
100 pieds sous terre et le plus grand calme y règne, Quatre sont
situés au nord de in Tamise et quatre au sud. Les citoyens cn sont
fort heureux. Ci-dessus le hall d'entrée d'un abri, montrant une
garde-malade poussant une civière pour les infirmes ainsi que des

gardiennes en devoir.
 

programme qu'il s'était tracé, lel

quel aurait pu avoir de sérieuses,
même très sérieuses conséquences.
Le jeune homme aurait conspiré

avec son “amorata” et une femme
âgée pour commettre ces vols à
main armée, Aucun nom cependant

ne nous fut révélé. mais les détec-
tives mentionnent la femme âgée
comme une nouvelle “Fagin” (per-
sonnage d'un roman de Charles
Dickens, qui incitait les jeunes au
crime).

LES PREMIERS PAS
Les deux accusations concernant

la conspiration pour commettre des
vols à main armée étaient “les pre-
miers articles” au programme du
jeune homme. Le premier devait
être le hold-up du préposé aux bil-
lets du pont Jacques Cartier. en-
auite un attentat à main armée sur
le premier chauffeur de taxi qui
se montrerait aur ce pont, puis le
jeune homme aurait pris le taxi
pour perpétrer ses crimes jusqu'à
‘Trois-Rivières volant des plaques
de permis d'automobile le long de
la route pour les mettre sur le taxi,
après chaque crime.
On nous dit en outre que la “jeu-

ne amie” dit l'adolescent n’'approu-
vait pas “beaucoup” ce plan mais
que la vieille dame y tenait “mor-
dicus”,

M. Bédard candidat
a Montréal-Nord

On à annoncé, ce malin, que M. Napo-
léon Bédard, restaurateur du boulevard,
Gouin, sera candidat à l'échevinage, à
Montréal-Nord, pour succéder à l'ancien
échevin Céroux, qui a donné sa démission,
La mise en nomination des candid ura
lieu lundi prochain, et on a laimé enten-
dee, ce matin, que M. Bédard serait pro-
bablement élu par acclamation.

*

Mort tragique
Le coroner doit tenir enquéte

pour découvrir les circonstances
entourant la mort de Georges Ja-
mieson, 41 ans, 1225 Dorion, Le
malheureux fut amené aux cellules
du poste No 1, hier soir mals il tom-
ba malade et on crut bon de le
conduire à l'hôpital St-Luc dans
une auto de police, Jamieson expi-
ra une heure après son entrée à
l'hôpital.

OTTAWA, 18, (D.N.C}. — Les fa-
bricants d'eaux gazeuses peuvent

maintenant mettre sur Je marché
des liqueurs dans n'importe quel
nombre d'essences, annonce l'ad-
ministrateur des vivres à la Com-

 

  

 mission des prix.

 

FEUILLETON

Blessure

DE LA “PATRIE”
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 *[ (suite)

—Tant pis, conclut la châtelaine,
nous n'irons pas a Ganges aujour-
d'hui,

Mais la malade protesta, affir-
mant qu'il ne s'agissait que d'un
Kéger rhume, qu'elle pouvait fort
blen rester seule auprès du feu,
qu’au surplus, Suzanne ne deman-
dait pas mieux que d’accompa-
gner sa vieille amie au cours des
nombreuses visites que celle-ci de-
vait faire dans l'après-midi.
—Tu ne te sens pas trop mal. au

moins ?
=—Mais non, mère. Je vais dor-

mis jusqu'à midi. Après quol, je
me lèverai et attendrai votre re-
tour au coin du feu.
—Enfin, puisque tu le désires ?
Ainsi, fut fait,
Après le repas de midi. que îes

trois femmes prirent en commun
dans Ia salle & manger, Mme de la
Tour et Suzanne montèrent chez
elles pour s'habiller tandis que
Roberte, chaudement enveloppée.
un foulard de sole autour du cou.
œ'installait dans un grand euit,

 

devant les biiches flambantes de la
cheminée.
Une demi-heure plus tard, les

voyageuses reparaissaient, emmi-
touflées dans leurs fourrures.
— Tu ne t'ennuieras pas trop ?

demanda Suzanne.
—Pas du tout. Je vais me plon-

ger dans la lecture de nos journaux
de mode. Regarde. Les voicl, tous.
Et la jeune fille montra un pa-

quet de publications, qu'elle venait
de déposer sur une minuscule ta-
ble d'ébène, près de gon fauteuil
La châtelaine survint à son tour.

fit à sa fille mille recommanda-
tions, lui conseilla de boire beau-
coup de tisane et finalement, l'em-
brassa, en ajoutant :
—Ne “languis“ pas trop! Nous

serons de retour à la nuit. À ce
soir, niignonna,
—A Ce soir. Maman ! Amusez-

vous bien!
La porte se referma sur les deux

femmes et Roberte, qui tendait l'o-
reille aux bruits du dehors. ne tar-
da pas à percevoir le vrombiase- ment de la voiture qui s’éloignait,
huis le tintement métallique de la

grille d'entrée que Sylvain venait
de refermer.
La jeune fille soupira, prit une

revue et se mit À ja feuilleter, tan-
dis que le gilence se rétablissait
dans la malson.
Une heure s'écoula.
Des bruits de vaisselle parve-

nalent du fond de l'office, où le
vieille Rose s'affairait, comme à
l'ordinaire.
Un peu plus tard, Néron fit son

apparition dans le salon, vint ap-

puyer sa grosse tête sur les ge-
noux de sa jeune maîtresse, la con-
sidéra d'un oeil inquiet, puis s’é-
loigna vers la cuisine. où il s'ins-
talla pour dormir, près du four-
neau,

Cependant, la jeune fille conti-
nuait sa lecture et constatait, non

sans plaisir, que son malaise se
dissipait,

—J'ai bien fait de rester au lit
ce matin. se dit-elle. Cela m'a fait
beaucoup de bien. Je n'ai plus de
fièvre Ma gorge va mieux! Et
Suzanne qui voulait appeler le doc-
teur !... Quelle froussarde !...
Mais soudain, Roberte sursauta.

tendit l'oreille.

Le timbre d'entrée
dans l'entichambre,
Une porte battlt.
Le pas de Sylvain s’élolgna dans

le jardin.
—Qul diable peut venir, aujour-

d'hui ?se demandait la jeunefille.
Mais bientôt, la porte du couloir

se rouvrit.

grelottait

Vantichambre,
Des voix se firent entendre dans |savantage !.…

—-Entrez! dit Roberte.
Sylvain fit son apparition sur le

seuil du salon.
—Mademoiselle, prononca

vieux jardinier, en a'‘incilnant,
c'est Monsieur Jean Desbordes, qui
demande si Mademoiselle peut le
recevoir un instant.
—Jean ? cria la petite malade en

se redressant sur les accoudoirs de
son fauteuil. Oh, mon Dieu ! Cleat
Jean ?... Faites-le entrer. Vite!
La seconde d'après, Jean. en te-

nue -de lieutenant se précipitait
vers sa bien-aimée et demandait
les deux mains tendues. le visage
bouleversé :
—Que me dit-on, chère Roberte?

Vous êtes souffrante ?... J'espère
que ce n'est pas grave ?
—Mais non, répondit-elle. Ah?

que je suis contente de vous re-

voir! Venez vite vous asseoir au-
pris de moi, mon ami !...

—Parlez-mol de vous, Jean. fit
au bout d'un instant la jeune fil-
le. Qu’êtes-vous devenu. depuis vo-
tre départ pour le front ?...
—Mon Dieu ,répondit en riant

l'officier, je n'ai rien à vous racon-
ter. Ce n'est pas en hérog que je
me présente aujourd'hui devant
vous, Ignorez-vous que la guerre,
la vraie, n'est pas encore commen-
cée, Roherte?... Hélas! Je l'a-
voue à ma honte. Jusqu'à présent
nous n'avons eu à lutter que con-
tre le pluie et la boue. À armes
inégales d'ailleurs, et a notre de.

Vous n'imagines
pas ce que nous pouvons être crot-  Et quelqu'un frappa : tés, là haut!... Mais vous, mon  

amie 7? Vous voilk done obligée de
garder le coin du feu ?... Souf-
frez-vous beaucoup ?... Je suis nae

vré d’être venu vous importuner,
vous saves...
—Mais non, grand nigaud, s'é-

cria en riant la petit esolitaire, jo
suis guérle, puisque vous êtes-là
Ce n'était d’ailleurs, qu’un léger
rhume.
—Et votre mère ?

—Maman et Suzanne sont A Gan-
ges. Voila pourquoi vous me trou-
vez seule à la maison. Mais lais-
sez-moi vous dire tout de suite que
nous ne vous attendions pas si tot!
«…. Votre père affirmait. dans sa
lettre, que vous ne seriez là que
Ja semaine prochaine !

—Hé oui, fit le permissionnaire
en lui prenant la main, seulement,
j'ai réussi à m'eaquiver. Mon colo-
nel est un homme épatant, qui
comprend à demi-mot. Sans doute
A-t-il deviné que javals hâte de
vous revoir. ma douce aimée ! Et
me voici !,.,
—Tant mieux, fit Joyeusement

HRoberte, Vous resterez dix jours,
n'est-ce pas ?
—Oul. Dix pauvres petite jours,

hélas !

—Bon. Vous parlez comme Pier-
re. À propos, vous savez que notre
aviateur est déjà venu et qu’il est
reparti 2...

--Je sais, fit le licutenant. dont
le visage bronzé se rembrunit, A
l'évocation du passage de son rie
val. Et comment l’avez-vous trou
vé, notre cher Lamy ?

(A SUIVRE)
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Elle en connaît trop long .

   

 

ARMAND ET LES PIRATES

 

 

    

    

J'ai destin de ten yeux pour aavetr

sl ma barbe est blew bianehe.

 

  

     
 

Lettre anonyme

   
Marget Fait quelque chose do

sérieux à te diva
_—_-—"

  
0
M. lindelle com-
sent à lainser ;

CA tember 7)

- vfa

      

  

 

=
 

  TRI          
 

Le Leup Grin ent arrivé à tempo
avee lo pyswmée Bandar

     Mais vue flèche empolcannée
siffle dans l'air.

 
 

   
H est indifférent
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Ir. Ele t'attend.

 



 

LA PATRIE, MERCREDI 15 NOVEMBRE 1944
—

ROBES JEUNES, RAVISSANTES À PRIX AVANTAGEUX
pour dames et jeunes filles qui aiment à varier leur toilette selon l'heure du jour … du soir…

Tous ces modèles et plusieurs autres aussi gais sont en vogue pour la saison
des FETES et pourl'hiver. . . Les garnitures sont animées: soutaches, paillet-
tes, séquins; aussi plis, volants et fronces… quant aux nuances il en existe
plus d'une pour vous convenir: vert, bleu, violet, or, rouge, tan
ET LE NOIR. Tailles dans le groupe mais non dans chaque mo- OL4
dèle ou nuance: 12 à 20, 38 à 52, 11 à 19, 1814 a 241.

SALON DE LA CONFECTION POUR DAMES - DUPUIS — deuxième (De Montigny)

 
LE ROYAUMEDES JOUETS CHEZ DUPUIS

est aussi celui des enfants qui viennent chaque jour ren-
dentvisite à nos hôtes. .

LE PERE NOEL
(il remet à chaque enfant une bonbonnière-souvenit.»
ENTREE i... ot 60 24 ve ve 45 50 0 x .05

LA FEE DES ETOILES
à 8& pour chacun une bolte-surprise, 25 Programme Pere Noél itee eos

. *
N

ENTREE .. .. .

Heures : 10 h. 30 à 6 h. Enfants,nâ l'écouteAU ROYAUME DES JOUETS — DUPUIS — sous-soi i :(De Montigny)

  


